
Le gouvernement français rend
publiques les mesures d'amnistie

A la veille de la réunion de l'Assemblée nationale

Messali Hadj pourra circuler librement en France, Ben Bella et ses compagnons
seront internés sous surveillance militaire, 7000 personnes seront libérées
en Algérie et un certain nombre de condamnations à mort sont commuées

en travaux f orcés  à perpétuité

L'amnistie ne saurait être interprétée, dit-on dans les milieux officiels,
comme un signe de faiblesse de la France

De notre correspondant de Paris par télé p hone :
Rien n'illustre mieux « le nouveau style » du régime présidé

par le général de Gaulle que les mesures d'amnistie décidées
hier à l'issue du premier Conseil gouvernemental de la Vme
République.

Alors que les protestations ou
mises en garde des élus algériens

défrayaient la chronique et qu 'en
Afrique du Nord même, les motions
des associations patriotiques pres-
saient M. Debré de ne consentir à
aucun geste de cet ordre, le prési-
dent de la République allait de
l'avant , aff i rmant  ainsi l'autorité de
l'exécutif et , au-delà de celle-ci , le
rôle prééminent de magistrat suprê-
me de la nation exercé par le gé-
néral de Gaulle.

C'est une habitude à laquelle les
Français ne sont pas encore tout à
fait résignés. Il leur faudra pourtant
comprendre , et le monde entier avec
eux , qu 'il y a désormais quelque chose
de changé en France. L'Etat aff i rme
sa puissance et il ignore les factions
d'où qu 'elles viennent. Ceux qu 'à tort
ou à raison on appelle les « ultras »
d'Alger s'en sont aperçus hier. L'aver-
tissement est d'ordre général ; Il vau-
dra demain pour les autres coalitions
qui pourront se dresser contre l'Etat ,
qu 'elles soient politique, économique
ou même syndicale.

Ceci dit , revenons au fond, c'est-
à-dire à l'amnistie.  Celle-ci est pro-
clamée par ordonnance , c'est-à-dire im-
médiatement applicable sans avoir à
être ratifiée par un vote parlemen-
taire.

M.-G. a.
(Lire la suite en Orne page)

Le Conseil fédéral étudie
la possibilité de réduire

la durée des obligations militaires

U N E  I D É E  Q U I  F A I T  DU C H E M I N

Le projet mis au point par le dé partement militaire
envisage de ramener à 50 ans la limite d 'âge

De notre correspondant de Berne :
On se demande , depuis un certain temps, s'il ne serait pas possible

d'abaisser .la l imite d'âge fixée à l'obligation de servir. Elle était atteinte
avec la _ 8me année révolue jusqu 'à quelques mois de la seconde
guerre mondiale. L'approche de l'orage, annoncée par les événements
de Tchécoslovaquie au printemps de 1939, incita les autorités à la
porter à 60 ans. C'est là qu 'elle s'est maintenue jus qu'ici.

Ne serait-rl pas oppor tun , déjà pour
des raisons f inancières , de remet t re  en
vigueur les d ispos i t ions  antérieures ?
La question fut  débattue par la com-
mission pour l 'élude des dépenses mil i -
taires nommée en 1953. Mais la ré-
ponse fu t  négative. Nous lisons dans
le rapport adressé au Conseil fédéral ,
le 29 novembre 1954 : «S i  une d iminu -
tion de la durée des obligations mili-
taires étai t  décidée oes prochaines an-
nées déjà , une réorganisation s'impo-
serait en raison des effectifs  actuels
qui diminueront  encore à l'avenir. Les
hommes manquants  du landsturm de-
vraient être remplacés d'une manière
ou d'une autre, pour que les tâches
prescrites puissent être exécutées ».
Aussi , par 12 voix contre 4, la commis-
sion consultative se prononçait-elle

pour le main t i en  de l'organisat ion ac-
tuelle qui fai t  aux hommes l'obliga-
toin de servir jusqu 'à l'âge de fiO ans.

G. P.
(Lire la suite en 9tne page)

L'AVENIR ADMINISTRATIF
ET POLITIQUE DU CONGO

Appel du roi Baudoin et déclaration gouvernementale

0 Création d'un Conseil général et d'un Conseil de
législation

0 Election au suffrage universel des conseillers des
communes

0 Disparition de toute trace de discrimination raciale
BRUXELLES, 13 (A.F.P.) .  — Avant que lecture ne soit

donnée au parlement de la déclaration gouvernementale sur
le programme de réf ormes au Congo belge, le roi Baudouin a
lancé un appel dans lequel il affirme notamment sa résolution
« de conduire, sans atermoiements funes tes, mais sans précipi-
tation inconsidérée, les populations congolaises à l'Indépendance
dans la prospéri té  et la paix ».

«Au demeurant , ajoute le souverain ,
loin d'imposer à ces populations des

solutions toutes européennes , nous en-
tendons favoriser des adaptations ori-
ginales, répondant aux caractères pro-
pres et aux traditions qui leur sont
chères.

(Lire la suite en 9me page)

Influences culturelles au Caire
Grand brassement d'idées dans la République arabe unie

D 'une correspondante du Caire :
Si le Caire n 'est pas en ce

moment le théâtre d'événements
politiques, l'Egypte reste le carre-
four où déf i lent  d ' i l lus t res  acteurs
de la scène politique i n t e r n a t io n a l e  :
Tito donnan t  l' accolade f ra t e rne l l e
au colonel Nasser , Rovntree  part i -
ci pant  à des colloques gouverne-
mentaux dont  peu de chose fut
d ivu lgué , Krishna Menon s'entre-
t enan t  longuement avec le président
Ferhat Ahhas , chef du gouverne-
ment provisoire d'Algérie, etc.

Et tandis  que siégeait le congrès
économi que afro-asiatiqu e, que s'ou-
vra i t  la Foire indus t r i e l l e  et agri-
cole de la République arabe u n i e ,
une au t re  a c t i v i t é  moins  specta-
culaire, c u l t u r e l l e  et ar t is t i que , se
manifestait à l'arrière-plan.

Après ces dernières années où
l'Egypte vécut repliée sur ses pro-
blèmes i n t é r i e u r s , on est heureux
de cons ta te r  un renouveau des
échanges cu l tu re l s  Or ient  - Occident .
L'Egyple en fut  toujours  un centre
et la langue française en est sou-
vent le moyen d'expression com-
mun.

C'est ainsi que la Société de
musique d'Egypte a fêté en arabe

et en f rançais , au club Mohamed
Aly, son président , l' architecte et
compositeur , Abu-Bakr Khai ra t , re-
tour  de Roumanie  où il fut reçu
en ambassadeur de la musique
orientale .  Il  y donna des confé-
rences et dirigea des orchestres, qui
interprétèrent  ses œuvres.

Il fut  déjà invi té  l' an dernier  en
Russie , où il fut accueilli officielle-
ment par l 'Académie de musi que.

Institut allemand
et clubs étrangers

D'autres  pays d'Europe manifes-
tent  au Caire leur activité intellec-
tuelle.  L'Allemagne fédérale vient
d ' i n a u g u r e r  dans  un hôtel parti-
cu l i e r , an centre de la ville , son
I n s t i t u t  cu l tu re l , ouvert en perma-
nence , où se t iendront  des expo-
sitions , où se projetteront des films
et où se donneront  des concerts et
des conférences.  Une bibl iothè que
a l l emande  très complète est mise à
la disposi t ion du public.

Le Centre culturel espagnol est
lui aussi très actif.

L'Atelier , club égyptien , artis-
ti que et l i t téraire , accueill e les
artistes et écrivains de toutes  na-
tionalités, organise des diners

folkloriques, donne des conférences.
On y entendai t  l'autre jour  le
directeur technique de l'Unesco en
Egypte exposant les activités de cet
organisme dans le monde.

Dar El Salam , fondat ion  catho-
li que , très libérale d'idées, est
plutôt  un centre d'échanges p hilo-
sophi ques et sc ien t i f i ques. On y
écoutait  l' autre jour le professeur
égyptien Paul Ghal ioungi  donner en
français une conférence sur la
médecine du temps des pharaons.

Le même éclectisme linguistique
se remarque en ce qui concerne
les distractions du Caire. Les ciné-
mas , grands centres d'at t ract ion ,
projettent , outre les f i lms arabes ,
en major i té , des fi lms tournés  dans
tous les coins du monde , de l'Ex-
trème-Asie aux Etats-Unis et à
l 'Amérique latine. Les deux succès
de ces dernières semaines furent
d' une  part « Quand passent les
cigognes », f i lm soviéti que , dont
l' en t rac te  fut  occupé par une t roupe
russe de music-hall et « Un certain
sourire », de Françoise Sagan , qui
t in t  l'a f f iche  pendant  trois semai-
nes, temps record pour un film
étranger.

Nelly VAUCHER-ZANANIRI.
(Lire la suite en 7me page)

La dixième planète

Les Russes ont enf in  publié  la photo
de l'engin cosmique devenu  dixième
planète du soleil. Ceci n 'est que  la
part ie  contenant  les appareils de
mesures et les accumulateurs, géné-
rateurs de puissance. Elle pèse 361
kilos , la masse totale du nouveau
satellite russe at te ignant  une tonne

et demie.

144 morts
à RivadeSago

Nouveau bilan de
la catastrophe espagnole

198 personnes sans foyer , 70 maisons
détruites et 1545 têtes de bétail

emportées par les eaux
MADRID, 13 (A.F.P.). — Le nombre

des morts de la catastrophe de Riva-
delago s'élève à 144, annonce-t-on of-
ficiellement.

Cependant , il se pourrait que ce
chiffre soit modifié par la suite , la
population exacte du village au moment
de la catastrophe n 'ayant  pas encore
été déf in i t ivement  établie,

SANS FOYER
Selon une statistique publiée par

les journaux madri lènes , cinquante-
neuf familles , soit un total de cent
quatre-vingt-dix-huit  personnes sont
restées sans foyer. 1545 têtes de bétail ,
dont 236 bœufs et vaches, 576 brebis
et 619 chèvres , 89 porcs et 15 chevaux
ont été emportées par les eaux. 70
malsons sur 115 ont été entièrement
détruites ainsi que 96 granges ou entre-
pôts sur 150.
ILS NE VEULENT PLUS S'INSTALLER

AU MEME ENDROIT
L'ampleur du s in is t re  est soulignée

par tous les journaux qui con t inuen t ,
quatre jours après l'accident , à con-
sacrer des colonnes entières à la ca-
tastrophe de Rivadelago. Pour hé-
berger ces familles , un nouveau village
de maisonnettes en bois sera cons-
t ru i t  provisoirement , mais sur un autre
emplacement, les anciens habi tants  de
la localité sinistrée ayant refusé en
bloc de revenir s'établir au même
endroit . On pense ainsi donner du tra-
vail aux hommes et femmes valides qui
figurent parmi les survivants.

Les fonds recueillis par de nombreu-
ses souscriptions s'élèvent actuelle-
ment à 675.000 pesetas.

au Mexique
MEXICO , 13 (A.F.P.). — Le guide

suisse , Raymond Lambert , qui se
trouve actuellement au Mexiaue , a
fai t  dimanche dernier, l'ascension du
volcan Popocatepelt (5450 mètres),
en compagnie de deu x membres de la
légation suisse au Mexiaue .

En raison du mauvais temps, l'as-
cension a été particul ièrement d i f -
ficile , la visibilité étant réduite à
cinq mètres et la neige étant glacée
en profondeur. La montée a duré
huit heures au lieu de sept — temps
normal pour des montagnards che-
vronnés . La descente s'est fa i te  dans
de bonnes conditions.

Une ascension
de Raymond Lambert

Le f roid
est vif

dans les A lp es

24 degrés au Jungfraujoch

BERNE , 13. — Le froid était très
vif mardi matin dans les Alpes. C'est
ainsi que l'on a enregistré 24 degrés
au-dessous de zéro au Jungfraujoch ,
moins  20, comme lundi , à Saint-Moritz
et à Pontresina , moins quinze à la
Petite-Scheidegg, moins 14 à Davos et
à Saas-Fee, moins 13 aux Rochers-de-
Naye, moins 12 à Arosa , et moins onze
à Zermatt.

M. DULLES ASSOUPLIT
LA POSITION AMÉRICAINE

SUR LE PROBLÈME ALLEMAND

0ualifiant de « stupide » la dernière proposition russe

La réunification — qui ne doit pas forcément
découler d'élections libres — ne doit pas se faire
dans des conditions que l'URSS pourrait juger

contraires à sa propre sécurité

WASHINGTON, 13 (A.F.P.). — Le secrétaire d'Etat Dulles a qualifié
mardi de « stupide» la dernière proposition soviétique soumise pendant
le week-end et portant sur la négociation éventuelle d'un traité de paix
avec l'Allemagne.

Cette proposition — que de son côté
le chancelier Adenauer avait qualifiée
de « brutale » — ne se distingue en
rien selon le secrétaire d'Etat américain
des propositions avancées à ce sujet
par l'Union soviétique en 1952 et en
1954.

D if f é r e n c e  de deux conceptions
Le cbef die la di p lomatie américaine

a constaté la persistance d'une diffé-
rence radicale entre les deux concep-
tions en présence :

% Celle de l'U.R.S.S. qui envisage une
Allemagne neutralisée et privée du
diroit d'association avec ses voisins.

0 La conception occidentale selon la-
quelle l'avenir  de l'Allemagne réside
dans une étroite intégration avec ses
voisins pacifiques.

(Lire la s u i t e  en Orne page )

Dialogue de sourds
C

'EST un dialogue de sourds qui
s'est institué, depuis bien des
années, entre les Alliés occiden-

taux et les Russes au sujet de l'Alle-
magne, comme au demeurant à propos
de bien d'autres problèmes. La der-
nière note soviétique, sous les appa-
rences d'un rajeunissement de la pen-
sée, est en réalité conforme aux posi-
tions de toujours définies par le
Kremlin. Ce qui est nouveau, c'est la
proposition de tenir une conférence
dans un délai de deux mois (en fait ,
c'est un nouvel ultimatum I) à Prague
ou à Varsovie. Mais l'idée de conclure
un traité de paix avec l'Allemagne,
avant que son statut soit déterminé,
n'est pas originale. Elle avait éié lan-
cée notamment par M. Mololov en
1951, c'est-à-dire du vivant encore de
Staline.

Quant au fond, la nouveauté appa-
raît dans cette note moins encore que
dans toutes celles qui l'ont précédée.
En l'état actuel des choses , le traité
de paix devrait être négocié, puis si-
gné avec le gouvernement de Bonn
et celui de Pankov dont la conjonc-
tion, sur ce point précis, entraînerait
l'établissement d'une Confédération des
deux Etats allemands. Ceux-ci pren-
draient, l'un et l'autre, l'engagement
de sortir des alliances politiques el
militaires auxquelles ils adhèrent main-
tenant ; ils se prononceraient, d'un
commun accord, pour la démilitarisa-
lion, la neutralisation el, à plus forte
raison, la désafomisation de l'Allema-
gne tout entière. Enfin, dans l'idée
des Russes , Berlin-Ouest serait ville-
libre ainsi qu'ils en ont formulé la
demande au mois de décembre.

Toutes ces propositions, ou plus exac-
tement toutes ces exigences, demeu-
rent inadmissibles pour les Alliés, ef
cela pour des raisons énumérées à
cent reprises. Et la réponse conjointe
qu'adresseront Washing ton, Londres ef
Paris à Moscou ne pourra , une fois
de plus, que constituer une échappa-
toire. Les Occidentaux prétendront,
comme toujours, qu'ils sont prêts à
rencontrer les Soviétiques, mais que
l'objet de la conférence ne saurait être
la conclusion d'un traité de paix alle-
mand, puisque aussi bien celui-ci com-
porte un préalable indispensable : la
réunification de l'Allemagne après li-
bre consultation de ses citoyens. On
continue donc à tourner dans un cer-
cle vicieux I

Pour en sortir, certains esprits re-
commandent aujourd'hui que l'Ouest ré-
serve un autre accueil aux propositions
soviéti ques el qu'il en finisse , une fois
pour toutes, avec son préalable de
l'unité allemande et des élections li-
bres. N'y aurait-il pas, pensent-ils,
l'esquisse d'une solution féconde dans
l'idée d'une Confédération allemande
neutralisée ?

Cette attitude contient assurément une
part de vérité. Les Occidentaux onf-
ils véritablement intérêi, à longue
échéance, à tout mettre en oeuvre pour
que soit restaurée l'unité du Reich ?
Ils en ont souffert autrefois tout au-
tant que les Russes. Et c'est pourquoi
il est effectivement assez malhabile de
leur par) d'insister sans cesse sur cette
notion. Dans la concep tion occidentale
de l'avenir allemand, l'idée d'une libre
consultation des intéressés est assuré-
ment légitime ; elle ne saurait être
abandonnée par l'Ouest sans renie-
ment grave de ses principes. Mais
celle de réunification, encore une fois ,
comporte un réel danger.

Il est chimérique enfin de penser
qu'une nation aus<i vaste ef aussi dy-
namique que l'Allemagne, une fois
rétablie dans son unité el une fois
délivrée des chaînes de l'occupation,
se passera à tout jamais d'une armée
el de tout ce qu'implique l'équipe-
ment d'une force militaire moderne.
Et une fois réarmée, rien ne l'empê-
chera non plus de faire alliance avec
fel ou tel bloc politique de son choix,
afin de chercher à détruire l'équilibre
établi qui, de toute évidence, la ré-
duirait à un rôle mineur en face des
Grands.

Face à ces sombres perspectives, la
notion d'une Confédération est beau-
coup plus séduisante et, en principe,
infiniment plus valable. Le malheur esl
que, présentée par les soviétiques, elle
est viciée « ab ovo », et qu'elle n'est
de toute évidence qu'un moyen en
mains du communisme international pour
faire progresser sa Couse.

Le processus est connu. On l'a vu
en mouvement ailleurs. Moscou, arguant
des principes contenus dans l'éven-
tuel traité de paix, s'opposera à toute
tentative d'ingérence occidentale dans
l'Allemagne future. En revanche, l'Ouest ,
outre-Rhin, ne pourra pas plus entraver
les manoeuvres d'une organisation com-
muniste légitimée par la reconnais-
sance du « gouvernement » de Pan-
kov, qu'il n'a pu empêcher autrefois
en Pologne, en Tchécoslovaquie, en
Hongrie et dans les Balkans , les coups
d'Etat prosoviétiques accomp lis grâce à
la comp licité des gouvernements de
Varsovie , Prague, Budapest et autres
cap itales de l'Europe orientale.

El voilà pourquoi les Occidentaux ne
sauraient que repousser une fois de
plus, el avec vigueur, les dernières
propositions soviétiques.

Bené BBAICHKT.
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9 Noire classement des marqueurs
de buts du champ ionnat suisse
de hockey sur glace.

9 Des changements dans la boxe
américaine.

AU FIL DES ONDES
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9 A l'Union syndicale suisse.
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9 Les matehes de hockey sur glace

LIRE AUJOURD 'HUI :

Récemment suspendu de ses fonctions
au ministère de l'air portugais , le géné-
ral Ilumherto Delgnclo s'est présenté
l u n d i  à I'embassade du Brésil ;'i Lisbonne,
déclarant être sous la menace d'un em-
prisonnement Imminent.  L'asile lui a été
accordé en qualité de réfugié politique.
Par la suite , un communiqué offirlel
publié à Lisbonne déclarait qu 'il n 'y
avait pas eu de mandat d'arrêt délivré
contre le général Dclgado et que l'on
n 'avait nullement l 'Intention de l'arrêter
pour les actes qu 'il avait pu commettre
jusqu 'à présent. Le communiqué préci-
sait que l'on ne refuserait pas au géné-
ral l'autorisation de partir du Portugal.
Rappelons que le général Delgado, ex-
candidat k la présidence de la Républi-
que , est leader de l'opposition au Portu-
gal. Notre photo le montre (à gauche)

au cours de sa campagne électorale.

Le leader de l'opposition portugaise
s'est réfugié à l'ambassade du Brésil



Chambre chauffée fr
louer près de la gare à
Jeune homme sérieux.
Libre tout de suite. De-
mander l'adresse du
No 6391 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer à Monruz
k monsieur sérieux, Jolie
chambre meublée au so-
leil , aveo balcon et part
k la salle de bains. —
S'adresser __ M. Strelb,
les Gouttes d'Or 54.É||É Mise au concours

L'Ecole professionnelle de jeunes filles
de Neuchâtel  met au concours un poste de

maîtresse de couture
Obligations : légales.
Traitement : légal .
Entrée en fonctions : avril 1959.
Les examens de concours seront fixés

ultérieurement s'il y a lieu .
Adresser, jusqu 'au 21 janvier 1959, une

lettre de candidature manuscrite avec un
curriculum vitae et les pièces justificatives
à M. Pierre Ramseyer, directeur, collège
latin , Neuchâtel.

Aviser le département de l'Instruction
publique du canton de Neuchâtel.

Commission scolaire
de Neuchâtel.

Nous cherchons, pour notre département conuiiercial ,

une sténodactylographe
de langue maternelle française, ayant quelques années de
pratique et connaissant éventuellement l'anglais ou l'allemand.

Les intéressées sont priées de faire des offres écrites avec
curriculum vitae, photo, copies de certificats et prétentions
de salaire au chef du personnel de Paillard S.A., Yverd on.

_̂  ̂ Engagement

M̂anml-r fonctionnaires

^  ̂ douanes
L'administration des douanes engage un nombre élevé d'asplranta

d» douane pour le service de dédouanement.

Conditions : nationalité suisse ; mœurs Irréprochables ; aptitude»
physiques ; âge 20 à 28 ans ; études secondaires complètes du degré
inférieur ou instruction équivalente ; connaissance d'une deuxième
langue officielle ; formation complémentaire adéquate désirée. Pour
les titulaires d'un certificat de fin d'études (école de commerce ou
d'administration, école professionnelle commerciale ou école secon-
daire supérieure), l'âge minimum est fixé à 18 ans.

Traitement des aspirants de douane âgés de 20 ans et plus :
705 fr. 50 par mois.

La direction soussignée fournit tous renseignements sur l'activité,
la formation professionnelle, les conditions de rémunération du
fonctionnaire de douane et Indiquera les pièces à Joindre à la
postulation.

Inscription : dans le plus bref délai à la

DIRECTION GÉNÉRALE DES DOUANES, BERNE.

Chambre Indépendan-
te. Fahys 117, tél.
5 70 57.

C h a m b r e  meublée,
chauffée, à louer, Louis-
Favre 25, Mme Carnal.

A louer Jolie chambre,
k Jeune homme sérieux,
tout confort. Côte 32 a.
Tél. 6 58 90.

Chambre au sud
vue, confort, k personne
sérieuse. — Bachelin 8.

«

??????????? ???*
A louer chambre meu-

blée, à personne sérieuse,
chauffage central , bains,
ler-mars 6, 4me droite.

? ???????.??????? I

A louer belle
CHAMBRE MEUBLÉE

prés du centre ; central
et bains. Tél. 5 44 46
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} SECRETAIRE - STÉNODACTYLOGRAPHE \Z. £
•* expérimentée et, habile de langue ma- -a
& ternelle française ou allemande, mais 2
3 avec connaissance parfaite de la langue ~d
•% anglaise, est cherchée par important -A
» établissement industriel de Bienne. S.
g Les candidates sont invitées à adresser j?
¦s leur offre accompagnée de références, • 2
» curriculum vitae, prétentions de salaire S
j? et photographie, sous chiffres Q. 98319 j?
J- Y-r- - U. à Publicitas, Bienne, rue Dufou r 17. jj
__ "31
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Quelle dame
prendrait en chambre et en pension une
personne âgée demandant quelques soins ?
Prière de faire offres sous chiffres I. M.
5392 au bureau de la Feuille d'avis.

jg ~̂ | VILLE

11|P| Neuchâtel
Permis de construction

Demande de Monsieur
Gottfrled Kubler de cons-
truire un bâtiment à
l'usage de garages et ate-
liers, au nord de sa pro-
priété, No 54, rue de la
Dîme (Article 762 du ca-
dastre).

Les plana sont déposés
k la Police des construc-
tions, Hôtel communal,
Jusqu 'au 21 Janvier 1959.
Police des constructions

I .. ..
> ¦ 

.
'

.
¦¦

Nous cherchons pour entrée Immédiate ou à convenir

faiseurs d'étampes
(étampes industrielles)

mécaniciens-ajusteurs
(pour outillage et pièces de prototypes)

mécaniciens-contrôleurs
(pour fabrication ou machines à mesurer)

Les intéressés sont priés d'écrire ou de se présenter chez
PAILLARD S. A., à YVERDON.

On prendrait quelques

pensionnaires
Excellente cuisine. Tél.
5 83 45.

A louer à Jeune fille ,
belle chambre , avec ou
sans pension, k parta-
ger avec étudiante suisse
romande. Tél. 5 34 19.

On cherche à louer
pour tout de suite ou
pour date k convenir

appartement
d'une grande pièce, cui-
sine, bains. Eventuelle-
ment avec hall. Faire
offres sous chiffres AS
62.645 N , aux Annonces
Suisses S. A., Neuchâtel.

Dame d'un certain âge
cherche

1 ou 2 chambres
avec cuisine, non meu-
blées. Adresser offres
écrites k J. N. 5390 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

JEUNE FILLE
sortant de l'école au
printemps ou ayant en-
core une année d'école
k faire. Bonne occasion
d'apprendre la langue
allemande. Vie de fa-
mille et bon traitement
assurés. Prière de faire
offres à famille Lôffler ,
boucherie, Busswll (BE).
Tél. (032) 8 53 59.

On cherche

jeune fille
de 18 k 25 ans, pour les
travaux d'un ménage
soigné. Tél. (038) 7 96 90.

Entreprise commerciale
cherche k la demi-
Journée

dessinatrice
ou personne ayant une
formation de

photographe
pour divers travaux de
publicité. Faire offres en
indiquant les prétentions
de salaires. On mettrait
au courant personne
douée pour le dessin.
Offres sous chiffres B. G.
5399 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour le
printemps

jeune homme
pour aider dans une fer-
me disposant de machi-
nes et d'un tracteur.
Doit savoir traire. Salaire
selon entente. Faire of-
fres à famille Zuttel-
Hostettler , Kerzersstraa-
se Milntschemier (BE).

Chambre
est cherchée, confort
moderne, avec petit dé-
jeuner et éventuellement
souper, pour collégien,
absent pendant le week-
end. Ecrire sous chiffres
N 26734 X à Publicitas,
Genève.

Atelier de reliure cher-
che Jeune

ouvrier relieur
qualifié, pour travaux
particuliers et indus-
triels. Place stable. En-
trée fin Janvier ou date
k convenir . Ecrire avec
références à J.-V. Attln-
ger, place Piaget 7, Neu-
châtel.

Confiserie demande une

jeune fille
pour la cuisine. Entrée
immédiate ou pour date
à convenir . Libre tous
les dimanches. S'adresser
k la confiserie Wodey-
Suchard , Neuchâtel.

On demande une

femme
de ménage

Demander l'adresse du
No 5381 au bureau de la
Feuille d'avis.

TEA - ROOM demande tout de suite

SERVEUSES
(libres le soir) ainsi qu'une

VENDEUSE
au courant de la branche. Offre avec photo,
copies de certificats et prétention à la Confi-
serie Minerva , avenue Léopold-Robert 66, la
Chaux-de-Fonds.

Quelle personne hon-
nête et propre serait dis-
posée à s'occuper Jour-
nellement après 18 heu-
res, du

nettoyage
de 2 bureaux

Tél. 5 19 22.

Nous cherchons pour tout de suite ou
date à convenir,

serveuse
pour le TEA-ROOM et pour aider au magasin.
Place agréable et indépendante. Congé un
dimanche par mois, libre le soir. — Faire
offres détaillées avec photographie à confi-
serie ROULET, place Neuve 10, la Chaux-
de-Fonds.

Bureau de la vIEe
cherche

dactylo
(pas de sténo) pour tra-

vaux de bureau, factu-
res, etc. Place stable.
Entrée le plus tôt pos-
sible. Faire offres en in-
diquant prétentions de
salaires, à case postale
No 1172.

Pour le magasin on
cherche

JEUNE FILLE
sérieuse et de confiance.
Entrée : ler février ou
date à convenir. Congé
le dimanche en entier et
le lundi après-midi.
Nourrie et logée, Jolie
chambre chauffée. Faire
offres avec photo, certi-
ficats et prétentions de
salaire, ou se présenter
k la boulangerie-pâtisse-
rie R. Ducommun, le
Locle, tél. (039) 5 46 27.

On cherche pour le
printemps 1969

jeune fille
de 14 à 15 ans, de con-
fiance, pour aider au mé-
nage et aux champs.
Possibilité de fréquenter
l'école. Vie de famille
assurée. S'adresser à fa-
mille Emch-Wyss, res-
taurant de l'Etoile, Goss-
llwil près Bilren/Aar.

On demande une

jeune fille
pour l'office et pour
aider au ménage. Deman-
der l'adresse du No 5380
au bureau de la Feuille
d'avis.

Secrétariat horloger établi à Neuchâtel
cherche

SECRÉTAIRE
sténodactylo

La préférence sera donnée à candidat e ayant
quelques années de pratique et connaissant
la langu e allemande et si possible l'anglais.
Faire offres avec curriculum vitae, photogra-
phie, certificats et prétentions de salaire
sous chiffres H. J. 5357 au bureau de la
Feuille d'avis.

Nous demandons pour
date à convenir

sommelière
de oonfia_i_ce, âgée de 18
k 25 ans. Débutante
acceptée. Bon gain et vie
de famille. Faire offres
aveo certificats et photo
ou se présenter au Cercle
catholique et militaire,
Colombier.

Etude de notaires à Neuchâtel
engagerait immédiatement ou pour date à
convenir

sténodactylographe
place stable et bien rétribuée, assurance-
retraite.

Offres écrites avec curricult-m vitae et
certificats à adresser sous chiffres K. M. 5354
au bureau de la Feuille d'avis.

( jj $ \  Mise
( / y au concours
p  ̂ TT

Nous cherchons

un conducteur mécanicien
d'automobiles

en possession du certificat de fin d'appren-
tissage de la branche automobile ;

un technicien-électricien
pour notre service des lignes

en possession du diplôme d'un technicum
suisse
Conditions générales requises : nationalité
suisse, école de recrues accomplie et si pos-
sible un à deux ans de pratique profession-
nelle.

Direction des téléphones
Neuchâtel.

nui
Nous sommes ache-

teurs de 20,000 ou
plus

bouteilles
neuchâteloises
prises sur place.

Faire offres à G.
Hertig Fils & Cie,
v i n s , la Chaux-de-
Fonds, téléph. (039)
210 44.

Etude de MMes Maurice et Biaise Clerc,
notaires - 4, rue du Musée - Tél. 514 68

A louer au CENTRE DE LA VILLE pour
l'automne, dans un immeuble modernisé,

MAGASIN, STUDIOS,
APPARTEMENTS

de 2 et 6 chambres,
BUREAUX

et CABINETS MÉDICAUX
Chauffage général au mazout

Sommelière
est demandée pour un
remplacement d'un mol».
Tél . 6 34 41.

Augmentez votre revenu
par une activité accessoire, agréable,
intéressante et lucrative. Pas de mise
de fonds.
Personnes ayant relations et disposant
de leurs soirées ou heures libres dans
la journée sont priées d'écrire sous
chiffres G. H. 5339 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande un

extra
sachant cuisiner (pour
le dimanche). Télépho-
ne 7 12 33.

r 1Important magasin de nouveautés

demande pour tout de suite ou date
à convenir,

décorateur-étalagiste
Place stable et bien rétribuée. Les

lundis matins congé.

Personnes capables, parlant le fran-
çais, sont priées de faire offres avec
certificats, photo, prétentions de salaire
et date d'entrée, sous chiffres P. 10031 N.

à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

 ̂ J

On cherche

femme de ménage
pour le matin. Travaux
faciles. Demander l'a-
dresse du No 6388 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A louer pour le 24 septembre 1959, ù la
rue des Epancheurs 4, dans immeuble
transformé,

bureaux et cabinets médicaux
chauffage général, ascenseur. — S'adresser
à l'étude de MMes Ch.-Ant. Hotz & B. de
MontmolJin , 12, rue Saint-Maurice.

On cherche k acheter

fagots
(forêts)

éventuellement sarments.
Faire offres sous chif-
fres A. E. 5378 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Cherchez-vous une place de

calculateur ?
Fabrique d'appareils électriques of-
fre à mécanicien de précision la
possibilité d'être formé dans son
département de calculation en qua-
lité de calculateur et d'occuper par
la suite un poste suivant ses ca-
pacités. (

Nous exigeons : certificat de capa-
cités, quelques années de pratique
et bonnes connaissances des métho-
des modernes de fabrication.

Faire offre manuscrite avec préten-
tions de salaire, curriculum vitae,
copies de certificats et photo sous
chiffres P. 1112 N., à Publicitas,
Neuchâtel.
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On cherche

sommelière
remplaçante

Demander l'adresse du
No 5387 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer

magasin - bureau
en ville, bonne situation , exposition idéale,
importante installation de courant triphasé,
eau, gaz, toilette. — Faire offre sous chiffres
F. L. 5265 au bureau de la Feuille d'avis.

Fael, Degoumois & Cie S.A.,
SAINT-BLAISE (NE), engagerait

MÉCANICIEN-
FAISEUR D'ÉTAMPES

bien au courant du fraisage sur
outils industri els de découpage et
d'emboutissage de grandeur moyenne.
Plusieurs années de pratique indis-
pensables.
Semaine de 5 jou rs.
Faire offres écrites ou se présenter.

Nous cherchons

jeune homme
robuste, débrouillard et
sérieux pour commerce
de pneumatiques ; serait
formé pour montage de
pneus, réparations, re-
gommage, etc. Faire of-
fres par éorlt à R. NOBS,
pneumatiques, Saars 14,
Neuchâtel. Ne pas se
présenter sans être con-
voqué.

Particulier cherche à
acheter d'occasion deux

fauteuils
anciens

éventuellement chaise*
rembourrées ( de n'im-
porte quel style) même
en mauvais état. Prière
d'adresser offres écrites
k H. L. 5393 au bureau
de la Feuille d'avis.

Ecole privée de Jemmes filles
cherche pour tout de suite

professeur
ou étudiant

pour enseigner les branches
suivantes: correspondance al-
lemande, sténographie Stolze-
Schrey et si possible compta-
bilité. — Faire offres à
Institution « La Châtelainie »,
Saint-Biaise.

A louer k Suisse ro-
mand ou k Suisse alle-
mand , grande

chambre
meublée avec cuisine :
éventuellement __ couple
d'un certain âge ou k
dame seule. Tél. 5 57 16.

PESEUX - Combes
Appartement moderne,
1 grande pièce, cuisine,
salle de bains. Entrée à
convenir; tél. 8 36 94 dès
19 heures.

Nous cherchons k
acheter un

potager à bois
Faire offres aux Fabri-
ques de tabac Réunies
S. A., Neuchâtel-Serrlè-
res.

GARAGES
à louer à l'avenue des
Portes-Rouges 105. S'a-
dresser k Roger Dubois,
notaire, Terreaux 3. Tél.
5 14 41.

On cherche
personne

pour travaux de mai-
son. Deux demi-Jour-
nées par semaine.
Oue6t de la ville. —
Tél . 6 99 60.

A louer

bureaux
rue du Seyon. Tél.
6 36 26._

LE DÉPARTEMENT POLITI QUE FÉDÉRAL

cherche

sténodactylographes
Conditions d'engagement : nationalité suisse ; être âgée
de 20 ans au moins et ne pas avoir plus de 30 ans
révolus ; certificat de fin d'apprentissage ou diplôme
d'une école de commerce ; activité pratique pendant
deux ans ; sténographie dans deux langues au moins.

Après un sfage à Berne, transfert h une représentation
diplomatique ou consulaire à l'étranger.

Les offres de service doivent être adressées au
Département politique fédéral à Berne. Demandes de
renseignements par téléphone : No (031) 61 22 31.

La Coudre
Garage chauffé, avec

électricité et eau , k louer
tout de suite, 50 fr. par
mois, chauffage exclu.
S'Informer au tél. (038)
5 98 39.

APPARTEMENT
k louer au GRAND-
BAYARD, de 4 cham-
bres et dépendances,
buanderie , Jardin ; belle
situation. S'adresser k
Ernest Bol le, « Mon Dé-
sir », la Neuveville (BE).

On achèterait

équipement
de ski

complet pour dame,
taille 40, chaussures
No 39, skis et bâtons.
Adresser offres écrites k
R. V. 5397 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche

cuisinière
pour 2 ou 3 Jours par
semaine. Adresser offres
écrites à M. T. 5285 au
bureau de la. Feuille
d'avis.

Maison de gros cherche

EMPLOYÉE
de 20 à 30 ans, faotuiriste, dactylo et pour
divers travaux de bureau. Faire offres avec
références à case 687, Neuchâtel L

A louer appartement
moderne de

2 pièces
chauffage par rayonne-
ment. Tél. 5 89 39.

STUDIO
meublé, chauffé avec
culslnette ; bains. Tél.
5 34 69.

On cherche

jeune fille
dans un ménage avec
deux petits enfants, et
polir aider au magasin.

Occasion d'apprendre
l'allemand. Temps libre
régulier et bon salaire.
Vie de famille. Entrée :
15 avril 1959. Lnndw.
Gen. VILLNACHERN/AG.
Tél. (056) 4 15 15.

On demande à ache-
ter

I potager
aveo plaques chauffan-
tes ;

armoires
k une ou deux portes.
Le tout en bon état.
Faire offres avec prix
sous chiffres D. I. 5401
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer meublé

2 pièces
cuisine, sans confort , à
l'est de la ville. Adresser
offres écrites k C. H.
5400 au bureau de la
Feuille d'avis.

URGENT
A louer pour le 24 fé-

vrier

logement
de deux chambres, cuisi-
ne, salle de bains, bal-
con, 155 fr., chaufage
compris. — S'adresser à
Monruz 23, 2me étage à
droite.

Mécanicien qualifié
trouverait plaoe stable. Plastiglas, Côte 125,
Neuchâtel, tél. 5 28 76.

Nous sommes acheteurs

de 50 à 200 m3
de grumes de sapin

qualité N. Marchandise livrée sur route
carrossable. Paiement  au comptant. — Faire
offres par écrit aux établissements Victoria
S.A., fabrique de meubles, Baar (Zoug).

NOUS CHERCHONS

mécaniciens de précision
ayant quelques années de pratique. Semaine
de 5 jours. Se présenter au faire offres
écrites détaillées, avec prétentions de salaire ,
à Movomatic SA., Gouttes-d'Or 40, Neuchâtel .

A louer

logement
de 2 pièces, confort,
carrefour Maillefer-Vau-
seyon, pour fin février.
Adresser offres écrites k
P. T. 5396 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre à Fontainemeloiu pour cause
de départ,

belle maison moderne
comprenant un appartement de 5 chambres
et un de 4 chambres, garage pour deux
voitures. — Faire offres sous chiffres N. R.
5394 au bureau de la Feuille d'avis.

A louer

grand studio meublé
cheminée, oulsine-balns, à proximité du centre et
du lac. Loyer mensuel 220 fr., chauffage compris.
Réponse sous chiffres P. 1176 N à Publlcitas, Neu-
châtel, ou téléphoner au 5 40 20.

APPARTEMENT
de 3 chambres, sans
confort moderne, est
cherché k Serrières pal
couple sans enfants.
PRESSANT. Offres sous
chiffres P. 1142 N., k Pu-
blicitas, Neuchâtel.

AU CENTRE
Chambre avec bonne
pension. Tél. 5 61 91.

A louer Jolie chambre
avec pension. Coulon 8,
rez-de-chaussée.

Illlllllllllllllllllllllllllll
Grâce à son

outUlage moderne
à son

grand choix
de caractères

à son
riche assortiment

de papiers

IÏMPRIMERIE CENTRALE
1, Temple-Neuf

vous donnera
toute satisfaction

llllllllllllllllllllllllllllli

Jolies chambres à 1 et
2 lits, avec part à la
salle de bains, à 5 mi-
nutes de l'université. —

1 Tél. 5 91 81,
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NOUS METTONS EN V E N T E
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M. SCHREYER
Demandes vos livraisons de
mazont an moyen dn compteur

étalonné qui donne tonte
garantie

Tél. : bureau» 517 » (___•__«__«« 5 U 45
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Préf ére r la qualité, c 'est économiser !

DrapS deSSOUS, double chaîne , 165/250 . dep. 0.90
Draps dessus, blanchis, no/250 . . . .  dep. i.oU
DrapS deSSUS, blanchis , avec broderie . . dep. | t3 • © %J

Garnitures en basin

| Fourres MT1
** 5.40 Fourres &5S- deP. 15.80

Garnitures éponge Essuie-verres mi-fil dep. 1.45
Lavettes dep. -.30 Essuie-mains dep. 1.50 K
Linges 40/75 dep. 1.95 Serviettes 59/59 deP. 1.70 g
Draps de bain deP. 10.- Nappes Z^T̂ ^tp. 29.50 |
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Le ski pour la neige profonde

ĵj^̂  HEAD SKI chez skis TOSALE.Ï

|PUZZIES |
(I Prix très avantageux (l

// belles couleurs , découpage précis ((

f ) a) carton épais : (Y
\\ animaux , paysages , scènes d'histoire , )1
// chasse, bouquet s de fleurs, etc. (f
Y) depuis 95 centimes j )

\ ) b) bois croisé : ))
If vues du pays, sous-bois, montagnes II
11 et sommets, paysages d'hiver, etc., ) )
l( depuis Fr. 3.90 \\

)) UN CHOIX UNIQUE //

au. domino
\\ Treille 6 Neuchâtel Tél. 5 46 87 \l

UNE AFFAIRE

tapis d'Orient
Quelques magnifiques pièceB de choix

Prix très intéressants ¦ PROFITEZ

TAPIS BE NOIT ïHSï»
Présentation à domicile - Facilités de paiement |

Miel du pays
le bidon de 2 kg, Fr.
18.60. Envol sans frais.
— Bruno Rœthllsberger ,
Thlelle-Wavre, tél. 7 54 69.

WERNER CH.MARTIN Wk\
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A vendre 2 paires de

skis
usagés, avec arêtes, fi-
xations « Kandahar >- .
1 m. 90 et 1 m. 80, et
souliers No 42. Tél.
5 94 42.
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UNE AUBAINE ! POUR L'AMATEUR DE PHOTOS

Agfa Silette Color Solinar 2,8 Compur-Rapid 1 sec. au 1/500

Ail priX de Fr. l Â mJ.- livré avec sac de cuir

Nous vendons également à prix TRÈS INTÉRESSANT une série d'appareils hors catalogue

I PHOTO - C I N É - A M É R I C A I N
Neuchâtel Vis-à-vis de la Poste Tél. (038) 5 29 65

PLASTIC !
PLASTIC !

PLASTIC !

ItBéJlIlQDL.
NEUCHATEL

|SAVIEZ-VOUS |
qu'avec un acompte de

I Fr. 100.- 1
vous recevrez : UN MAGNIFIQUE

MOBILIER COMPLET
ou: LE MEUBLE DE VOS RÊVES

en écrivant aujourd'hui encore à la maison qui vous offre

Grand choix - qualité - longs crédits

¦ T I N G U E L Y  AMEUBLEMENT S 1
Route de Riaz, BULLE / Fg. Tél. 2 75 18

2 81 29

Setter irlandais
6 mois, à vendre. Télé-
phoner aux heures de
midi (038) 7 72 88.

A vendre 2 paires de

souliers de ski
No 34, 15 ef 20 fr. P.
Emery, Sainte-Hélène 38,
la Coudre.

CARTES DE VISITE
S'adresser

au bureau du journal

Skis en (rêne
avec carres supérieures
et arêtes acier, fixation
« Kandahar », longueur
190 cm. (neufs), à ven-
dre 100 fr. Tél. 5 44 22.

' MADEMOISELLE

Charlotte Jeanneret
Llngère diplômée

Lingerie sur mesure. Fine et ordinaire
Dames et messieurs

Entreprise de trousseaux - incrustations
Jours à la main - Transformations

Bue de l'Ecluse 62, Neuchâtel, tél. 5 59 03
V J



La face des choses va peut-être
changer aux Etats-Unis

Les répercussions
de la dissolution de FI.B.C.

En confirmant le verdict d'un
tribunal fédéral de New-York ,
ordonnant la dissolution pure
et simple de l'« International
Boxing Club » , la Cour suprême
américaine a mis fin à « l'em-
pire de Jim Morris ».

Né en 1948 après la retraite de Mike
Jacoks , l'« International Boxing Club >
devait , au cours des dix dernières an-
nées, devenir le facteur dominant  et
souven t un i que dans les activités de la
boxe professionnelle dans le monde.
Aucune autre  organisation n 'a exercé
dans l'histoire de la boxe moderne une
emprise et un contrôle aussi rigou-
reux , et géographiquement aussi éten-
dus, sur la boxe professionnelle.

Elle était liée par contrat '  exclusif
avec les pr incipaux champions du mon-
de, qui s engageaient a ne mettre leurs
titres en jeu que si les combats étaient
organisés par la sociétés. ' L'I.B.C. était
en outre propriétaire des dieux plus
célèbres stades : le Chicago Stadium et
le Madison Square Garden de New-
York . De plus , la société était liée par
contrats avec de nombreux autres or-
ganisateurs et propriétaires de stades
américains, parm i lesquels le Yankee
Stadium et le Polo Grounds.

L'I.B.C. avait l'exclusivité des impor-
tants con t rats de retransmission de
matehes de boxe par télévision avec
les deux seul s réseaux américains opé-
rant chaque semaine. Elle contrôlait
enfin les droi ts  de radiodiffusion de
ses combats hebdomadaires et les droits
de cinéma pour tous les combats or-
ganisés par elle. L'ensemble de ces
contrats représentait plusieurs millions
de dollars par an.

Voici les points essentiels du verdict
rendu par la Cour suprême de Wash-
ington :

— MM. Jim Noms et Arthur Wlrtz doi-
vent céder dams les cinq ans k dater du
verdict (24 Juin 1957) les actions qu 'ils
possèdent dans la société propriétaire du
Madison Square Garden (les avoirs de M.
Norris représentant au mois de Juin 1958
huit millions de francs suisses).

— MM. Norris et Wlrtz doivent dé-
missionner de leurs postes respectifs de
président et de directeur du Madison
Square Garden. Cette disposition a été
remplie en partie par la démission de
M. Norris en avril 1958.

— Tous les contrats exclusifs entre
1T3.C. et les champions du monde ou
challengers, entre 1T.B.C et les stades qui
ne sont pas la propriété des accusés,
6ont déclarés nuls.

— L'I.B.C. n 'a plus le droit d'organiser
de championnats du monde avant sa dis-
solution.

Le Madison Square Garden ne pour-
ra organiser que deux championnats du
monde au maximum par an, au cours
des cinq prochaines armées.

Les Suisses semblent
faire les choses au sérieux
La commission sportive du S.R.B.,

présidée par M. Walter Stamp fli (Zuch-
wil], en collaboration avec l'U.C.S., a
établi un programme général pour la
préparation olympique des routiers et
des pistards.

Pour les pistards , douze séances d'en-
traînement et au tant  de cours du soir
auront lieu sur les pistes de Lausanne
et de Zurich-Oerlikon duran t  le prin-
temps et l'été prochains. Ensuite , plu-
sieurs confronta t ions  opposeront les
équipese du S.It.B. à celles de l'U.C.S.
sur ces mêmes pistes. D'autre part ,
quelques matehes internat ionaux seront
mis sur pied.

Pendant l 'hiver qui précédera les
Jeux olympiques , huit  cours seront
organisés au Hallenstadion de Zurich.
Enf in , au printemps i960, l'équipe suis-
se sera déf in i t ivement  formée. Après
deux camps d'en t ra înement  à Zurich-
Oerlikon , elle disputera encore deux
rencontres internationales avant le [dé-
but des Jeux . )

Quant aux routiers , ils commence-
ront leur préparation en été 1959 par
deux cours réservés chacun à dix équi-
pes. Durant l'hiver 1959-1960, chaque
candidat  olmypique sera soumis à dif-
férents tests af in  de parfaire sa con-
di t ion physique. La dernière phase
de cette préparation verra , en été 19(50 ,
l'organisation de hui t  séances d'en-
trainement et l'envoi des meilleurs élé-
ments à trois épreuves sur route à
l'étranger.

PETITE CHRONIQUE DE LA T. V.

50.304 CONCESSIONS
A FIN DÉCEMBRE 1958

A mi-décembre, on annonçait que le
cap des 50.000 concessions de la T.V.
suisse était franchi. A la fin de l'an-
née, om accusait 50.304 concessions ,
soit une augmentation de 2151 conces-
sions pour le mois de décembre.

La répartition est la suivante  : Suisse
alémanique 34.946 concessions ; Suisse
romande 11.193 ; Suisse i talienne 4165.
Zurich a enregistré comme d'habitude
le plus fort accroissement avec 455 con-
cessions, puis Bâle (299) et Saint-GaJ l
(266). Genève occupe la quatrième place
avec 147 nouvelles concessions et Lau-
sanne la septième avec 126 concessions .

LE CAR DE REPORTAGE
DE LA T.V. ROMANDE
A LA CnAlJX-DE-FONDS

Le car de reportage de la T.V. ro-
mande s ta t ionne  cette semaine h la
Chaux-de-Fonds. Il a relayé dimanche
une messe k l'occasion de la fête de
l 'Epiphanie ; H relaiera jeudi le t radi-
t ionne l  « Echec et mat » et, vendredi ,
une émission documentai re  : « Au royau-
me de l'électron , les secrets du petit
écran » .
L'ACTUALITÉ AGRICOLE
A LA T.V. ROMANDE

L'actualité agricole a maintenant  sa
place à la Télévision romande . Ses
producteurs et réalisateurs se proposent
de traiter régulièrement des questions
qui puissent intéresse r à la fois les
citadins et les agriculteurs et surt out
les rapprocher davantage, rendre les
consommateurs a t t en t i f s  aux problèmes
techniques et pratiques de l' agricul-
ture , donner aux ménagères des con-
seil s sur les produits saisonniers , etc.

Le Magazine traitera donc les pro-
blèmes ruraux en généra l, la situation
de la petit e paysannerie , la mécani-
sation agricole, etc. Bref , les sujets ne

manquent  pas ! Le Magazine donnera
une large place au sein de l'Eurovision.
C'est M. Jacques Laedermann , rédac-
teur en chef de « La Terre vaudoise »,
qui présente les émissions du Magazine
agricole.

LE CONCOURS
DU « TAPIS VOLANT »

Le concours dji « Tapis volant » qui
comprenait trois épisodes et n'était
pas facile à résoudre car il s'agissait
d'identifier , au cours de plusieurs éta-
pes, des locailités romandes photogra-
phiés d'avion , a remporté un vif suc-
cès, puisque près de 2000 réponses
sont parvenues à la télévision romande.
Mais seules quarante-cinq d'entre elles
étaient exactes . Le tirage au sort , ef-
fectué par Claude Evelyn e, a désigné
un téléspectateur, M. Tinguely, de Mar-
]y, dans le canton de Fribourg, qui
n 'a pas caché sa joie en recevant le
magnif i que tapis enjeu du concours.

Ouvrez l'œil et le bon...

CINÉMAS
Rex : 15 h. et 20 h. 15, Ton heure a

sonné.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, La vie à deux.
Clnéac : 14 h. 30 - 17 h. 30 ( permanent),

20 h. 30 - 21 h. 30, Festival Walt Disney.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, La rivière des

alligators.
Palace : 15 h. et 20 h. 30,' Call-glrls.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Les tricheurs.

PHARMACIE D'OFFICE :
G. Montandon, Epancheurs

Dès 23 h., pour urgences seulement

TRUAND
et

GENTILHOMME

RÉSUMÉ. — M. de Cornalu apprend à M. de Séri-
gnac que son ami , le Jeune truand Gauthier , et Bella ,
la fiancée de celui-ci , ont été attaqués sur les bords
du Rhône par les hommes du duc de Guise. Mais il
ajoute qu'il est venu au secours de Gauthier , et que
celui-ci n 'est peut-être pas mort.

Devant l'évidente stupéfaction de Sérignac , Cornalu
observe un silence, puis dcînandc d' un ton naïf : « J' es-
père qu'ils savaient nager , monsieur ? » Sérignac est
f o r t  préoccupé. Ou bien cet homme est f ou , se dit-il .

ou bien il joue un f e u  d'une extrême subtilité. On
n'intervient pas ainsi dans un combat , on ne sauve
pas deux hommes en les projetant dans le Rhône sans
avoir de bien puissantes raisons.

« Croyez-vous qu 'ils ont échappé au violent courant
du fleuve , monsieur ? » demande Cornalu , inquiet.
« Oh I oui , certes ! » L'autre soupire. « Cela me rassure ,
monsieur. Mais il y a autre chose , et c'est surtout pour
cela que je vous ai abordé. » — « Je nous écoute , mon-
sieur de Cornalu. » — « Il y a la jeune f i l l e , Bella Lar-
chini. _• — t Ah 1 oui, Bella , dit Sérignac , bien décidé

à ne montrer ni sa curiosité ni son angoisse. Qu'est-elle
devenue ? »

Cornalu hoche la tête : « Supposant crue son père et
Gauthier avaient péri , cette jeune f i l l e  s 'est poignardée .Mais rassurez-vous, monsieur. La main d'une femme
n'a généralement pas la force su f f i san te  pour se blesser
gravement . Bella Larchini doit être en ce moment en
bonne voie de guérison. » — « Savez-vous où elle
est ? » — « J'ai eu l'honneur de la conduire moi-même
dans un couvent où l'on se charge de la soigner et de
la protéger. »

KITZBtlHEL. — Cent concurrants et
soixante concurrentes participeront aux
courses de ski du Hahnen kam à Kitz-
btthel , les 17 et 18 Janvier.

Quinze nations seront représentées. Les
Autrichiens seront naturellement les plus
nombreux, avec 32 skieurs et skieuses,
suivis des Allemands de l'Ouest, au nom-
bre de 21.

Quant à la délégation suisse, elle sera
composée des éléments suivants :

Roger Staub, Wllly Forrer, Adolf Ma-
this, Fredy Brupbacher, Nando Paj arola,
Werner Schmid , Annemarle Waser, Yvon-
ne Ruegg et Hedi Beeler .

Tony Vandervell renonce
M. Tony Vandervell , propriétaire de

l'écurie de course br i tannique « Van-
waill », a déclaré à Londres que pour
raison de santé il renonçait , dès cette
saison, à la compétition.

Les « Vanwa H » participaient aux
grandes épreuves et de célèbres pilotes ,
tel s que St i r l ing  Moss , Stuart Lewis-
Evans et Tony Brooks , avaient  été en-
gagés par M. Vand ervell. Officiellement ,
on ne verra donc plus les six « Van-
wall » qui avaient  été préparées pour
les Grands prix de « formul e I » et , de
ce fait , les conducteurs S t i r l ing  Moss
et Tony Brooks , qui é t a i en t  toujours
sous contrat  avec M. Vandervel l, se
trouvent sans emploi. Il semble tou-
tefois, qu 'outre sa santé , d'autres rai-
sons aient inspiré M. Vandervel l dans
6a décision de renoncer aux courses
automobiles :

1. La modification du règlement in-
ternational sur la puissance des voi-
tures de formule I (cyl indrée l imitée
à 1500 cmc).

2. La mort de Stuart Lewis-Evans
lors du dernier Grand prix de Casa-
blanca.

Le Brassus a été la capitale du ski
nordique durant ce dernier week-
end. Le clou de la manifestation fut
l'épreuve de saut spécial qui n 'attira
pas moins de 10,000 spectateurs et
qui revint , comme la plupart des vic-
toires , k un Finlandais. Nous repro-
duisons ci-dessus une photo du trem-
plin de la Chirurgienne que vient de
quitter un concurrent. Des représen-
tants de onze nations participèrent k
ces joutes.

Brillant succès
des épreuves du Brassus

Problème No 890

HORIZONTALEMENT
1. Elle taquina souvent saint Antoine.
2. Nourriture mesurée. — Sans dégui-

sement.
.S. Consentement. — Patrie de la fem-

me de Scarron.
4. Il a longtemps rêvé aux étoiles. —

Lettres de noblesse.
5. Lectrice sans charmes. — Combine.
6. Prompt et- décidé. — Forme d'avoir.
7. Inflammation des synoviales du

poignet. — Débat le pour et la
contre.

8. Tourne en ridicule.  — Pronom.
9. Fille d'Harmonie. — Réconcilie.

10. Obsédera.
VERTICALEMENT

1. Peste. — Roi de Juda .
2. Possessif. — Tribu hellénique qui

s'établit en Asie-Mineure.
3. Lézarde. — Peigne du métier de

tisserand.
4. Niquedoui lle. — Ancienne organisa-

tion internat ionale .
5. Doublé , c'est un parasite. — De»

rongeurs s'y laissent prendre.
6. Histoire. — En règle.
7. Affluent  du Rhin.  — Tète.
8. Femme d'Athamas. — Chanter à la

tyrolienne.
9. Cousent un repl i sur le bord. —

— Possessif.
10. Polis. — Vieux crânes.

Solution du problème No 889
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LAUSANNE. — La commission de mar-
che de la fédération suisse d'athlétisme
amateur vient de publier la liste des
athlètes ayant participé k plus de dix
matehes internationaux. U s'agit de Ga-
briel Revmond (30), Louis Marquis (23),
Fritz Schwab (22), Georges Favre (12),
René Charrlère (13). Pour la saison 1959,
les différents championnats suisses ont
été fixés aux ' dates suivantes : 20 km. à
Sierre, le 21 juin ; relais à Lugano, le 28
Juin ; 10 km. sur piste à Bâle, le 25 juil-
let ; 50 km. à Rancate, le 9 août ; finale
Interclubs à Zurich, le 23 août;-- 75 km.
à Lausanne, le 11 octobre.

BERNE . — L'Autrichien Sepp Bradl
n 'ayant pas pu accepter le poste de di-
recteur technique de l'équipe suisse de
saut , la fédération suisse de ski a engagé
le Finlandais Kalevl Kaerkinen pour
remplir cette tâche. Les sauteurs suisses
suivront un cours d'entraînement k On-
terwasser du 19 au 24 Janvier avant de
participer à la tournée suisse des sau-
teurs, k laquelle prendra part également
Kaerkinen, en compagnie de ses compa-
triotes Tauno Valkama , Timo Kivelâ et
Slsto Vlerula. Cette série d'épreuves se
déroulera du 26 Janvier au ler février et
aura lieu dans les localités suivantes :
TJnterwasser, Saint-Morltz, Arosa et le
Locle.

Les lanceurs autorisés
à s'enduire les mains

Au cours de la session du 21me con-
grès de l'LA.A.F. (Fédération internatio-
nale d'athlétisme), tenue à Paris , dif-
férentes modifications ont été appor-
tées aux règlements des épreuves spor-
tives. C'est ainsi que le nouveau rè-
glement permet maintenant , dans cer-
tains cas précis , le remplacement d'un
équipier entre le ou les tours élimina-
toires et la finale , ce qui jusqu 'ici était
totalement interdit. D'autre part , pour
les épreuves combinées (décathlon et
pentathlon), tout athlète ne prenant
pas le départ ou ne faisant  pas au
moins un essai dans une des épreuves
de la compétition ne sera pas autorisé
à prendre part à l'épreuve suivante.  Il
sera considéré comme ayant abandonné
et ne figurera donc pas au classement
final . Enfin , les concurrents du saut à
la perche et des lancers seront autori-
sés à s'enduire les mains (exclusive-
ment) d'une matière adhérente , telle
que la résine ou un produit similaire.

HOCKEY SUR GLACE

Malgré les deux buts marqués contre Zurich, Orville Martini , qui n 'est plus
soutenu comme U devrait l'être par oertains de ses coéquipiers, s'est fait rejoindre
par l'entraîneur de Berne Hamtlton, qui augmenta son actif de quatre unités lors
du match disputé samedi soir à la Ka-We-De contre Lausanne. Bazzl se maintient
de Justesse au troisième rang. Blank est dépassé par le Bernois Diehelm qui , grâce
aux sept points accumulés contre Lausanne, fait un bond spectaculaire. Beach
¦gagne'aussi quelques rangs, de même que Trepp qui , à la cadence de deux buts
par match aura tôt fait de grimper l'échelle.

Matehes Mlnntes de
Joueurs Joués Buts Passes Points pénnilKition

1. Hamilton (Berne) . . .  7 12 13 25 —
Martini (Y.S.) 7 16 9 25 4

3. Bazzi (Y.S.) 7 15 5 20 —
4. Diethelm (Berne) . . . .  7 12 7 19 2
5.' Blank (Y.S.) 7 6 12 18 6
6. Beach (Zurich) . . . .  7 7 10 17 2
7. Rohertson (Davos) . . .  6 9 7 16 —
8. Zukiwsky (Bâle) . . . .  6 13 2 15 2
9. N.ef (Lausanne) . . . .  6 10 4 14 2

10. Heller (Bâle) 7 6 7 13 2
11. Messerll 6 9 3 12 2
12. Dennison (Lausanne) . . 6 9 2 11 4
13. Schlapfer (Zurich) . . .  7 6 5 —

Stammbach (Berne) . . 1 8 3 11 12
15. Kwong (AP.) 6 5 5 10 6

Fornasier (A.P.) . . . .  6 7 3 10 2
Keller (Davos) 6 5 5 10 10

18. Handschln (Bâle) . . .  7 5 5 10 2
19. Wehrl i (Lausanne) . . .  6 3 6 9 2
20. Hiirv (Zurich ) 7 5 4 9 —

Zlmmermann (Bâle) . . 7 6 3 9 —
Blanchi (Bâle) . . . .  7 5 4 .9  8

23. G. Poltera (Arosa) . . .  5 6 2 8 4
24. Frel (Zurich ) 7 8 — 8 2
25. Schublger (Zurich ) . . .  6 3 4 7 8
26. F. .Juri (A.P.) 6 3 4 7 4

,21 Uebersax (Y.S.) . . . .  7 4 3 7 4
28. Treop (Arosa) . . . . .... - 9 5 1 6  4

1

29. Rufner (Davcs) . . . .  6 4 5 2
30. Golaz (Y.S.) 7 1 4 5 8

Thommen (Bâle) . . . .  7 2 3 5 —

Notre classement des ^AR Q UEURS DE 
BUTS

O Réunion Internationale de boxe à
Bologne ; combats de poids moyens :
Umberto Vernagllone (It.) bat Gheresel-
lassie Fretzghi (Erythrée) aux points,
en 8 rounds ; Teddy Wright (E. -U.) bat
Remo Carati (It.) aux points, en 10
reprises. — Poids légers : Charley Dou-
glas (E.-U.) bat Nedo Stampl (It.) aux
points, en 8 rounds.

9 L'organisateur américain George
Parnassus a offert k Ingemar Johansson,
champion d'Europe des poids lourds, une
bourse de 500,000 fr. suisses pour ren-
contrer le Cubain Nlno Valdes, en plein
air , à Los Angeles. Eddie Ahlqvls t, mana-
ger du boxeur suédois, a déclaré qu 'il
réservait encore sa réponse.

0 Les organisateurs ayant refusé d'accé-
der à son désir de reporter le débu t du
championnat du monde de basketball , lé
Porto-Rlco a déclaré forfait . Pour pailler
cette défection , il a été fait appel au Pé-
rou. Mais à la suite de ce changement,
de nouvelles dlfficutés ont surgi pour la
fédération chilienne, chargée de la mise
sur pied de cette manifestation. En-, ef-
fet , l'Uruguay a exigé qu 'un nouveau
tirage au sort des têtes de série soit fait.-!
Q La fédération australienne de tennis
a décidé de s'Inscrire en zone américaine
pour les éliminatoires de la coupe Davis
1959. Elle considère , en effet , que le che-
min qui mène au « Challenge round » est
plus facile en zone américaine qu 'en
zone européenne.

Le comportement
des Neuchâtelois

Le premier tour de champ ionnat
vient de se terminer. Les six forma-
tions du club local, engagées dans
cette compétition nationaile , se com-
portent pour l 'instant très honorable-
ment et occupent actuellement les
positions suivantes :

En Ire liigue, Neuchâtel I occupe la
seconde place derrière Ta vannes I
grâce à une magnifi que victoire (5-4)
sur Bienne.

Neuchâtel II est en tôte de la deu-
xième ligue et précède Béviiard II
d'une longueur.

En 3me ligu e, Neuchâtel III se trou-
ve en quatrième position et devrait
pouvoir améliorer sa situation lors du
secoïid tOlir.

Neuchâtel IV et Neuchâtel V occu-
pent respectivement les deuxième et
troisième places derrière la première
formation die la Maison des jeunes.

Quant aux dames, tenantes du titre,
elles se classent deuxièmes derrière
la Chaux-de-Fonds.

En coupe suisse, seule la seconde
formation du C.T.T. Neuchâtel est par-
venue à se qualif ier  pour les quarts
de f ina le  et rencontrera Tava nnes IL
Quant à Neuchâtel I et Neuchâtel III ,
ils furent éliminés au premier tour
déjà par Bienne I et Bienne III.

Jules le Grand
L 'extraordinaire visionnaire que

f u t  Jules Vern e, la toujours brillante
actualité de ses ouvrages écrits à
propos de la terre, des eaux et des
airs, voire de cette lune qui est,
aujourd'hui , le sujet No 1 des émer-
veillements et des conversations,
tout cela a donné beaucoup d'agré-
ment au voyage radiop honi que de
Jules Verne , tel que nous l' o f f r i t
Claude Mossé , le 1er janvier, avec
les acteurs du radio-théâtre, sous le
titre p laisant de : « Ils ont passé
par là ». Ainsi revivaient pour nous
les principaux personnages de li-
vres sans égaux , je  pense : Michel
S t r o g o f f ,  Le capitaine Grant , Le ca-
p itaine Nemo , Passepartout , et tant
d' autres dont , encore aujourd 'hui ,
les noms seuls nous reportent aux
joies les p lus pures et excitantes
de la lecture juvénile.

Trois religieuses
Elles sont trois sœurs, formant  le

Immaculate Heart Trio, trois f i l les
musiciennes entrées en religion et
qui cultivent l'art musical de ma-
nière remarquable. La « Discothè-
que du curieux », ouverte chaque
mardi à l'heure du déjeuner , nous
o f f r i t , le 6 janvier , un trio de Schu-
bert — p iano, violon , violoncelle —
de ces trois jeunes artistes ; ion
put admirer une fus ion totale , un
entrain , une joie au travail , une
exécution p leine d' attraits , de force
expressive , et l' on pensa que la vie
austère des couvents n'emp êche
point les envolées musicales, ni le
culte des grands compositeurs , no-
bles formes , eux aussi, du culte
sp irituel.

Le marquis de Sade
Il a encore , de nos jours , for t

mauvaise réputation , on le sait.
Mais l' on ne peut nier que ce ro-
mancier n 'ait possédé un stgl e de
conteur, une langue expressive et
pure d'une beauté , d'une clarté sur-
prenantes. C'est ce que nous ont
superbement prouvé , le 7 janvier,
les excellents acteurs parisiens Ger-
maine Montero , Louis Seigner , de la
Comédie-Française, Renaud-Mérg et
d' autres , non moins bien chois is,
lorsqu 'ils lurent et vécurent pour
nous l' une des nouvelles de Sade
les meilleures , « Emile de Tourville
ou la cruauté fraternel le  ». Ecrite
à la Bastille , cette ténébreuse his-
toire criminelle témoigne , encore en
1959 , d' une personnalité littéra ire
de premier plan.

Ils sont ferrés...
... les juniors rf '« Echec et mat » /

Ils traitent avec autorité et force
détails exacts d'Annibal , de Molière ,
des empereurs romains, des Aztè-
ques , des Mayas , de Richelieu, et
aussi d'art pictura l, de Cézanne !

Nous avons entendu ces six gym-
nasiens de seize et dix-sept ans le
8 janvier , trois jeunes f i l l e s , trois
jeunes gens , et sans doute tous les
aines à l'écoute de leurs bonnes
performances auront-ils fa i t  la ré-

Un homme de qualité
Les sans-fi l istes ont eu à d i f f é r e n -

tes reprises , durant son septennat ,
l' occasion d' entendre et d'apprécier
l' art du causeur par fa i t  que possède
M. René Coty. Le S janvier , pour
la dernière f o i s , nous avons entendu
sa voix pro fonde , ses mots choisis
et tombant juste , la forme élégante

f lexion que la génération montante
peut s'intéresser à des personnali-
tés de grande classe, se passionner
même , pour elles, et laisser tomber
les fantoches et les starlettes du
moment. Ainsi p lus de trois cents
ans après sa mort , le cardinal de
Richelieu a procuré à son admira-
trice un beau voyage d'un mois en
Europe , et le seigneur Annibal ,
deux mille ans après ses exp édi-
tions puni ques, a o f f e r t  un scooter
au jeune historien qui a si docte-
ment parlé de lui !

... et à part cela
fg Nos jeunes gens auront pris In-
térêt à l'audition des « Sommets 59 »,
au cours du « Micro ; dans la vie»
du 2 janvier ; aux « Cinq minutes
qui ont changé le monde » à Radio-
Paris, Serajevo, le 2 janvier.
¦ Les aînés auront pu écouter : de
vieilles danses Emisses, sur Bero-
munster, le 3 janvier, « Le soleil
se couche », une bonne pièce de
Ghelderode, sur Radio-Genèv e, le
4 janvier.
| Une trop courte évocation du
poète Federico Garcia Lorca et de
ses poèmes, le 5 janvier , sur Radio-
Genève.
H Une amusante pièce traduite de
l'italien, « Madame est partie », fort
bien jouée à Lausanne, le 6 janvier.
¦ Une reconstitution historique bien
composée, « Tels qu 'ils se sont vus »,
Ph. d'Orléans, le 11 janvier, capti-
vante manière d'apprêter un grand
passé, par S. Chevallier.

Le P. S.

de sa parole , servant bien une
personnalité de hauts mérites. Ainsi
la radio nous permet-elle de faire
bonne connaissance avec des per-
sonnalités que nous ne rencontrons
jamais sur notre route , mais qui,
marquantes et attachantes comme
celle de M. Coty, nous mettent en
face  du beau parler et du noble
penser, pour notre p lus grand
prof i t .

Jeunes paysans voyageurs
Il  y  a d' utiles et profi tables

échanges de jeunes paysans améri-
cains et suisses de nos jours , et , le
11 janvier, nous en avons entendus
un, avec grand intérêt , un de nos
compatriotes part i pour le Middle-
West récemment, et qui, ayant ainsi
beaucoup vu , a beaucoup retenu.
La suppression des distances a des
bienfaits multip les , dont le moindre
n'est pas d'établir des contacts en-
tre tous les travailleurs ¦ du sol.

LE PÈRE SOREIL.
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Mercredi-
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., réveil à deux tempt., 7.15, infor-
mations. 7.20, finis les rêves. 8 h., l'Uni-
versité radiophonique internationale.
9 h., harpe. 9.15, émission radloscolal-
re. 9.45, pièces pour piano. 10.10, reprise
de l'émission radloscolalre. 10.40, deux
pages de Gllnka. 11 h., émission d'en-
semble : les belles pages d'Aïda de
Verdi. 11.25, sonate de F. Glardlnl. 11.35,
refrains et chansons modernes. 12 h.,
au carillon de midi , avec à 12.25, le
rail , la route, les ailes. 12.45. informa-
tions. 12.55, en marge de la Boule d'or.
13.05, enprenant le café... 13.40, piano.

16 h., « Voyage au centre de la terre »,
feuilleton de J. Verne. 16.20, jazz aux
Champs-Elysées. 16.50, rythmes pour
rire et pour penser. 17.30, l'heure des
enfants. 18.15, nouvelles du monde
chrétien. 18.30, micro-partout. 19.15, in-
formations. 19.25, le miroir du monde.
19.45, œuvres de Gershwln. 20 h., ques-
tionnez , on vous répondra. 20.20, qu 'al-
lons-nous écouter ce soir ? 20.30, con-
cert symphonique , par l'Orchestre de la
Suisse romande, direction Roger Vuataz.
22.30, informations. 22.35, sur les scènes
du monde. 23 h., au seuil du rêve. 23.12,
chanson du blé qui lève.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION

6.15, informations. 6.20, variétés mu-
sicales. 6.50, quelques propos. 7 h..
Informations. 7.05, « Pierre l'Ebouriffé »
cantate de C. Bresgen. 11 h., émission
d'ensemble (voir Sottens). 12 h., musi-
que récréative. 12.20, wlr gratulieren.
12.30, Informations. 12.40, mosaïque mu-
sicale. 13.25. imprévu. 13.35, chants.
13.50, pour Madame.

16 h., un air de Marin Marais. 16.18,
chants et rythmes de France. 16.30,
orchestre récréatif bâlois. 17.30, pour
les Jeunes. 18 h., musique légère d'Amé-
rique du Sud. 18.30, actualités. 18.45,
concert populaire. 19.20. communiqués.
19.30, informations, écho du temps.
20 h., une page de R. Strauss. 20.15,
«Le procès » , feuilleton d'E. Heimann.
20.45 , festival de Jazz. 21.40, chronique
de la recherche et du savoir. 22.15, In-
formations. 22.20 , pimpinone de G. P.
Telemann.

TÉLÉVISION ROMANDE
17 h., pour vous , les Jeunes. 20.1B,

météo et téléjournal. 20.30, le théâtre
à Paris. 20.40 , « Ln demande en maria-
ge » , pièce d'A. Tchékhov. 21.10. qui est-
ce ? 21.55, l'actualité artistique. 22.10,
Informations.

Emetteur de Zurich
17.30, pour les enfants. 20.15. télé-

Journal. 20.30 . « Apollon de Bellac »,
comédie. 22 h., téléiournal.
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La commission sportive du S.R.B. a

décidé de retirer la licence de cycliste
professionnel au Bâlois Max Baumann et
celle' de soigneur k Josef Schmid (Bâle)
Jusqu'à complet éclaircissement d'une af-
faire survenue sur la piste d'hiver de
Bâle où les deux hommes avaient en-
freint les règlements en usage sur l'em-
ploi du dooping. En outre, la commission
sportive envisage de faire passer un exa-
men spécial, à tout candidat, pour l'ob-
tention d'une licence de soigneur.
0 Voici la liste des champions d'Allema-
gne et d'Autriche de patinage artistique :

Allemagne. — Messieurs : Manj fred
Schnelldorfer devant Théo Gutzelt ; da-
mes : Ina Bauer devant Bârbel Martin ;
couples : Marlka Killus-Hans JUrgen
Bâumler ; danse : Rita Paucka-Peter
Kwiet.

Autriche. — Messieurs : Norbert Fel-
Blnger devant Peter Jonasch ; dames :
Hanna Walter devant Reglna Heltzer ;
couples : Dîna Hinko-Helnz Dôpf; danse :
Lucla Zom-Rudolf Zorn.
0 Match amical de hockey sur glace à
Boston : Université Harward - U_ R.S.S.
1-11 (1-3, 0-5, 0-3).
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J'étais un imposteur
FEUILLETON

de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

Roman inédit
par 10

GEOKGES Ol JF W

Quand j'ai terminé , le marquis ,
qui m'a écouté très attentivement ,
observe :

— Au moins le mal est décou-
vert. II s'agit d' y porter remède.
Toutefois , je demande à Paul s'il a
quel ques observations à présenter.

Sans me regarder , d' une  voix
acide , l'ainé des Vaubricourt dé-
clare :

— Comment ne trouvez-vous pas
singulier , mon père , que celui qui
reconnaissai t , il y a une semaine ,
son incomp étence , puisse parler
ainsi aujour d 'hui  ?

Tous les regards , même ceux du
marquis , se dir igent  vers moi , at-
tendant ma réponse :

— C'est que pendant  hui t  jours ,
dis-j e, j' ai vu , not é, inspecté , con-
trôlé. N'importe quel expert sérieux
ferait les mêmes constatations que
moi ; mais  vous n 'êtes pas obligés
de me croire.

— Nous sommes convaincus que
tu as vu j uste , approuve le mar-
quis ; Paul peut-il s'inscrire en

faux contre les chiffres que tu viens
d'énoncer. Non. Réclame-t-il une
contre-expertise ? Pas davantage.
Donc , aux remèdes maintenant. Que
proposes-t u , Gilbert ?

—¦ Parmi ceux qui  m 'ont le
mieux secondé et paraissent déplo-
rer sincèrement le déclin de l'en-
treprise , j' ai distingué le contre-
maître Valbert. Je suggère qu 'on
lui accorde des pouvoirs p lus éten-
dus et notamment le contrôle gé-
néral des fabriques. Il a ime sa tâ-
che. Il a tout e l'étoffe d' un chef.
J' ai l'impression qu 'il fera mer-
veille.

— Paul gardera na ture l lement  la
direct ion générale des fabri ques , in-
terroge Lucien , toujours conciliant.

— Je ne vois aucune raison de
lui enilever les privilèges de son
poste ; mais  je lui conseille vive-
ment  de laisser agir  Valbert , qui le
déchargera d' un grand souci. A
cette cond i t ion  formel le , les Etablis-
sements Viiubry se relèveront et re-
trouveront leur viei 'lle renommée.

— Si aucun  de vous ne fait
d' object ion , il en sera ainsi , t ranche
le marquis d'un ton net. Dans un
mois , nous nous réunirons  à nou-
veau pour examiner la situation ;
puis , il ajoute :

— Si tu n 'es pas d'accord , Paul ,
tu voudras bien me présenter un
rapport précis exposant tes raisons.
Le cas est trop grave pour que nous
nous contentions de quel ques pro-
testations verbales.

Un peu plus tard , le marquis me
fait appeler :

— Je suis désol é, dit-il , de t'ex-
poser à la rancune de ton aîné ;
mais cela s'apaisera et l'int érêt de
la famil le  avant  tout . Je ne crois
pas que Paul ait une  mauvaise na-
ture. C'est un faible et, par mal-
heur , il a des fré quentations dour
teuses. Ce de Beaugency, notam-
ment , ne me dit rien qui vaille.
Son père était le célèbre explora-
teur qui a contribué à faire aimer
la France au-delà des mers. Le fils
est un paresseux et un dissipé. Il
a dévoré , en quelques année s, la
fortune paternelle et je le soupçon-
ne de vivre d'exp édients. Son in-
fluence sur Paul est funeste. Je
pense que c'est lui qui lui a con-
seillé de brader les fabri ques , opé-
ration qui lui aurait certainement
rapporté quelques millions.

— J'ai remarqué , dis-je, dans les
p ièces comptables des reçus de rem-
boursement de frais de voyages si-
gnés de Beaugency. II y en a pour
un montant  impressionnant. Le drô-
le a-t-il seul ement vendu une paire
de chaussures. J'en doute fort .

Au fond , je ne serais pas surpris
qu 'il partage avec Pauil le total de
ces débours; mai s je me garde de
le dire.

Pourtant , le marquis a vu clair
de son côté :

— C'est un homme dangereux ,
conclut-il et il était temps que tu
nous ouvres les yeux.

Je me ret ire assez content de moi.
Je sais que je bénéficie de la con-
fiance du marquis : mais une om-
bre se profile à l'horizon de ma
pensée. Je ne suis pas un enfant de
chœur et je me rends bien compte
que , si Paul peut me nuire, il ne
ratera pas l'occasion.

Puis le besoin de me rassurer
me fait dire :

— Que peut-il contre moi , en vé-
rit é ? A part Dartois , personne ne
me connaî t  dans le pays. Je ne
reçois pas de correspondance , ayant
fort peu d'amis , et ceux-ci ignorent
mon adresse. Pour le gouvernement ,
je suis censé être retourné en Indo-
chine. J'ai annoncé, en effet, par
lettre, mon départ pour Saigon à
l'autorité militaire. Le seul incon-
vénient est que j e ne recevrai plus
ici ma pension d'ancien combat-
tant ; mais je puis m'en passer ,
Dieu merci 1

Depuis mon ret our , j' ai éludé , le
plus possible , les questions sur mon
existence pendant les cinq ans qui
viennent de s'écouler . C'est là le
point faible de ma position. Je le
sais ; mais parler eût été vraisem-
blablement plus dangereux encore.

Cependant , hier , au cours du
diner , comme la conversation abor-
dait le thème des voyages, Lucien ,
qui , certes, n 'avait aucun désir de
me nuire, fit remarquer que. s'il
avait visité des pays lointains , il
eût été ravi de conter ses souvenirs.

Cela permit à Paul d'observer
d'un ton saroastique :

— Il y a des voyageurs qui pré-
fèrent garder le silence sur leurs
randonnées , sans doute parce qu 'il
s'y mêle des actions peu re luisantes
qui n 'augmenteraient pas leur pres-
tige.

Il me jeta un coup d'œil en
disant cela, et j' avais la conviction
que tout le monde me sentait visé.
Lucien , lui , paraissait navré d'avoir
fait naître cett e remarque désobli-
geante.

Je crus bon de ne pas me dérober.
— Si c'est pour moi que tu as dit

cela , déclarai-j e, tes soupçons sont
gratuits. Il est vrai que je souffre
d' une certaine amnésie quant  à mon
existence durant ces dernières an-
nées. Je l'at tr ibue à la crise de
fièvre que j'ai subie , car le climat
des pays chauds  m'a durement
éprouvé ; mais je suis bien certain
de n 'avoir jamais  fa i l l i  à l 'honneur ,
ni porté le moindre  dommage au
nom des Vaubricourt.  Vous ne sau-
riez m'en demander plus.

Cette réplique a porté. Le mar-
quis est intervenu avec énergie :

— Je ne tolérerai aucune offense
contre l'un d' entre vous , au t r emen t
que basée sur des faits précis et
patents.

Un peu plus tard ,  comme je
regagnais ma chambre , Hélène m'a
rejoint pour m'af f i rmer  qu 'elle re-
grettait vivement l' at t i tude de Paul
et que je pouvais compter sur son
affection.

J'étais en face d'elle. Ses beaux

yeux lumineux , levés sur moi , me
regardaient tendrement .  J'ai failli
la prendre dans mes bras et cou-
vrir son visage de baisers. Je me
suis retenu à temps. Jamais elle
n 'aura i t  pu prendre  cela pour une
effusion fraternelle.

O O O
Je suis au café Napoléon en

compagnie de l' oncle Edmond. Dar-
tois accourt , empressé , et me dit :

— Un monsieur Lemerche a télé-
phoné pour vous. Il rappellera ce
soir à vingt  heures , si cela vous
convient.  Autrement. . .

— Ça va , dis-je, merci Henri.
Apporte-nous deux cognacs.

— J'a joute  pour l'oncle Edmond :
— Lemerche est un camarade de

lycée. J' ai toujours du plaisir à
le revoir.

— Pourquoi ne te rend-il  pas
visi te à ton bureau ?

— C'est un or iginal .  Il est rare-
ment  l ibre d' a i l leurs .  Il est reporter
dans un grand journal.

Décidément ,  il f audra  que j'in-
di que à Dar to is  un aut re  moyen de
m 'avertir.

Je le retrouve , le soir, à la
« Chope d'Alsace » et j' ai hâte de
savoir.

J' ai romande deux cafés arrosés
de cognac. Ma joie est sincère
de me retrouver avec ce compagnon
de guerre , ce brave garçon dé-
brouillard qui , j' en suis sûr, m'est
tout dévoué.

(A suivre)
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«Jeveuxune le8sivecontenantbeau- «Moi,j'aiunefemmeformidable! C'est «Pour moi, le spécialiste de la nia-
coup de savon, vraiment douce pour merveilleux ce que mes chemises chineàlaver,c'estlenouveau Persill
les fibres les plus délicates. Pas sont blanches, fraîches, souples... Sa mousse neigeuse absorbe en
de produit caustique, seulement le Car elle est moderne, mon épouse : douceurtoute salissure. Oui, .blanc1,
nouveau Persill» elle ne lave qu'au nouveau Persill» c'est bien la blancheur Persill»

Nouveau Persil — quel éloge flatteur !
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Nagolet , pris par les Indiens,
leur chef Mauvais Œil vous le lie
d'un solide lasso de crin
contre un tronc, quelle tragédie.

[® ~
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Puis il dit : «Bientôt nos tireurs
avec leurs arcs et leurs lardoires
s'en viendront te faire l'honneur
de te transformer en passoire.»

[@ l̂Œ^

— «Bah , dit Nagolet à l'Indien,
si je ne puis rompre la corde,
l'arbre , lui , me cédera bien
avant que ne vienne ta horde!»

i @ ^m^L

Et, musclé grâce au Banago,
le bambin sort l'arbre de terre,
le Peau-Rouge tourne le dos
et s'enfuit sans plus de manières.
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Voyez nos vitrines

BgjFM S Pour bien commencer l'année
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PAYERNE
Assemblée de l'« Avenir »

(sp ) Dimanche après-midi , le corps de
musique « L'Avenir » a tenu son assem-
blée générale annuelle , sous la prési-
dence de M. Robert Rapin, en son local
du Globe. Le procès-verbal , le rapport
présidentiel et le rapport des vérifica-
teurs des comptes, furent lus et approu-
vés.

Au cours de l'assemblée, le comité fut
renouvelé comme suit : MM. Robert Ra-
pin, président ; Ernest Rhis, vice-prési-
dent ; Georges Walther, secrétaire ; Ma-
rius Buillard. sous-secrétalre; Antoine
Gaechter , caissier ; Louis Avlolat , sous-
calssier ; membres adjoints : MM. Ernest
Haeberli, Jean-Paul Husson et Fernand
Bigler. M. Raymond Castellon a été con-
firmé dans ses fonctions de directeur
et MM. Emile Pavre et Jean Riva , dans
celles de sous-directeur. Le président an-
nonça que M. Marius Husson pourrait
fêter, cette année, ses 50 ans d'activité
dans la société. L'assemblée a nommé
ensuite quatre nouveaux membres
d'honneur : Mme S. Avlolat , Mlle Geor-
gette Caille et MM. René Fiaux (Payer-
ne), Jules Dessibourg (Saint-Aubin, Fri-
bourg). Le président remit encore les
chevrons d'ancienneté à plusieurs mem-
bres, puis l'assemblée décida de partici-
per au prochain concours cantonal de
Morges.

AVENCHESv>
Une retraite

(sp) La Munici palité d'Avenches a pris
congé de l'agent de police R. Delessert,
qui a demandé à être mis au bénéfice
de la retraite dès le 1er janvier. Toute-
fois, M. Delessert restera geôlier des
prisons de district , fonction qu'il as-
sume depuis trente ans déjà.

A l'Union syndicale suisse
D'UN PRÉSIDENT A L'AUTRE

OU LE SOUCI DE LA CONTINUITÉ
De notre correspondant de Berne:
En même temps que le communi-

qué annonçant la destitution de M.
Max Arnold de la vice-présidence
de l'Union syndicale suisse — dé-
cision dont j 'ai parlé samedi der-
nier — j'ai reçu la mensuelle « Cor-
respondance syndicale » qui, dans
son premier numéro de 1959, publie
quelques considérations fort intéres-
santes , signées du nouveau prési-
dent central , M. Hermann Leuen-
berger.

Le changement qu'a rendu néces-
saire la mort d'Arthur Steiner a in-
cité bien des gens à se demander
si, sous la conduite d'un homme
d'un tempérament plus ardent peut-
être , plus porté à la lutte, la grande
centrale ouvrière n'allait pas s'écar-
ter des voies suivies depuis vingt
ans maintenant. Cette curiosité, par-
fois un peu Inquiète , n'a pas
échappé a M. Leuenberger qui
estime utile, sinon nécessaire, de
ne pas laisser sans réponse les
questions qui ont pu se poser lors
de son « avènement ».

Sans dénier à la personne , plus
encore à la personnalité du prési-
dent toute influence sur la doctrine
et la direction de l'Union syndicale
suisse , M. Leuenberger rappelle
toutefois , en donnant pour référen-
ce et caution M. Robert Bratschi ,
président d'honneur , que le mouve-
ment ouvrier suisse a choisi et qu'il
entend rester fidèle à son choix. Sa
politique restera donc guidée par
les deux principes suivant s, qui me
semblent définir exactement le « ré-
formisme » par opposition à l'« ac-
tion révolutio nnaire » :

Accroître dans la mesure du pos-
sible la part des travailleurs au
produit du travail afin d'améliorer
leur position sociale dans les limites
de l'ordre économique actuel.

Eliminer les insuffi sances du
régime économique présent et pré-
parer le passage à un ordre écono-
mique plus équitable.

Ce programme, le nouveau pré-
sident ne songe pas un seul instant
à le répudier. Il le fait sien, tout
en insistant sur la nécessité de
cert aines réformes.

Mais encore , si le but reste le
même , ne peut-on pas l'atteindre
par des chemins différents , plus
ou moins rapides ?

Arthur Steiner a été , on le sait ,
un des champions de cette « paix
du travail » fondée sur l'entente ,
l'accord entre les grandes associa-
tions professionnelles. Qu'en sera-
t-il, à l'avenir ? M. Leuenberger n'a
pas l'intention de renverser la
vapeur. Oyez plutôt :

Certes , les Intérêts des travailleurs et
du patronat ne sont pas toujours sem-
blables, Ils s'opposent même souvent.
Mais il est conforme k la conception
suisse que les deux parties 6'efforcent ,
dans la mesure du possible , de les con-
cil ier au prix de concessions récipro-
ques... Mais ce n'est possible — et 11
faut Insister sur ce point — que si les
deux partenaires font preuve de ral_on .
Le maintien de la paix du travail , qui
est un élément de l'expansion économi-
que, nous tient k cœur. Nous espérons
qu'il en va de même dans le camp pa-
tronal. Mais cela ne signifie pas que les
syndicats sont disposés à laisser le champ
libre aux employeurs sans conscience so-.
claie et qui négligent leurs devoirs en-
vers la communauté. Les conventions
collectives qui règlent les conditions de
travail et de salaire sont l'instrument
par excellence de la collaboration . Il faut
cependant que les deux parties soient
animées de la ferme et loyale volonté
de plier aux exigences de la J ustice les
relations entre employeurs et employés.
Collaboration ne signifie pas capitula-
tion , ni pour ceux-ci , ni pour ceux-là.

Voilà qui est clair et qui marque
un très louable souci de continuité.

Sur un autre poi nt , d'ailleurs , les
déclarations de M. Leuenberger sont
intéressantes.

L'Union syndicale suisse , à l'ave-
nir aussi , tolérera dans ses rangs
« des vues très diverses quant à la
politique à suiv re » , av ec cette im-
portante réserve toutefois : « Mais
quand ces vues ne sont plus com-
patibles avec son programme , avec
ses objectifs et avec notre profes-
sion de foi démocratique , l'Union
syndicale prend des décisions qui
sont alors obligatoi res pour tous. »

Précisons-le, quand le président
de l'Union syndicale suisse parle
de « démocratie » , il donne à ce
terme son sens honnête et propre.
Il n'affuble pas de ce terme
l'odieux régime qui — et je re-
prends ici une appréciation portée
sur le système communiste par « La
lutte syndicale » — « plie les ou-
vriers sous la dictature de normes
inhumaines et les soumet à une
exploitation à côté de laquelle celle
que Moscou dénonce dans les pays
coloniaux n'est que jeu d'enfant ».

Contre ceux qui réclament le
bénéfice de la liberté pour assurer
plus de succès à leurs tentatives
liberticides, M. Leuenberger ne
craint pas d'affirmer qu'il convient
« de fixer des limites à la tolé-
rance » .

La sérieuse taloche que vient de
recevoir le secrétaire de la V.P.O.D.,
M. Max Arnold, en coquetterie avec
les fossoyeurs du syndicalisme
libre , prouve que les propos prési-
dentiels ne sont point de simples
formules déclamatoires.

G. P.

Page d'histoire chaux-de-fonnière
La conquête du p ouvoir, en 1912, p ar le p arti socialiste

(Suite et fin — Voir « Feuille d'avis de Neuchâtel » du 8 janvier)

A la suite de la revendication so-
cialiste exigeant trois conseillers
communaux sur sept et la maj orité
au Conseil général, le comité radi-
cal convoqua une assemblée, géné-
rale ; elle groupa 400 citoyens qui
décidèrent de maintenir à leurs
fo nctions MM. Mosimann. Mathys,
Amez-Droz et le libéral Jeanneret.

Les délégués radicaux et libéraux
se réunirent , à nouveau , avec la dé-
putation socialiste. Malgré tro is en-
trevues , les part enaires n'arrivèrent
pas à s'entendre. Finalement , de
guerre lasse et pour sorti r de l'im-
passe , d'un commun accord , on dé-
cida de convo quer le Conseil gé-
néral.

Le 31 mai, à 4 heures de l'après-
midi, devant de nombreux curieux
qui stationna ient j usque dans le
corridor, M. Mosimann , président
de commune , ouvrit la séance en
procédant à l'appel. Les quarante
élus du peuple étaie nt présents . Les
socialistes occupaie nt les pu pitres
de gauche , les radicaux et libéraux ,
ceux du centre et de la droite. Dans

un silence éloquent , le doyen d'âge ,
M. Arnold Nussbaum, né en 1841,
prononça le discours d'ouverture. Il
cita le poète : « De tout temps
l 'homme fut coupable, de tout temps
il fut malheureux... » Puis évoquant
l'histo ire, il ajouta : « Le roi Henri
IV en désirant que chaque paysan
ait sa poule au pot , était certaine-
ment socialiste... sans le savoir ! »

Huit tours de scrutin
pour rien

Après l'élection du bureau , l'as-
semblée aborda celle du Conseil
communal. Les radicaux proposè-
rent MM. Mosimann , Mathys et Oscar
Amez-Droz , les libéraux M. Jeanne-
ret et les socialistes MM. Maurice
Maire, Paul Staehli , Hermann Gui-
nand et Fritz Bachmann. Comme .on?,'
s'y atte ndait , le premier tour né'
scrutin donna 20 voix à chaque
candidat . Le vo te se poursuivit deux ,
trois , puis quatre fois de suite. Mais
après chaque dépouillement , la voix
imperturbable du président annon-
çait : 20 voix à chaque candidat.
Pendant ce temps on voyait M. Au-
guste Laliv e circuler dans l'enceinte
et remettre à ses collègues socialis-
tes des bulletins imprimés d'avan-
ce. Un libéral s'étonna de cette pro-
cédure insolite . M. Robert Waelti ,
au milieu de l'hilarité , rétorqua que
son groupe avait fait imprimer des
listes pour év iter des erreurs aux
membres de son groupe ! Un échan-
ge de propos ai gres-doux se pro-
duisit , pour savoir si la farce mé-
ritait d'être poursuivie , puis les
conseillers généraux se remirent sa-
gement à la besogne.

Finalement , après huit tours de
sc rutin , aucun des candidats n'ayant
obtenu la majo rité de 21 voix , l'as-
semblée se lassa. Il était près de
7 heures. Un public avide de con-
naît re le travail de ses élus s'arra-
chait , une heure plus tard , le bul-
letin spécial tiré à plusieurs mil-
liers d'exemplaires par les presses
de « L'Impartial » .

Appel au Conseil d'Etat
et nouvelles élections

Quelques jours plus tard , le 5 juin,
l'asse mblée législative se réunit à
nouve au. Après quatre tours de
scrutin qui n'apportèrent toujours
aucun résultat , une longue discus-
sion interv int. On résolut , pour fi-
nir , de lancer un appel au Conseil
d'Etat. Le président du gouverne-
ment cantonal, M. Pettavel, monta

à la Chaux-de-Fonds. Il proposa
vainement l'entente. Pour résoudre
la crise, il ne restait plus qu'une
solution : annuler les élections. On
suivit ce conseil et les quarante élus
donnèrent leur démission.

Les nouvelles élections se dérou-
lèrent les 6 et 7 juillet. Sur 8500
électeurs, 6600 prirent le chemin du
local de vote. A cette époque , les
contribuables en retard dans le
paiement de l'impôt n'avaient pas
le droit de vote. Les urnes dénom-
brèrent 3470 listes bleues , contre
3200 aux radicaux et libéraux.
C'était , cette fois , la victoire déci-
sive pour les socialistes qui l'empor-
taient avec 21 élus contre 13 aux
radicaux et 6 aux libéraux. Dans la
soirée , un important cortège par-
courut les rues de la ville pour cé-
lébrer ce grand événement. Pour-
tant l'histoire rapporte qu'au mi-
lieu de ce débordement de joie , deux
bons vieux , mari et femme , deman-
dèrent à un agent de la police, le
chemin du Cercle ouvrier. « On
nous dit comme ça , expliqua ingé-
nument l'homme, que les socialistes
viennent de gagner ; sous la nou-
velle commune , les riches seront for-
cés de partager avec les pauvres ;
alors vous comprenez , Monsieur
l'agent , nous allons nous inscrire
pour notre part ! »

Les conseillers communaux
radicaux démissionnent

Le 17 juillet , le Conseil généra '
nouvellement élu se réunit. Les so-
cialistes proposèrent quatre candi-
dats pour le Conseil communal, MM,
Maurice Maire, Paul Staehli, Her
mann Guinand et Fritz Bachmann
les radicaux MM. Paul Mosimann el
Hans Mathys, et les libéraux M. Wil-
liam Jeanneret. Avec élégance, deux
conseillers socialistes donnèrent leur
voix aux candidats « bourgeois »
qui furent ains i élus au premier
tour. Le Conseil communal , enfin
était fo rmé.

Cependant , au cours de sa pre-
mière séance , de nouvelles difficul-
tés surgirent au sujet de la répar-
titio n des dicastères. On signifia à
M. Mathys qu'il avait à « déguer-
pir » des serv ices industriels pour
se mettr e éventuell ement à la tête
des travaux publics. Au sortir de
cette séance , M. Mosimann, ancien
président du Conseil communal,
dont les qualités morales et la haute
droiture de caractère attiraient le
respect , réfléchit dans le calme de
son foyer. U décida de se retir er
de la lutte. Dans une lettr e pleine
de dignité , il donna sa démission
en ces termes : « Je n'abandonne
pas, sans regrets , l'œuvre que j 'ai
poursuivie avec le meilleur de moi-
même penda nt dix-huit ans , comme
prés ident du Conseil communal ,
dont quatorze ans, avec le dicastère
des travaux publics. » Le brave M.
Mathys , déjà âgé , suivit peu après
son collègue. Abreuvé d'amertume,
condamné à boire le calice jusqu'à
la lie, poursuivi par une critique
effrénée et parfois injuste , il ne put
accepter sa disgrâce. Ses proches le
virent pleurer. Au serv ice de la
commune depuis 1873 , directeur des
services industriels depuis v ingt-
cinq ans, nommé citoyen d'honneur
en 1887, on lui doit la réalisation
de l'amenée des eaux de l'Areuse.

En séance publique, les représen-
tants radicaux rendirent hommage
à ces deux citoyens qui eurent le
loisir de méditer sur l'ingratitude
qui guettent les hommes politiques.
Dans ces jours sombres, MM. Mosi-
mann et Math ys eurent néanmoins
la consolation de recevoir un pro-
fond témoignage d'estime et de re-
connaissance de la part du person-
nel communal.

Pour les remplacer , les vingt et
un représentants de la nouvelle ma-
jorité désignèrent MM. Jean Zweif-
fel, architect e, et Justin Stauffer.
Curieuse nomination que celle de
M. Zweiffel, qui j usqu'alors se dé-
clarait membre du parti radical !
Le Conseil communal , définitive-
ment constitué cette fois, était ain-
si formé de 6 socialistes et d'un li-
béral. M. Justin Stauffer devint le
premier « maire » socialiste.

Un vieux Chaux-de-Fonnier , avec
qui nous nous entretenions de ce
passé , évoqua un jour un souvenir
personnel. Peu après les élections ,
il rencontra Charles Naine dans la
rue. En lui tapant amicalement
l'épaule, il lui dit : « Vous voilà
bientôt conseiller communal, Mon-
sieur Naine ! » Avec un sourire dé-
taché , ce dernier rétorqua : « Heu !
Je ne sais vraiment pas ce qui se
décidera et si l'on jugera mes qua-
lités suffisantes. » Cet honnête hom-
me , peu soucieux de son intérêt
personnel, ne vivait que pour son
idéal.

Ainsi s'accomplit le changement
de régime qud porta au pouvoir un
nouveau parti .

A. H.

CONFÉDÉRATION

A l'étude devant
le Conseil fédéral

(C.P.S.) On sait que le département
militaire fédéral a soumis, avant la fin
de l'année encore au Conseil fédéral , le
projet d'une réorganisation de l'armée.
Ce projet, dont le détail n'est pas
encore connu, est accompagné d'une
série de propositions : l'une a trait à
la durée des obligations militaires et
prévoit une nouvelle répartition des
classes d'âge. La proposition du départe-
ment militaire rejoint un vœu plusieurs
fols exprimé au parlement : l'abaisse-
ment de l'âge de libération. Elle
s'appuie sur deux raisons capitales ; il
s'agit , d'une part , de satisfaire aux
futurs besoins du personnel des orga-
nismes de protection civile , d'autre
part , d'opérer un rejeunissement de
notre armée en fonction des exigences
physiques accrues de la guerre moderne.

La nouvelle répartition des classes
d'âge serait la suivante : élite de 20 à 32
ans, landwehr de 33 à 42 ans, landsturm
de 43 à 50 ans. La durée des obli-
gations militaires serait donc réduite
de 10 ans, la libération définitive in-
tervenant à 50 ans.

L'application de ces nouvelles me-
sures n'est pas encore fixée ; elle
se fera vraisemblablement par éta-
pes, de façon à compenser les
diminutions de l'effectif avec l'en-
trée en service des classes plus nom-
breuses des années de forte natalité.
Ces prochaines années, en effet , le
contingent annuel des recrues aug-
mentera dans une proportion considé-
rable. Le moment paraît donc bien
choisi pour procéder, en liaison avec
une réorganisation plus générale, à
une révision du système actuel. Les
premières libérations anticipées des
classes du landsturm pourraient inter-
venir à la fin de 19(5 1, la réorganisation
devant être achevée à la fin de 1965.

Cette réforme, qui ne manquera pas
d'avoir un grand retentissement psy-
chologique et polit inue , attend pour
l'heure l'approbation du Conseil fédéral ,
avant d'être soumise aux Chambres.
Alors que certains aspects de la réor-
ganisation soulèveront sans doute une
assez vive opposition, la modification
des classes d'âge paraît devoir ren-
contrer un accueil unanimement favo-
rable.

La réduction prochaine
des obligations militaires

DANEMARK

A en croire les milieux gouvernemen-
taux et commerciaux bien informés, les
six grandes compagnies pétrolières du
Danemark Importeront davantage de
pétrole russe cette année. Cette décision
aurait été précédée de certaines hésita-
tions, mais 11 s'agit d'aider le Danemark
à sortir d'une situation économique dif-
ficile . En 1956 , le Danemark avait signé
avec l'URSS un accord de commerce par
lequel 11 s'engageait à importer en deux
ans 14.000 tonnes de pétrole de Russie.
L'importation totale de pétrole au Dane-
mark s'élève k 2,5 millions de tonneB
par année.

En réalité , le Danemark n'a effective-
ment Importé de Russie que 50.000 ton-
nes, ce qui est l'une des raisons du défi-
cit commercial soviétique de 60 millions
de couronnes en faveur du Danemark.
De nouveaux pourparlers économiques
entre les deux pays se dérouleront cette
année et l'URSS a déjà annoncé qu'elle
ne pourra plus accorder de facilités au
Danemark pour la livraison de produits
agricoles, de machines et de bateaux si
elle n'est pas en mesure de lui vendre
davantage de produits.

Le fait que le Danemark n'a pas rem-
pli ses obligations découlant de l'accord
pétrolier sera évoqué lors des négocia-
tions . Il convient de souligner que ce
pays se heurte à des difficultés dans
le stockage du pétrole. . , .

Le pétrole soviétique sera surtout ven-
du comme carburant Diesel aux chemins
de fer danois. Comme le pétrole rusBe
est meilleur marché, les frais d'exploi-
tation ferroviaires pourront être réduits.
Le pétrole importé d'URSS coûte 40 cou-
ronnes de moins par tonne que celui
livré par les compagnies sous contrôle
américain ou anglais.

Achat de pétrole soviétique

C H R O N I Q U E  R É G I O N A L E

Dès les premières chutes de neige, les sportifs de tout âge sont partis
à la recherche des champs de neige. Voici des lugeurs jouissant d'une belle

journée sur une pente neigeuse située près des Cadolles.
(Photo Jim Blgé, Neuchâtel )
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[ Les joies de la luge à Neuchâtel

B O U R S E
; ( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 12 Janv. 13 Janv.

S 1. % Féd. 1945 déc. . 104.10 104.20
3 K % Féd. 1946 avril 103.35 d 103.30
8 Féd. 1949 99 .90 99.85
2 % % Féd. 1954 mars 96.55 96.55
3 % Féd. 1955 J uin 9G.85 99.85
8 % CF_F. 1938 . . 100.50 100.55

ACTIONS
BquePop.Suisse (p s.) 820.— d 820.— d
Union Bques Suisses 1695 .— 1695.—
Société Banque Suisse 1400.— 1400.—
Crédit Suisse 1485.— 1485 —
Electro-Watt 1375.— 1385.—
Interhandel 2345.— 2330.—
Motor-Columbus . . . 1209.— d208.—
S-A.E.G., série 1 . . . . 92.— 92.—
Indelec 780.— 782.—
Italo-Sulsse 474 .— 468.—
Réassurances Zurich . 2390.— 2390.—
Wlnterthour Accid. . 905.— 900.— d
Zurich Assurance . . 4660.— 4575.— d
Aar et Tessin 1150.— 1150.—
Saurer Iil40.— 1,145 .—
Aluminium 3720.— 3500.—
Bally 1115.— 1115 —
Brown Boverl 2100 .— 2092.—
Fischer 1355.— 1358.—
Lonza 1030.— 1025 .—
Nestlé Allmentana . . 3350.— 3365.—
Sulzer 2280.— 2255.—
Baltimore 201.— 199.—
Oanadian Pacific . . . 128.— 130 .—
Pennsylvanla 83.50 8il.25
Aluminium Montréal 139.— 138.50
Italo-Argentlna . . . .  38.50 38.75
Philips 569.— 559 .—
Royal Dutch Cy . . . 204.50 2C2.50
Sodec 63.— 62.50
Stand, OU New-Jersey 245.— 245.—
Union Carbide . . . .  542.— 543 .—
American Tel. & Tl. 1042.— 1031.—
Du Pont de. Nemours 926.— 911.—
Eastman Kodak . . . .  647.— 636.—
General Electric . . . 342.50 342 .—
General Foods . . . .  329.— 333.—
General Motors . . . .  2.17.50 215.—
International Nickel . 384 .— 379.50
Internation. Paper Co 52il .— 519.—
Kenneoott 444.— 439.—
Montgomery Ward . . 181.— 181.—
National Distlllers . . 135.— 133.—
Allumettes B 81.75 d 82.—
U. States Steel . . . .  425.— 42(2.—
F.W. Woolworth Co . 242.— 242.50

BALE
ACTIONS

Oiba 5670.— 5640.-—
Schappe 760.— d 780.—
Sandoz 4710.— 4710.—
Geigy nom 4660.— 4700.—
Hoffm.-La Roche (b.J .) 14400.— 14450.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C Vaudoise 850.— 840.— d
Crédit F. Vaudois . . 818.— 818.—
Romande d'électricité 502.— 500.—
Ateliers const. Vevey 550.— 540.— d
La Suisse Vie (b.J.)
La Suisse Accidents . 4750.— d 4750.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 184.— 184 —
Aramayo 49.50 d 49.50
Chartered 44.— d 44.— d
Charmilles (Atel. de) 930.— 940.—
Physique porteur . . . 830.— 830.—
Sécheron porteur . . . 520.— 515.—
B.K F 208 .— 208.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Télévision Electronic 15.49

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 12 Janv. 13 Janv.

Banque Nationale . . 675.— d 675.— d
Crédit Fonc. Neuchât . 650.— d 650.— d
La Neuchâteloise as.g. 1425.— d 1450.—
Ap. Gardy Neuchâtel . 220.— d 220.— d
Câbl. élec. Cortaillod 15300.— d 15600.— d
Càbl. et Tréf.Cossonay 4250.— d 4250.— d
Chaux et cim. Suis. r. 2450.— d 2450.— d
Ed. Dubied & Cie S.A 1810.— d 1810.— d
Ciment Portland . . . 5400.— d 5500.—
Etablissent Perrenoud 480.— d 480.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 425.— d 430.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 2125 .— d 2150.— d
Tramways Neuchâtel . 535.— d 535.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat , priv. . 75.— d 75.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2^ 1932 99 .— 99.— d
Etat Neuchât. 3 ._ 1945 102.— d 102.— d
Etat Neuchât. 3Vu 1949 102.— d 102.— d
Com. Neuch. 3V4 1947 99.— d 99.— d
Com. Neuch. 3% 1951 97.— d 97.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle 3V_ 1947 99.— d 99.— d
Fore. m. Chat. 3V_ 1951 97.— d 97.— d
Elec. Neuch. 3% 1951 93.— d 93.— d
Tram. Neuch. 3V _ 1946 98.— d 98.— d
Chocol. Klaus 314 1938 100.— d 100.— d
Paillard S.A. 3'4 1948 100.50 100.— d
Suchard Hold 3V4 1953 96.50 d 96.50 d
Tabacs N.Ser. 3'/j 1950 99.— d 99.—
Taux d'escompte Banque Nationale 2 y_ %

Billets de banque étrangers
du 13 Janvier 1959

Achat Vente
France —-83 —.88
U.S.A 4.28 4.33
Angleterre . . . .  11 90 12.25
Belgique 8.10 8.60
Hollande 112.50 115.50
Italie — -67 —70
Allemagne . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.40 16.80
Espagne 7.20 7.70

Marché libre de l'or
Pièces suisses 30.—/32.—
françaises 30.50/32.50
anglaises 40.-43.—
américaines 7.50-8.—
lingots 4840.—.4900.—
Cours communiqués, sans engagement,

par la Banque Cantonale Neuchâteloise

N ou velles é

o

frit
Graisse purement végétale

pour
l'alimentation

moderne
Se vend maintenant aussi en

6eaux de 2 kg

échec k la toux
combat  toux , rhume

combat bronchi te  et trachéi te
très agréable  au goût

e x p e c t o r a n t  é p r o u v é
pour adulte* et enfant*

Au Lycéum-club
Jeudi soir 15 janvier , dans le salon

du Lyceum-club, l'artiste Marie-José
Nolly, de retour d'une tournée en An-
gleterre et en France , récitera quelques-
uns des plus beaux poèmes du poète
genevois Henri Pierre , et Amedea Reddlt
Interprétera k la harpe des œuvres an-
ciennes et contemporaines.
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Communiqués

FRIROE/RG

(c) Depuis quelques mois , un malaise
existe dans la paroisse réformée de
Fribourg et un courant s'est formé en
vue de la fondation d'une communauté
romande séparée. Les paroissiens de
langue française forment environ le
quart des 4000 fidèles de cette paroisse
et leur autonomie a toujours été in-
complète. Le choix des pasteurs, comme
celui des délégués aux différentes
commissions, dépend toujours de la
majorité alémanique. Même le règle-
ment concernant les Romands a besoin
de l'approbation de la majorité de
langue allemande. Les romands qui ne
possèdent pas complètement cette lan-
gue ne peuvent prendre part aux déli-
bérations. Aussi s'en t iennent- i ls  en
généra l éloignés.  Les « Welsches » de
Fribourg sont , estime-t-on, parmi les
moins bien lotis de toute la Suisse en
fait  d'autonomie.

Les revendications se sont faites
plus vigoureuses depuis les dernières
élections, où un seul représentant ro-
mand a été élu au lieu de deux jus-
qu'à présent , sur un total de neuf.

Revendications
des protestants romands

GENEVE

De notre correspondant :
Dans les milieux policiers genevois,

on se félicite de l'arrestation à Chiasso ,
sous le nom de Klug, d'un escroc in-
ternational de particulière enivergure
contre lequel le juge d'instruction Pagan
avait lancé, en 1956, un mandat suisse
et un mandat international pour avoir
•escroqué au moyen d'un chèque sans
provision, un commerçant en horloge-
rie de la place.

L'escroc avait régl é, d'abord, de façon
normale, de la marchandise avec de
l'argent déposé à l'U.B.S., et dont le
vendeur avait été à même, avec l'as-
sentiment empressé de celui-là, de
connaître le montant.  Mais , quand pour
un second achat de montres, réglé par
un nouveau chèque sur cette banque,
le négociant voulut en opérer l'en-
caissement, il appri t qu'il avait été
volé pour une valeu r de 2900 dollars,
le prétendu acheteur ayant retiré l'ar-
gent juste avant de faire cette seconde
acquisition et ayant disparu, son coup
fait.

Le soi-disant Klug, qui , alors , se
présentait sous le nom de Fernando
Ruben Hertzfeld , a été conduit à Zu-
rich, où il était recherché également
pour escroqueries commises antérieu-
rement et s'élevant à plusieurs centaines
de milliers de francs.

Le juge Pagan s'y est donc rendu
en compagnie du commerçant genevois ,
qui reconnut formellement l'escroc.

Celui-ci s'appelle en réalité Rerk
Littmanowicz, apatride d'origine polo-
naise et il usait  d'une bonne vingtaine
de noms différents pour opérer ses
méfaits. Ed. B.

Un escroc international
de grande envergure

se fait prendre

BERNE

BERNE, 13. — Lundi soir , un ha-
bitant du Seeland, âgé de 50 ans,
s'était rendu à la conciergerie du tri-
bunal cantonal , à Berne, où son an-
cienne femme travaille comme con-
cierge, pour demander à celle-ci des
explications au sujet d'un enfant qu'il
disait être retenu. Comme il n'ob-
tenait aucune réponse satisfaisante,
il alla dans le bâtiment du concierge,
attendit ce dernier et, lorsqu'il ar-
riva, lui tirn dessus à coups de re-
volver en lui reprochant d'avoir dé-
truit sa famille. Le premier coup
manqua la cible, mais le second at-
teignit le concierge à la tête , quoi-
que sans mettre sa vie en danger.
Après une bagarre, l'agresseur put
être maîtrisé. Il est sous les verrous.

Tentative de meurtre
à Berne

Assouplissement
du marché des devises

Le 14 Janvier , de nouvelles restrictions
seront abrogées en Allemagne occiden-
tale dans le trafic des devises. En effet ,
la banque d'émission de la République
fédérale a communiqué lundi â Franc-
fort que l'on pourra désormais acheter
et. vendre librement en Allemagne des
billets de banque et des monnaies de
tous pays, ainsi que des chèques de
voyage , établis dans le pays ou à l'étran-
ger. Il est en outre permis aux citoyens
de la République fédérale de posséder
des comptes en devises en Allemagne et
à l'étranger.

Toutefois , selon le communiqué de la
banque d'émission, certaines restrictions
demeurent dans l'échange de marchan-
dises, de services et de capitaux avec
l'étranger , pour des raisons de politi-
que économini'e et monétaire.

1,329,063 autos construites
en 1958

En 1958 , les « six grands » de l'indus-
trie automobile d'Allemagne occiden-
tale ont produit 1.329.063 automobiles ,
soit 25 % Ue plus qu'en 1957. Les « six
grands » sont Volkswagen , Opel , Dalm-
ler-Ber.z, Ford , Auto-Union et Borg-
ward.

ALLEMAGNE OCCIDENTALE

FRANCE

On apprend de source autorisée que
135 milliards et demi de francs fran-
çais seront investis en 1959 dans la re-
cherche et l'exploitation pétrolières au
Sahara , contre 84 milliards l'année der-
nière.

L'ensemble des Investissements pétro-
liers pour tous les pays de la commu-
nauté , y compris la métropole, s'élève-
ront pour 1959 à 266 milliards.

Enormes investissements
pétroliers au Sahara



En FRANCE, le Conseil permanent
de l'OTAN s'est réuni lundi  pour étu-
dier l'ensemble du problème allemand ,
ainsi que celui de la sécurité, à la
lumière du nouveau projet soviétique
de traité de paix avec l'Allemagne.

En ITALIE , la grève des ouvriers des
entreprises métallurgiques de Florence
a été décidée par solidarité avec les
350 ouvriers qui ont occupé les usines
« Galileo » pour protester contre les
licenciements.

Au PORTUGAL, le général Oelgado,
ex-candidat de l'opposition , a demandé
asile à l'ambassade du Brésil à Lis-

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE , M.
Willy Brandt , bourgmestre de Berlin-
Ouest , a été réélu à une écrasante ma-
jorité par le parlement municipal .

Plusieurs professeurs des universités
de l 'Allemagne orientale se sont enfuis
à l'Ouest.

En FINLANDE, M. Sukselainen n 'ayant
pas obtenu le concours du parti libé-
ral , a annoncé qu 'il renonçait défini-
tivement à constituer un gouvernement
minoritaire.

En ALGÉRIE , une embuscade à la-
quel le  s'est, heurté à Tènes (à 200 km.
d'Alger) un détachement de l'armée de
l'air a fait 8 morts — dont B militai-
res — et 2 blessés. A Blida , deux
Européens ont disparu. Dans le Cons-
tantlnois , un camion a sauté sur une
mine.

Au MAROC , les quot id iens  de France
ne pourront plus désormais être mis en
circulation avant d'avoir été visés à
chaque arrivage.

Autour du monde en quelques lignes

Le Kremlin propose
la reprise des discussions
sur les attaques-surprises

WASHINGTON , 13 (A.F.P.) — Le
département d'Etat a confirmé diman-
che soir la réception d'une  nouvelle
note soviétique portant sur la reprise
éventuelle des discussions entre l'Est
et l'Ouest en vue de prévenir dies atta-
ques-surprimes.

Un porte-parol e du département
d'Etat a déclaré: « Les Etats -Unis  sou-
haitent que ces discussions, qui avaient
été interrompues à Genève le 18 décem-
bre dernier, soient reprises aussitôt
que possible ». Ces discussions, rap-
pel, e-t-on, avaient commencé au dé-
but de novembre et avaient échoué,
indi que-t-on dans les mil ieux améri-
cains autorisés, par suite des efforts
déploy és par l'U.R.S.S. pour les faire
déborder de leur cadre technique et en
faire des discussions politi ques.

Les conversations
gréco-turques sur Chypre
rencontrent de nouvelles

difficultés

GRÈCE

ATHÈN ES, 13 (A.F.P.). — Les conver-
sations gréco-turques SUIT Chypre, loin
d'avoir réalisé un progrès, ont rencon-
tré au cours des derniers jours , de
nouvelles d i f f i cu l t é s , déol are-t-on de
source officielle grecque. On s'étonne,
dan s tes mômes milieux, des informa-
tions en provenance d'Ankara aff i r -
mant  qu'au cours du dernier entretien
entre l'ambassadeur de Grèoe et le mi-
n is t re  dies a f fa i res  étrangères turque,
l'ordre du jour d'une conférence tri-
partite sur Chypre ait été discuté. On
ajoute qu 'on ne discute en ce moment
ni de la préparation d'un ordre du
jour, ni même de la réunion d'une con-
férence. Dans la phase actuelle de con-
tact s diplomati ques qui ont lieu exclu-
sivement entre Athènes et Ankara, dit-
on encore, il n'est nullement question
d'une conférence tri partite , ni même
d'une conférence à deux , mais seule-
ment de la préparation de conversa-
tions qui pourraient s'engager le cas
échéa nt entre les deux gouvernements.

L'état actuel des conversations en
cours, déclare-t-on aussi dans les mi-
lieux officiels grecs, ne justifie aucun
réel optimisme, l'atti tude réticente ma-
nifestée d« part et d'autre au cours
de ces contacts a « sensiblement aug-
menté au couirs des derniers jours ».

Vers le lancement
de cinq fusées

POLOGNE

VARSOVIE , 13 (A.F.P.). — L'Associa-
tion polonaise d'astronautique procédera
cette année au lancement de cinq fusées
à deux étages , annonce un communi-
qué publié par l'Académie polytechnique
de Cracovie.

Une première fusée expérimentale de
fabrication polonaise avait été essayée
avec succès en octobre dernier , dans
le désert de c Blecowska » en Haute
Silésie .

Les nouvelles fusées polonaises , bap-
tisées < RM-2 » seront équipées d'un
poste émetteur de radio pour la trans-
mission des renseignements météoro-
logiques. Un système de freinage par
parachute doit permettre de les récu-
pérer dans de bonnes conditions.

L'association polonaise d'astronau-
t ique  procédera , d'aut re  part , k des
expériences en laboratoire sur le com-
portement de l'homme dans les con-
dition» d'un voyage interplanétaire.

Influences culturelles au Caire
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Outre les cinq quotidiens et quel-
ques magazines de langue française,
« La revue du Caire », rédigée en
français, dirigée par un universi-
taire grec, est un organe littéraire
faisant la liaison entre les écrivains
de langue arabe et française. La
remarquable revue « Mélanges »,
éditée en français par l'Institut
dominicain d'études orientales du
Caire, est une source d' informations
précieuses pour tous ceux qui s'in-
téressent à la mystique et à la
philosophie arabe. On y trouve
aussi des études sur la littérature
arabe actuelle. Ainsi , le dernier
numéro donne des extraits des
passionnants romans de Naguib
Mahfouz , trilogie sur trois généra-
tions d'une famille égyptienne. Il y
dépeint l'énorme évolution qui s'est
produite , du grand-père fataliste à
l 'étudiant d'aujourd'hui , déchiré
entre ses aspirations modernes et
un traditionnalisme étroit.

Il faut  bien se dire cependant
que ces manifestations de la cul ture
occidentale intéressent avant tout
une élite et surtout dans le milieu
des minorités. La jeunesse actuelle
a les yeux tournés vers l'Est qui

l'attire par toutes sortes de faci-
lités. Des centaines d'étudiants
égyptiens passent une ou deux an-
nées d'études en Tchécoslovaquie,
en Russie, invités très souvent
comme boursiers, alors que leur
nombre est en forte diminution en
France et en Angleterre et se
limite à une centaine en Suisse
ou en Italie.

Le gouvernement
manifeste un vif intérêt

. L'intérêt des dirigeants pour les
questions culturelles et artistiques
se manifeste en ce moment d'une
façon spectaculaire.

C'est ainsi qu 'un grand écrivain
égyptien, Tewfik El Hakim , qui se
tint toujours à l'écart de la politi-
que, vient d'être décoré de la plus
haute distinction , le grand cordon
de l'Ordre du Nil, accordé seule-
ment  à de très rares occasions, en
général à des souverains.

Auteur de romans et de pièces de
théâtre, Tewfik El Hakim est resté
célèbre avant tout par son ouvrage
« Les mémoires d'un substitut de
campagne » publié il y a quelques
années, du temps de l'ancien régi-

me, satire à la fois amère, viru-
lente et pleine d'humour, d'une
certaine classe de petits bourgeois
et demi-lettrés, enlisés dans les
préjugés et la cupidité. Ce roman
ainsi que de nombreuses pièces de
théâtre, dont quelques-unes furent
jouées à Paris, ont été traduits en
français.

Aujourd'hui, le colonel Nasser,
entouré de tous ses ministres, vient
de fêter en grande pompe le «.ju-
bilé d'or » de l'Université égyp-
tienne.

Dans l'immense amphithéâtre de
l'Université, le président a montré
comment l'Egypte est restée, le siè-
cle dernier, en dehors du mouve-
ment scientifique. La jeunesse ac-
tuelle doit participer à la créa-
tion de la science de demain.

Le Dr Taha Hussein , écrivain de
réputation internationale, ancien
ministre, ancien recteur , a pronon-
cé un discours d'une éloquence in-
cisive et d'une grande indépendan-
ce d'idées. Le prestige du profes-
seur aveugl e a donné un accent
personnel à cette cérémonie offi-
cielle.

Neily VAUCHER ZANANIHI.

AUX ÉTATS-UNIS

UN HOMME POURRA Y PRENDRE PLACE
WASHINGTON , 13 (A.F.P.). — A la

suite de l'annonce officielle de la si-
gnature du contra t confiant k une so-
ciété américaine la construction de la
première « cahine «pat.iale », on Indique
dans les milieux autorisés que c'est
un missile « Atlas » de l'aviation mili-
taire (du même type que celui qui a
été mis sur une orbite le 19 décembre),
qui sera utilisé pour le lancement dans
l'espace de cette cabine a bord de la-
quelle se trouve le premier voyageur
spatial.

Un représentant de la société a dé-
claré, d'autre part, aux journalistes , que
la mise au point de la cabine spatial e
se poursuivait depuis plus d'un an. Il
a ajouté que 6000 ouvriers seront em-
ployés à la construction , mais a refusé
de dire combien de temps il faudrait
pour mener à bien ce projet.

La première
«cabine spatiale»
en construction

Direction Mars et Vénus
ÉTA TS-UNIS

BOSTON , 13 (Heuter) .  — M. Glen Bie-
ging, chef de la section des fusées de
la « General Electric Corporatio n » a dé-
claré que les Etats-Unis projettent
d'effectuer quatre vols interplanétaires
cette année , dont l'un pourrait  être di-
rigé vers Mars et l'autre  vers Vénus.
Mars sera dans une position favorable
entre février et avril , Vénus au début
de l'été. La fusée lancée vers Vfnus
comprendra probablement un équipe-
ment pour mesurer la distorsion ma-
gnétique , un aut re  pour étudier  In cou-
che de nuages en touran t  cette planète.
Et une machine à enregistrer qui pour-
ra être déclenchée au moment où la
fusée s'approchera de la Terre.

Les familles KAISER , BLANCHARD,
JAQUET et JEANNERET , profondément tou-
chée par les nombreux témoignages de sym-
pathie reçng lors du décès de

Madame Paul-C. JEANNERET
remercient tous les parents et amis qui ,
par leur présence, leur message et leurs bel-
les fleurs, ont pris part a leur deuil.

BAS élastiques pour VARICES
81 voua recherche! avant tout un bas de
qualité et de langue durée, faites l'essai
d'un de nos nombreux bas spécialement con-
çus pour jambes fatiguées ou fortes varices.

MB __ \\W _̂_ _fTi___ _̂_r" _̂_yv' JI *— *
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ligWaWKNëlQ2""fr. Tel. 5.14.52
REÇOIT TOUS LIS JOURS -MARDI EXCEPTE

Personn e de toute moralité

cherche occupation
_\ la demi-journée (matin) dans intérieur
ordonné , auprès (Le personne seule ou couple
âgé. Pas de gros travaux. En ville ou aux
environs. Ayant pratique commerciale, s'occu-
perait aussi de travaux de bureau chez
particulier. — Offres sous chiffres K. O.
53S9 au bureau de la Feuille d'avis.

DES SKIS
il prix populaires, vous en trouvez chez

TOSALLI SKIS Colombiei
Un coup de téléphone tu No 6 33 12, vous prenez rendez-vous et J.-P. Toealll vous

conseille en sportif
Le grand choix ! - Des prix bas ! La famille de

Madame Louise SILIPRANDI-MATHYS
très touchée des marques de sympathie qui
lui ont été témoignées pendant ces Jours de
deuil, exprime à toutes les personnes qui
l'ont entourée, ses sentiments de reconnais-
sance et ses sincères remerciements.

Un merci tout spécia l k Monsieur le
pasteur Deluz pour ses paroles réconfortan-
tes.

Neuchâtel , janvier 1959.

Commerçant libéré des affaires pour
mars ou avril 1S59 (anciennement dans
l'ameublement), 39 ans, présentant bien,
de toute moralité, au courant de tous
le* travaux de bureau , comptabilité,
français - allemand, habitué à traiter
des affaires, vendeur expérimenté,
cherche nouvelle situation en qualité de

COLLABORATEUR
INTÉRESSÉ

ou associé dans commerce de gros,
fabrique, agence, etc. Aimerait s'occu-
per d'organisation Interne, bureau, vente,
etc., et contribuer au développement de
l'entreprise. Capital disponible environ
50,000 francs moyennant sérieuses ga-
ranties. Excellentes références à dispo-
sition. — Ecrire sous chiffres P. 1166 N.
k Publicitas , Neuchâtel . Il sera répondu

k toutes les offres.

Liquidation totale
autorisée par le département de police

Toiles françaises
Impression d'art

Velours
Nouvelle

BAISSE de PRIX
Occasions formidables

Spichiger S. A.
Place-d'Armes 6 Neuchâtel

A VENDRE

plus de 300 coupons
de tissus

pour rideaux , ameublements, coussins, etc.

V̂^KPISSIER
Chavannes 12 - Neuchâtel

Meubles .«

a«Sf
Occasions

A vendre

camionnette
«Peugeot» 202 U, pont
b&ché, charge 800 kg.
Au Bûcheron, Ecluse
20, Neuchâtel . Tél.
5 26 33. ____________ ¦¦______¦¦________¦ __¦_____________________—

Profondément touchée par les nombreuses
marques de sympathie reçues, la famille de

Madame Jeanne GRANDJEAN
remercie tous ceux qui , de près ou de loin ,
l'ont entourée pendant ces Jours de doulou-
reuse séparation.

Neuchâtel , Janvier 19S9.

Belle occasion
4 CV «RENAULT»
année de construction
1955 ; échange, crédit.
Tél. 5 50 53.

A toute demande
de renseignements
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Administration de
la « Feuille d'avis
de Neuchâtel »

AUTOS
achats, ventée, échangée.
Ecrire k case 17 Neu-
châtel 7.

__ __________________________________ ______________________________________ ¦ _ _______________________

Madame Oscar FITZÉ et sa famille, :

dans l'Impossibilité de répondre personnel-
lement k chacun, expriment leurs sentiments
de vive gratitude k tous ceux qui , par leur
présence ou leurs messages, ont pri s part
à leur deuil.

Neuchâtel, Janvier 1959.

I^Hl___H___B_-̂ B___nH__ni

Jeune fille de 16 ans. Intelligente,

CHERCHE PLACE
dans une bonne famille avec 2 ou 3 enfants. Bons
traitements désirés. — Olga Rengglt, Uôhenweg 12,
Gelssenstetn , Lucerne. Meubles d'occasion

1 chambre à coucher noyer, modèle
récent, avec matelas cria remis à
neuf Fr. 1350.—

1 chambre à coucher avec literie,
modèle ancien Fr. 400.—

1 salle à manger moderne peu uti-
lisée Fr. 1000—

Plusieurs salles à manger et salons
depuis Fr. 200—
Facilités de paiement. Voiture k disposition
poux visiter. Echange contre d'autres meuMes

Jean Theurillat , Cressier-Ameublements,
Cressier (Neuchâtel) - Tél. (038) 7 72 73

Monsieur Arthur AUBERT et ses enfants
expriment leur reconnaissance pour les
nombreuses marques d'affection et de sym-
pathie qui leur ont été témoignées à l'occa-
sion de la douloureuse séparation subie.

Dans l'Impossibilité de répondre personnel-
lement à chacun, lis prient toutes les per-
sonnes qui les ont entourés de trouver Ici
l'expression de leur profonde gratitude.

gavagnler, Janvier 1959.

Jeune employé de commerce
CHERCHE PLACE

(si possible comme correspondameier) à

Neuchâtel (ou aux environs)
Diplôme d'une école d'administration à Saint-
Gall , 1 année de pratique dans les textiles.
Italien et allemand parfaits, français et
anglais sans dictée. Entrée le plus tôt
possible. — Offres sous chiffres O. 50049 G.
à Publicitas, Saint-Gall.

B_am_-M___-_^«wi*f .mw^̂ g IUHHWII m
Profondément touchée des témoignages de

sympathie et des envois de fleurs reçus,
la famille de

Monsieur Adolphe MAEDER
exprime sa reconnaissance à toutes les
personnes qui ont pris part k son deuil.

Neuchâtel, le 14 Janvier 1959.
Jeune fille hors des

écoles cherche place de

volontaire
dans famille avec en-
fants, à Neuchâtel ou
aux environs, dans le
but d'apprendre la lan-
gue française (éventuel-
lement dans magasin).
Adresser offres à Famille
Dânzer-Kiinzl, Gurzelen
près Thoune.

Premier
coiffeur

Italien, 40 ans, sobre
et laborieux , spécialisé
dans la coupe Hardy,
cherche place k Neuchâ-
tel. Tél. 7 10 33.

e \PROFITEZ
Offre exceptionnelle

Bons duvets
en % duvet de canard
135/170 cm. Fr. 55.—
120/160 cm. Fr. 48.—

Bons traversins
en plumes de canard _ î
60/90 cm. Fr. 25.—

Bons oreillers
en plumes de canard _ ._
60,60 cm. Fr. 19.—

Lit-divan Fr. 65.—
matelas k ressorts :
(garantie : 10 ans) Fr. 140.—

Tissus spéciaux pour duvets plats
enfourrages, couvre-pieds

Couvertures de laine
Jetés, couvre-lits, etc.

Conseils et . & ^Jl l renseignements

Fbg du Lac 1, Neuchâtel Tél. 5 26 46
VOYEZ NOS VITRINES

^ 9

I GROSSESSE
Ceintures
spéciales

|j dans tous genres
fgfl avecsan- OC JE
¦ gle dep. i.d.t 'l
H Ceinture «Salus»

: | 5 % B. E. N. J.

Jeune fille
de la Suisse allemande,
ayant fait une année
d'école de commerce et
une année de pratique
k l'Institut dentaire de
l'université, cherche à
Neuchâtel place de de-
moiselle de réception et
d'aide de ménage chez

DENTISTE
pour le ler Juin 1959.
Offres à K. Frick, Kôniz-
strasse 39, Berne.

Pour le printemps 1959
nous manquons de

PLACES
pour Jeunes filles âgées
de 15 à 16 ans (catho-
liques et protestantes),
de préférence dans fa-
milles bourgeoises. Prière
d'écrire à l'Office d'orien-
tation professionnelle,
Soleure, Kapltelhaus.

Automobilistes !
pour votre

intérieur d'auto
notre magnifique

couverture
de laine
au prix de
Fr. 14.90
seulement 1

BIEDERMANN
Bassin 6 Neuchâtel

Jeune dame habile et
consciencieuse cherche

travail à domicile
Demander l'adresse du
No 5402 au bureau de la
Feuille d'avis.

SOMMELIÈRE
honnête et aimable cher-
che place dans tea-room
ou restaurant. Travail et
congés réguliers. Entrée :
10 février ou selon en-
tente. Faire offres sous
chiffres O. S. 5395 au
bureau de la Feuille
d'avis.

NOS DIVANS-LITS
complets. Prix unique : Fr. ___ /_# ¦"
Matelas k ressorts, garantis 10 ans

NOS LITS DOUBLES
Complets. Excellente qualité. An _

2 matelas k ressorts , 2 protège-matelas / US .
Garantie 10 ans. Fr- *•»»«'¦
Livraison franco domicile. Facilités de paiement

TAPIS BENOIT JSuffiff

Qui sortirait
k domicile retouches de
conifectioni ou travaux
de couture k personne
du métier ? Mme L.
Plerren , Llgnlères.

Culture physique f éminine
Gymnastique pré- et postnatale

Gymnastique médicale - Massages

AGNÈS LANGER
Traitement de la cellulite par

massages, gymnastique et respiration

Studio : Trois-Portes 31
Entrée également par Evole 38 (trolleybus

No 2, à 5 minutes de la place Purry)

Renseignements et Inscriptions : tél. fi 28 38
(entre 12 h. 30 et 13 h. 30)

D' Knechtli
PESEUX

DE RETOUR

CANOT-LUGE
Fr. 19.50

H__ MJILQDLL
NCUCMATtL

Dr CHAPUIS
ABSENT

quelques semaines
(Florlment 30, Lausanne)

Wàitef Ŝ
SOCIÉTÉ D'ASSURANCES SUR LA VIE

cherche pour le printemps 1959 une

apprentie de commerce
ayant suivi l'école secondaire. — Offres avec
photo et certificats à M. Jean Meister, agent
général, fbg du Lac 9, Neuchâtel.
_in»-i_t_.̂ _-»B»_a____*«BMe«C-«__<e_«_-i__Be _̂_'»<_ ______ -__»'-___ -

Peintre
en bâtiment

Je cherche pour mon
fils place d'apprenti chez
bon patron. Faire offres
k M. Ed. Oallaz, les
Chavannes 8, Cortaillod .

Je cherche tout de
suite ou pour date à
convenir, Jeune homme
comme

apprenti
confiseur

S'adresser k H. Bchwarz,
confiserie, la Sallaz, Lau-
sanne 10.

___«_ra^«__ _̂ _̂«__<__«__«__i_n ¦|~P" M jBautnc (ItîUitu&HEBlBH I
_____ " ___a_s™ S __HHMO :

1 M_̂ h_^k____________l______________________________________----------_-___-^----------- -_-.̂ ^̂ ^ .̂ ^̂ ^ .̂  i

!S Nous engageons pour le ler mai 1959 quelques jeunes filles <
R aimables et douées comme !

apprenties vendeuses I
j Conditions requ ises : bonn e santé, instruction générale <
î suffisante (avoir si possible fréquence l'école secondaire). !
! _

Durée de l'apprentissage : deux ans. j
Salaire progressif et intéressanit dès le début.

Les jeunes filles possédant les qualités demandées, décidées j
à accomplir un apprentissage sous le contrôle de l'Office j
cantonal du travai l , son t priées de soumettre leurs offres J

J manuscr i tes , accompagnées de leurs derniers bulletins sco- j
( laires , à la direction de la Société coopérative de consom- j
j mation, Sablons 39, Neuchâtel , jusqu'au 31 janvier au plus i
i tard. <
!
agB__a__-^______-__a_________^

Pour cause imprévue, on céderait

SUPERBE MANTEAU ASTRAKAN
pour le solde d.u contrat, COMPTANT.
Ce manteau est encore chez 1« four -
nisseur et peut être présenté à choix.
Adresser offres sous chiffres  P. 10037 N .

à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

CARTES DE VISITE
ail bureau du Journal



Dès demain à 15 h. et 20 h. 30 M 
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ADMIS DÈS 18 ANS f% TEL 5 2112 V_# PARLÉ FRAN ÇAIS I
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Etudes classiquèsYflNscientifiques \HNffiIet commerciales^^
Maturité fédérale 1̂ _%MJ0Ecoles polytechniques |l \l\|
Baccalauréats français ï!«̂ fl_M
Technicum3 ^WiW^W

Diplômes de commerce m%ft_mlSténo-Dacty logrcphe  ï_»_^ï_lSecrétaire - Administration %«̂ J|LBaccalauréat Commercial \ kwVM
Préparation au di plôme 1 ;

^^«fédéral de comptable . k IVlM
Classes préparatoires %%k WÎ |WI8

dès l'âge de 10 ans Jj *̂  ¦ "" V

Lèmaniafllijj
Chemin de Mornex (a 3 mm de La Gare) z »

LAUSANNE 11 \
____________ Tél. (0211 23 0312 I

f \.  Dès demain à 15 heures vous pourrez voir enfin Jn f

ii$j S du <=hef-d œuvre de JEAN RENOIR 1~ vers ion intégrale

\̂W GRANDE ILLUSION „—
<r aVec Jeen GABIN • Dita PARLO • Pierre FRESNAY * Eric von STROHEIM c!™0

Admis dès 14 ans aux matinées Location ouverte dès aujourd'hui , de 14 h. à 17 h. 30 ?> 8 30 00

SKIEURS
Vue-des-Alpes

Téléski Chasserai
Mercredi 14 janvier - Départ à 13 h. 80

*0 n̂iÊL
NEUCHATEL Tél. 5 82 82

0 Cours de langues
Anglais, allemand, Italien, français. Le soir, en
petits groupes sympathiques, pour personnes de
tout âge. Payement : par mensualités de Fr. 11.—,
livres compris. DERNIÈRES INSCRIPTIONS (pee
par téléphone) les 15, 19, 21 Janvier, de 17 h. 45
k 21 h. 30, Evole 41 (bâtiment de lTBoole de dro-
guerie, en na,ut). Organisation : Nouvelle Ecole de
langues.

Importante fabrique suisse de glaces
(lœ-cream) cherche

dépositaire
pour le canton de Neuchâtel

Seules seront prises en considération les
offres de personnes ou entreprises sus-
ceptibles d'offrir tonte garantie sur les

plans moral et commercial
Ecrire sous chiffres P. M. 3401 _L

à Publicitas, Lausanne

Restaurant du Lion d'Or - Coffrane
Vendredi 16 janvier, à 20 h. 30

Match aux cartes
Se recommande : famille Souri

r >

LOCATION-VENTE DE
PIANOS

N EU FS ET D'OCCASION
CONDITIONS \À "
I NTERESSANTESB. . . ;:?/> ; ;:.vK^:. .̂ v..;v;
RENSEIGNEZ - ; M . •

VOUS CHEZ ffl •\. v ;K--.. .::hv-̂ .-:. ^

En face de la k} fôL ^^^.̂ biM.
poste, Neuchâtel r  ̂ 3aiw
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BUFFET FROID DE L'HOTEL BEAULAC
MF* SERVICE A DOMICILE ~M

2 pneus à neige
neufs, 6.70 —15 et 2
chambres à air neuves,
plusieurs pneus normaux
et à neige usagés.

1 roue « Ford »
1949-1956

1 porte-bagages
k ventouses, 100 X 130
cm. Schurch & Cie,
ler-Mars 33. Tél . 5 12 10.

EXCURSIONS f , . Dn** f n

Transports •<¦ Petits .> déménagements Tél. 5 47 54

SKIEURS les BUGNENETS
Chaque Jour 9 h. 30 et 13 h. 30. Adultes 4 fr.

Ville : prise à domicile

Restaurant
des Vieux-Prés

Tél. 7 15 46

Menus sur commande
Bonne cave

Salle pour sociétés

PRÊTS
BANQUEEXEL

NEUCHATEL
Avenue Rousseau 5

La Grappilleuse
(au haut des Chavannes)
se recommande toujours
pour meubles, vêtements,
lingerie, lainages, Jouets,
etc. — Elle envole son
commissionnaire à domi-
cile. — On peut télé-
phoner au No 5 26 63.
Merci d'avance.

Qui donnerait leçons

d'algèbre
une heure par semaine,
le mercred i ou le same-
di après-midi , à Jeune
élève ? Tél. 5 65 58.

H o m m e  aveo avoir
cherche k faire

connaissance
de demoiselle ou dame,
pour le seconder dans le
commerce. — Adresser
offres écrites à A. P.
5398 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pour vos
i encadrements

une bonne adresse
Centrale

des cadres
Peseux

rue du Lac 16
Tél. 8 18 64

Déchirés, troués,
mités, salis

vos tapis de Perse ou
mécaniques sont réparés
vite et bien par Georges
Oavin, ruelle de l'Immo-
bilière 12. Tél. 5 49 48.

Vos dettes
sont-elles un poids
trop lourd pour vo-
tre budget ? Adres-

i sez-vous à nous en
t o u t e  confiance,
nous voulons vous
aider (timbre ré-
ponse) . A. Bovet ,
gestion de dettes,
Bftle 5, case 138-28.

Au Bouquineur
Bibliothèque

circulante
Location de romans en

tous genres
Ouvert tous les Jours
Saint-Maurice 2

ler étage
Téléphone 5 28 22

PRÊTS
Service de prêts S.A.
Tél. (021) 22 52 77
Lucinge 6, Lausanne

P"1 CAPITOLE - BIENNE WL_m
Du lundi 12 au vendredi 16 janvier, à 20 h. 15

sur scène

LA TRADITIONNELLE

DEWIIE dD V**** I
|| ¦¦ y ^  M J 

¦¦ 
municipal de

I* ¦¦ ? L̂W aaw Lausanne

¦ AH! OUI ALLONS Y I
en 2 actes, 20 tableaux

Train pour iVeuchâte! à la sortie
ou car WITTWER par inscriptions

Location : Mlle Liechti, tél. 032-2 44 18

Prix : 3.45, 4.60, 5.75, 7 , 8.25

B O N
C A F É

SE
DÉGUSTE

AU
B A R

DE

4$S_?»»

im Cave
Neuchâteloise

Terreaux 7
%\ *** RH

- L ĵ Ê WÈË M Ê̂kk.' 6"f ' '̂ F* F̂ _fj_H

F* j ÊJmWaa amÈ ' '¦jtù P̂^̂
Place du Concert Tél. 5 31 83

_________________________________________________________________________  i wmÊ^—Mam^—mmmwmw~mmmiÊmmM ^—aa~WBËmBa~w K̂B^mBam*~w~aaaaaaaaaaaa~m *̂

COURS DE LITTÉRATURE:
LE THÉÂTRE

DE PAUL CLAUDEL
8 leçons de 2 heures, par M. Ch arly Guyot , professeur à l'Université,

dès mercredi 14 janvier 1959, à 20 heures

Université, salle C 47 Prix du cours : Fr. 11.—

Renseignements et inscriptions :

' U.P.N., Case 42, Peseux - Tél. 8 12 91

CAPITO LE - BIENNE
P 17 V Ï T 17 du Théâtre municipal
IV JCi V U Ei de Lausanne

Ah ! oui, allons 'y
Mercredi 14 Janvier. Départ 19 h. 15

Prix : autocar Fr. 5.— Avec entrée Fr. 11.—

i0fààà®.
Neuchâtel - Tél. 5 82 82

ACCU
ACCU
ACCU

Réparation,
entretien, vente

F. Baillod
quai Suchard 2

Tél. 5 31 22

La Pouponnière - Lausanne
Avenue de Beaumont 48 - Téléphone 22 48 58

Ecole cantonale vaudoise de puériculture
placée sous le contrôle de l'Etat

reconnue par
L'ALLIANCE SUISSE DES __NFIR_MI--3_ES H.M.I.

Forme :
des infirmières d'hygiène maternelle
et infantile et des gardes d'enfants

Prépare :
des futures mères de famille expérimentées

Age d'admission : 19 ans
Renseignements et prospectus k disposition

TRAVAIL ASSURÉ PAR L'ÉCOLE

SKICours de W~ a~ aaaaW _-__-___ ____________

par moniteurs de l'école suisse
de ski

AO leçons de 1 h.

Fr̂ 28.-
Le cours a lieu aux

BUGN ENETS
le mercredi après-midi, le samedi

après-midi et le dimanche
Départ place de la Poste à 9 h. 30

et à 13 h. 30

Un cours est prévu pour le soir

MOSAÏQUE
Début du nouveau cours :

jeudi 15 janvier, 20 heures, Bercles 8

C C U L È  16I ruc de l'Hôpital
{* I l i n  Tél. 5 83 49

— MIGROS

/¦ %
l|l§l|l Préparation
î ÉB̂ J 

des 
devoirs scolaires

^Sjjlr Si votre enfant a quelque diffl-
NJjr culte, confiez-le-nous dès à pré-

sent et n'attendez pas la fin du trimestre
scolaire.
Nous préparons aussi à l'examen d'entrée au
collège classique et k l'école secondaire.

ÉCOLE BÉNÉDICT - NEUCHATEL¦ 13, ruelle Vaucher - Tél. 5 29 81

^_______________ _______________-_-_-_----__----___--_------fy

Mademoiselle BURKI
diplôme d'enseignement
reprend ses leçons de

PIANO ET SOLFÈGE
Bachelin 6 - Tél. 5 63 39



MISSY
Happé par une scie

(sp ) M. Emile Peter, agriculteur à
Missy, en train d'installer une scie à
ruban, a fait  un f a u x  mouvement  et
eut l'avanil-bras atteint  et profondé-
ment blessé. Il fallut le conduire à
l'hôpital de Payerne, où l'on constata
que l'artère n'était heureusement pas
ooupée.

COMBUEMONT-LE-GRAND
Tempête de neige et collision
(sp) Hier matin, vers 10 heures, alors
que sévissait une temp ête de neige sur
la région, un représentant de commerce
payernois, qui roulait près de COmbre-
morat, est entré en collision avec la
voiture du garagiste de cette dernière
localité. Seul, le garagiste fut légère-
ment  blessé au front. En revanche, les
deux voitures ont subi d'importants
dégâts.

Léger accident aux Bugnenets
(sp) Un léger accident s'est produit
dimanch e aux Bugnenets, provoqué
par la mise en service * d'un nouveau
remonte-pente qui n'est , semble-t-il,
pas au point. Un skieur , qui s'apprê-
tait à ut i l iser  cette installation, a été
atteint au visage par l' « assiette » qui
aurait dû l'entraîner. Blessé à l'arcade
tourcilière, il a été pansé sur place.

CERXIER
Le cours de ski des écoliers

(c) Enfin , lundi m a t i n , le cours de ski
a pu commencer. Sous la direction de
M. Marcel Debély et de quel ques colla-
borateurs, c'est p lus d'une  cen ta ine
d'élèves qui partici pent aux joies du
sport d'hiver durant  quatre  jours.

Ceux qui ne suivent pas le cours —
ils ne sont pas très nombreux — conti-
nuent leurs leçons en classe.

Amnistie en France
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

La première mesure était sinon at-
tendue, du moins prévue. 7000 internés
en Algérie vont être immédiatement
libérés. Il s'agit pour la plupart de
suspects convaincus d'activités natio-
nalistes, soit de délinquants mineurs,
soit enfin de combattants F.L.N. qui
ont été blessés au combat.

La seconde mesure intéresse M. Mes-
sall Hadj, leader du M.N.A., qui est
désormais autorisé à circuler l ibrement
en France métropolitaine. Interné de-
puis trois ans à Belle-Ile en mer , Mes-
Ball Hadj  n 'était l'objet d'aucune pour-
suite judiciaire. Son cas relevait ex-
clusivement des pouvoirs discrétionnai-
res du gouvernement. Le fait  qu 'il
soit de nouveau un homme libre a évi-
demment une signification polit ique
mais point tellement extraordinaire
puisque aussi bien M. Messali Hadj,
tout chef nationaliste qu 'il soit , a tou-
jours accordé un large esprit de con-
fiance personnelle an général de
Gaulle, ainsi que l'attestait encore sa
proposition d'une « table ronde » formu-
lée à la f in  de la semaine dernière.

Ben Bella et ses camarades
internés ,_

Le cas de Ben Bella et de ses ca-
marades arrêtés dans l'avion Rabat-
Tunis en 1956 posait un problème com-
pliqué. Ben Bella était contumax (Réd.
— Rappelons qu 'il avait  été condamné
naguère pour attaque k main armée con-
tre une banque) et de ce fait ne pou-

vait bénéficier d'aucune mesure de
grâce. Il en était d'ailleurs de même
de ses trois compagnons d'aventure.

Sur le plan du droit pur , les cir-
constances de leur arrestation avaient
suscité des interprétations divergentes.
Certains juristes la tenait pour légale,
d'autres la considérait comme une vio-
lation des conventions internationales.
Que faire alors ? sans perdre la face,
bien entendu. Une solution a été trou-
vée. Sans qu 'il soit touché à leur sta-
tut  personnel , Ben Bella et ses cama-
rades qui t ten t  la prison de la Santé
pour être transférés dans une enceinte
fortifiée. Leur régime sera celui de la
résidence surveillée sous contrôle de
l'autorité militaire. Ils ne sont donc
plus détenus mais internés.

La nuance est de nature, semble-t-il,
i satisfaire, au moins en partie, Rabat
et Tunis qui ont toujours protesté
contre le « kidnapping » des quatre
chefs F.L.N., Ben Bella et ses trois
camarades étant à l'époque les « invi-
tés officiel s » du gouvernement tuni-
sien et marocain.

Droit de grâce
La dernière mesure enf in  découle du

droit de grâce qui appartient consti-
tutionnellement au chef de l'Etat. Usant
de ce droit traditionnel dans l 'histoire
française et qui a toujours marqué une
succession monarchique ou une élection
à la présidence de la République, le
général de Gaulle a commué en tra-
vaux forcés à perpétuité un certain
nombre de condamnations à mort pro-
noncées pour leur immense majorité
par les tribunaux militaire d'Algérie.

La position de la France
n'a pas changé

Là encore, on retrouve une signifi-
cation politique à ce geste de clémen-
ce. Comme pour Ben Bella, comme
pour Messali Hadj, il s'agit de créer
les conditions propre à un rapproche-
ment entre ceux qui se combattent
encore aujourd'hui.

Le sens de cette amnistie ne saurait
Être cependant Interprété comme un
signe de faiblesse. Bien au contraire
et c'est parce que Justement la France
est aujourd 'hui  consciente de sa force
retrouvée qu 'elle peut se montrer gé-
néreuse. Il sied cependant de rappeler
que la position française vis-à-vis de
la rébellion n 'est nullement modifiée
par l'ordonnance d'amnistie et que pas
plus demain que hier, il n'est question
d'accepter pour A'ilgérie un statut qui
la détacherait de la métropole.

Ce qu 'on veut à Paris à l'échelon
gouvernemental, c'est que la rébellion
se persuade enfin qu 'il n'est autre issue
à la lutte que celle d'une réconciliation
fraternelle et définitive. En fait comme
en droit , l'amnistie ne fait que maté-
rialiser l'offre  faite par le général de
Gaulle lors de sa conférence de presse
d'octobre dernier.

M.-G. G.

LE LOCLE
Issue mortelle

(c) Mme Emile Moser-Humbert, dont
nous avons relaté hier l'accident, est
décédée dans la nuit de lundi à mardi
à l'hôpital de Soleure. Mme Moser était
Sgée de 65 ans. On sait qu 'elle se ren-
dait en automobile au Tessin chez sa
fille aînée et qu 'elle était accompagnée
de plusieurs de ses enfants.

Sur les routes glissantes
(c) Hier à 13 h. 30, une ouvrière de
fabrique, Mme J. H., en tombant vers
la casino, s'est cassé un poignet.

Les trains de France
ont du retard

^c) Sur la ligne le Locle-Besançon, les
trains étant peu nombreux, la neige
a le temps de s'accumuler sur les
voies. L'autorai l qui devait arriver au
Locle hier à 9 h. 55 n 'est entré  en
gare qu'à 11 h. 49. Les reta rds du côté
suisse sont encore supportables. Ils ont
i peine dépassé un quart d'heure le
matin, mais pendant la journée l'ho-
raire a été respecté. Cependant mardi
matin un train a été supprimé. Les
V03'ageurs ont été acheminés par un
autre convoi , un peu plus tard.

LA CHAUX-DE-FONDS
Le comité du parti socialiste

conf irme
la démission de .M. Scheliing

Le comité du parti socialiste de la
Chaux-de-Fonds confirme la démission
de M. Gaston Scheliing, président de la
ville depuis 10 ans, démission que
nous avons été les premiers à annon-
cer. Il la donnera le 30 avril prochain
pour une date encore non précisée.
lin Chaux-de-Fonnier arrêté
par les douaniers français

Le service des douanes françaises a
arrêté, près de Perpignan , M. J. K.,
de la Chaux-de-Fonds, qui occupe de-
puis peu un emploi à Genève.

D transportait dans sa voiture 2200
montres suisses qu'id avait l'intention
d'écouler frauduleusement en Espagne.

Le personnel
des travaux publics

sur les dents
te) Une nouvelle chute de neige s'étant
produite le personnel des travaux pu-
blics est en ce moment sur les dénis.
Dès le milieu de la nuit de lund i à
maj- d'i déjà, des équipes sont interve-
nue» pour as»i__rer, au lever du jour,
le passage des trolleybus et autobus.
Ainsi, à l'heure où les ouvriers se sont
rendus au travail, les principales
chaussées étaient débarrassées de la
nouvelle couche. Le système mis sur
pied depuis plusieurs années , perfec-
tionné sans cesse, donne entièrement sa-
tisfaction. Il exige cependant un gros
effort de la part du personnel qui ne
peut se limiter à accomplir l'horaire
régulier de travail. Les équipes sont
renforcée» par um certain nombre de
chômeurs. Le dicastère des travaux pu-
blics dispose d'un parc de véhicules
modernes pour remplir sa tâche. D'im-
portants crédits ont, en effet, été al-
loués pour l'achat du matériel indis-
pensable permettant d'intervenir rapi-
dement. L'enlèvement de la neige
charge, chaque a n n é e, le bud get com-
munal d'u n e  dépense s'élevant à p lu-
sieurs centaines de mille francs.

En ce moment, des tas de neige
ayant parfois deu x mètres de hauteur
bordent certains carrefours. Les véhi-
cules circulent à peu près normale-
ment . Ils sont cependant moins nom-
breux à cette époque de l'année, pas
mal d'automobilistes renonçant à cir-
culer pendant le gros de l'hiver. Les
couvreurs également sont sur la brèche
pour dégager les toits et éviter le dan-
ger des avalanches. Malgré ces précau-
tions, des accidents se produisent néan-
moins chaque hiver.

Sous la lueur des réverbères et des
réclames lumineuses, l'avenue Léopold-
Robert donne en ce moment une par-
faite image die la beauté de l'hiver
blanc.

Dulles et le problème allemand
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Cette Intégration doit être envisagée
à la fois sur le plan politi que et sur
le plan économique, l'Euratom, le Mar-
ché commun et la Communauté char-
bon-acier offrant d'ores et déjà un
cadre concret à cet effet.

Une position plus nuancée
M. Dulles a ensuite précisé dans

quelle mesure les Etats-Unis conti-
nuent de faire des propositions formu-
lées en 1955 à Genève le point de dé-
part de leur position à l'égard d'un
règlement du problème allemand.

La position actuelle des Etats-Unis
semble plus nuancée. L'Allemagne doit
être réunifiée, mais  cette réunification
ne doit pas se faire dans des condit ions
que l'U.R.S.S. pourrait juger contrai-
res à sa propre sécurité. Il faudra donc
assortir les propositions à cet égard
d'a ssurances formelles sur le fa i t
qu'une réunification de l 'Allemagne ne
se traduira pas par un renforcement,
au centre de l'Europe, des posi t ions
stratégi ques de l'Occident. M. Dulles a
précisé qu 'il envisageait de donner à
cet égard des assurances à l'U.R.S.S. Il
est certain d'autre part , a ajouté le
secrétaire dfEtat, que la réunification
al lemande entraînera une réduction
des mesures militaires que la situation
actuelle rend impératives dans cette
région.

OTAN et pacte de Varsovie
En ce qui concerne enfin les rap-

ports fu tu r s  entre l'OTAN et les
pays du pacte de Varsovie, M. Dulles
n 'envisage aucun pacte mili taire l iant
de quelque façon ces deux groupes de
pays, mais au contraire une sorte de
système de sécurité collective « coif-

fant » l'ensemble de l'Europe à l'est
comme à l'ouest et garantissant chaque
pays contre une agression d'où qu 'elle
vienne. Ce serait là, a ajouté M.
Dulles, une façon sage de procéder.

Les élections libres
En ce qui concerne l'organisation

d'élections libres sur tout le territoire
allemand, M. Dulles a réaffirmé que
ce serait là le moyen naturel d'aboutir
à la réunification, mais II a ajouté
aussitôt qu 'il ne le considérait pas
comme l'unique moyen pour parvenir
à ce but. Le chef du département
d'Etat a donné à entendre que d'au-
tres solutions pouvaient être étudiées
en consultation avec les puissances in-
téressées à l'avenir de l 'Allemagne, mais
H a refusé de se livrer pour le mo-
ment à une spéculation sur ce que pour-
raient être ces solutions.

Un dénominateur commun
M. Dulles a estimé que, dans ces

condi t ions, il n 'y ava i t  pas lieu de
désespérer de l'avenir des pourparlers
avec l'U.R.S.S., celle-ci ayan t au moins
prouvé au cours des dernières semaines
qu 'il existait entre l'Ouest et l'Est un
dénomina teu r  commun : la volonté d'en-
gager des conversat ions.

YVEISDON
Une arrestation

(c) La police locale a procédé à l'ar-
restation d'un habi tant  de notre ville
qui ava i t  volé six lapins et une boîte
con tenan t  des pièces pour un appareil
de cinéma.

BIENNE
Un passant blessé

par un camiitn
(c) Mardi  m a l i n  à (i heures, M. Wal te r
B ù h lm a n n , polisseur, domicilié à
lirugg, a 0Lé a>Uei j__ pa r  un camion ,
alors qu 'il c i r cu la it  sur  la nouvelle
roule de Berne. L ' i n f o r t u n é , s o u f f r a n t
de blessures au côté droi t , a dû êtr e
transporté à l'hôp ital  de Beaumont.

Une jambe cassée
(c) Mardi m a t i n , peu avanit  10 heures,
Mme R. Mi l l i e r , demeurant  à la rue de
la Plaenke ".3, a glissé devant son do-
mic i le  et s'est cassé une jambe. Elle a
été condui te  à l'hôpital, au moyen de
l'ambulance municipale.

CUGY
Chute d'un cavalier

(sp ) M. Charles  C a t t i l a z , âgé de 20 ans,
est tombé de son cheval , qui s'était ca-
bré. On l'a conduit à l'hôp ital d'Esta-
vayer, avec une forte commot ion  céré-
brale.
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DUREE DU SERVICE
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Mais l'idée d'une réduction restait
vivace. En automne 1957, un député
jurassien déposait un « postulat » invi-
tant le Conseil fédéral à examiner la
possibi li té  de libérer progressivement
les dernières classes d'âge. Dan s la ré-
ponse donnée en mars 1958, le chef du
département militaire, M. Chaudet,
tout en acceptant le « postulat » pour
étude, faisait observer qu 'il était d i f -
ficile de lui donner une sui te  favorable
aussi long temps  qu 'on ne connaîtrait
pas encore « la direction que le Conseil
fédéral prendra  en ma ti è r e  de réorga-
nisat ion des troupes, ni la portée et le
rythme de cette réorganisation ».

Des arguments valables
Il précisait en conclusion : « Nous

constatons que des arguments valables
peuvent être Invoqués sans aucun doute
en faveur de la modification préco-
nisée. Diverses raisons pressantes s'op-
posent toutefois à la réalisation Immé-
diate de cette mesure. Le problème sou-
levé est bien connu du département
mili taire qui le suit avec la plus gran-
de attention et qui désire obtenir , dans
ce domaine, les résultats envisagés par
l'auteur du « postulat ». L'étude en
cours recherche les possibilités de ra-
jeunir l'armée. Une décision ne saurait
être prise cependant avant que les fon-
dements de la future organisation de
notre armée aient été jetés. Cela ne
dépend pas entièrement du départe-
ment militaire fédéral , mais nous
comptons que le Conseil fédéral pour-
ra le faire dans un délai relativement
bref ».

Rien de définitif
Cet espoir va se réaliser puisque —

selon les informations recueillies ces
jours et dont nous publions l'essentiel
en sixième page — le département mi-
litaire a mis au point des .impositions
sur lesquelles le Conseil fédéral devra
se prononcer. C'est dire que rien n'est
définitif , encore.

Pourtant, Il n'est pas sans Intérêt de
savoir que les auteurs du projet envi-
sagent de ramener à 50 ans la l imite
d'âge pour le service obligatoire . Ils
estiment devoir maintenir les trois
classes : élite, landwehr, landsturm,
alors qn 'en 1953, les partisans d'une
réduction des obligations militaires
songeaient plutôt à supprimer purement
et simplement le landsturm.

La nécessité de recruter un person-
nel suff isant  pour la protection civile
n'est sans doute pas tout à fait étran-
gère à l'évolution qui B'est manifestée
en haut  lieu , durant  ces cinq dernières
années, en ce qui concerne la durée
des services armés.

On atten d maintenant l'avis du col-
lège exécutif.

G. P.

Sur l'intervention de M. Lepori

Le problème
de la distribution

des journaux
en fin de semaine

est actuellement revu
(C.P.S.) On sait que l'administration

des P.T.T. a pris une série de me-
sures visant à réduire progressive-
ment ses prestations i suppression da
la troisième distribution des lettres, d*
la seconde distribution des paquets,
fermeture avancée des guichets le sa-
medi. Ces restrictions vont naturelle-
ment à rencontre des vœux et des
besoins des • usagers », sacrifiés aux
intérêts particuliers d'un service public.

Il est toutefois une mesure dont les
effets laissent derrière eux les seuls
Inconvénients économiques et désagré-
ments personnels : il s'agit de la sup-
pression de la distribution des jour-
naux en fin de semaine. Les consé-
quences d'un tel préjudice ne sont pas
Ignorés des autorités fédérales. On
apprend à ce sujet oue le conseiller fé-
déral Lepori , chef du département des
postes et chemins de fer, est person-
nellement intervenu dans l'affaire. Le
problème de la distribution des jour -
naux le samedi est actuellement revu
dans son ensemble. Il faut s o u h a i t e r
qu 'une solution satisfaisante lui sera
donnée.

Restitution de la retenue
du centime du lait

BENE, 13. — Le Conseil fédéi-aJ a
pris mardi matin un arrêté concernant
le paiement de la retenue opérée sur le
prix de base du lai t  du 1er mai au
31 octobre 1958. Il a décidé que cette
retenue conditionnelle d'un centime
par kilo/litre sera payée aux produc-
teurs de lait commercial en proportion
de leurs fournitures. Le paiement de
la retenue incombe à l'Union centrale
des producteurs suisses de lait et à ses
sections lorsqu 'il s'agit  des producteurs
de lait commercial et des centres col-
lecteurs qui eux sont affiliés en vertu
de statuts ou d'un contra t d'achat du
lai t .  Le paiement incombe à la division
de l'agr icul ture  ou aux offices canto-
naux du lait (Appen zell Rh.-Ext., Ap-
penzell Rh.-Int.  et Tessin) lorsqu il
«'agit d'autres producteurs »t oentirei
collecteurs.

VALAIS

Pourquoi l'Aéro-club
de Sion

- animé par Hermann Geiger -

a quitté la Garde
aérienne de sauvetage
Le torchon brûlait depuis plus d»

deux mois entre le comité central de
la Garde aérienne suisse de sauvetage
et sa section valaisanne représentée
par l'Aéro-club de Sion , dont Hermann
Geiger, le « pilote des glaciers », est
membre. L'a f fa i re  est venue à la con-
naissance de la presse en ce début de
semaine : on apprenait que l'Aéro-club
de Sion quittait  la Gard e aérienne
suisse de sauvetage , organisme natio-
nal chargé d'intervenir lorsque la vie
des hommes est menacée.

Le 4 novembre, Hermanin Geiger
avait envoyé une première lettre de
démission, restée secrète. Il était las
de certaines conceptions d'intervention
qu'on voulait lui imposer. On parvint
à le faire revenir sur sa décision et à
engager des pourparlers.

L'Aéro-club de Sion , d'autre part,
s'es t imai t  lésé dans la répartition des
subsides ; des sections bien moins  ac-
t ives bénéf ic ia ient  de la manne fédé-
rale et laissaient  à d'autres le soin
de risquer leur vie. Ce groupement,
con t inue l l emen t  sur la brèche, ne pou-
vait p lus se contenter d'un  matériel
vé tus té, le seuil qu 'il pouvait se permet-
tre avec les sommes reçues. Enfin, le
comi té  centra l avai t l'intention d'enl*.-
ver à I ie r m a n n  Geiger l'hélicoptère
dont il s' é t a it  vu confier la garde par
les donateurs.

Les revend ica t ions  valaisannes
n'ayan t  pu être prises en considération,
l 'Aéro-club de Sion a remis  une démis-
sion qui se veut d é f i n i t i v e .  Relevons
que ce r e t r a i t  n ' in te r rompt  nu l lement
l' a c t i v i t é  h u m a n i t a i r e  de ses membres.
Dorénavant , ils agiront seuls.

Cette démission , disons  cette protes-
t a t i o n , a immédiatement provoqué une
réaction positive. Le comité de patro -
nage de la Garde aé r i enne , présidé par
M. S idney  de Coulon , envisagerai t  des
amél io ra t ions  a in s i  qu 'une commercia-
l isat ion partielle de l'organisme, per-
m e t t a n t  de disposer de subsides plus
importants.

Puisse donc ce confl i t  n 'êt re que pas-
sager et bénéfi que en d é f i n i t i v e  pour
le sauvetage en mon tagne  dont Her-
mann  Geiger fut le promoteur.
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CONFÉDÉRATION

ZURICH , 13. — La Fédération suisse
du personnel des services publics com-
munique :

En liaison avec la destitution du con-
seiller na t ional  Max Arnold de son
mandat de vice-président de l 'Union
syndicale suisse, diverses interpréta-
tions ont été données qui nécessitent
une mise au point.

Ainsi  qu'on le sait, la Fédération
suisse des ouvriers sur bois et du bâti-
ment, la Fédération suisse des ouvriers
du textile et de fabri que, la Fédération
suisse des typographes et la Fédération
du personnel des services publies ont
voté contre le mot d'ordre de l 'Un ion
syndicale suisse lors de la consultation
populaire au sujet de l ' initiative des
indépendants relative à la semaine de
44 heures. Ces fédérations restent per-
suadées avoir agi à bon escient en ce
fa isant .  C'est d' a i l l e u r s  la raison pour
laque l l e  ces fédérations ont protesté
avec véhémence contre la proposi t ion
visant à destituer Max Arnold de son
poste de vice-président lors de la
séance de la commiss ion syndicale
présidée par le nouveau président  de
l'U.S.S., M. Hermann Leuenberger.

La proposit ion de d e s t i t u t i o n  en
quest ion fu t  motivée par un rapport
écrit du secrétariat de l'U.S.S., d a n s
lequel  il  est exc lus ivement  fa i t  é t a t
de l' a t t i t u d e  des f é d é r a t i o n s  synd ica l e s
favorables  à l ' i n i t i a t i v e  des indépen-
dants et de la pr i se  de posi t ion de Max
Arnold  au sujet  de cette question.

II est patent  que le secrétariat de
l'U.S.S. et la même ma jo r i t é  de la com-
mission syndicale qui , le 20 septembre
1958, s'était prononcée par 80 voix
contre 35 pour le rejet de l ' i n i t i a t i v e
des i n d ép e n d a n t s  ont  réussi h o b t e n i r
que Max Arnold  soit des t i tué  de ses
fonctions de vice-président de l 'Union
syndicale suisse, vu que la décision
fut prise par  84 voix contre 37 et 6
bull et ins  blancs.

Pu i sque , en l i a i son  avec cette desti-
tu t ion , il est fa i t  allusion au compor-
tement  personne l  de Max Arnold  pour
légi t imer le re t ra i t  de la confiance d o n t
il é ta i t  invest i , force nous est de rele-
ver ici que cette même commission
de l 'Union  synd ica le  suisse, qui con-
naissai t  l'attitude po l i t i que de Max Ar-
nold , avai t , lors de sa séance du 16
avr i l  1958, conf i rmé à l'u n a n i m i t é  et
par app laud i ssements  l ' inléressé dans
ses f o n c t i o n s  de vice-président  de
l'I' n i o n  s y n d i c a l e  suisse pour une  nou-
velle période a d m i n i s t r a t iv e .

Mise au point sur la
destitution de Max Arnold

PALACE ¦"¦̂^
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Cernier jour de

CALL GIRLS
Un fi lm à ne pas manque r

L avenir du Congo
{ S U I T E  D E  I, A P R E M I E R E  P A G E )

A cet égard une large décentra-
lisation, conjuguée avec une exten-
sion rapide du système électoral et
l'abandon de toute discrimination en-
tre Noirs et Blancs, permettra de hâter
et de diversifier l'épanouissement des
réglons, selon leurs particularités géo-
graphiques, culturelles, raciales, ainsi
que leur développement économique. »

Le sens de la présence belge
Le roi Baudouin rappelle dans son

appel que le but de la présence belge
sur le continent noir a été défin i par
Léopold II : « Ouvrir à la civilisation
européenne ces pays attardés, appeler
leurs populations à l'émancipation, à la
liberté et au progrès, après les avoir
arrachés à l'esclavage, aux maladies et
k la misère. »

Après avoir indiqué que la tâche de
guides et de conseillers des métropoli-
tains et des Blancs du Congo « doit se
poursuivre tout en transformant et
«'atténuant à mesure des progrès réa-
lisés le souverain poursuit : « Si nous
n 'hésitons pas à approuver, à seconder
les aspirations de nos frère noirs, nous
ne pouvons cependant pas la isser ou-
blier que par quatre vingts années de
service et d'efforts, la Belgique a ac-
quis des droits incontestables à leur
sympathie et à leur coopération
loyale ».

Pour conclure, le roi convie ses
€ compatriotes de Belgique et du Con-
go », à s'engager « avec foi et géné-
rosité » dans la voie nouvelle qui s'ou-
vre avec le Congo. * Il s'agit là, dit-il,,
d'un dessein grandiose et fier que nous
mènerons à bien si nous joignons à
la communauté de volonté et de disci-
pline la claire vision de l'avenir pros-
père de nos deux pays. »

Déclaration gouvernementale
faite devant la Chambre

L'avenir administratif
et politique du Congo

La déclaration gouvernementale pré-
cise notamment qu 'un Conseil général
du Congo se substituera à l'actuel Con-
seil du gouvernement. Il sera l'ébau-
che d'une Chambre des représentants.

Parallèlement au Conseil général, 11
sera créé un Conseil de législation,
ébauche d'un Sénat. Il sera composé de
membres élus notamment par les Con-
seils de province et de membres nom-
més comme ceux de l'actuel Conseil
colonial dont il prendra la place.

Le Conseil général et le Conseil de
législation posséderont conjointement
la part de compétence législative et de
décision que la loi leur reconnaîtra
progressivement.

Les Conseils des communes des ter-
ritoires seront élus à la fin de 1959.
Les nouveaux Conseils des provinces se-
ront constitués pour la session de mars
1960.

Les conseillers des communes seront
élus au suffrage universel.

Le Conseil général et le Conseil de
législation en attendant l'élaboration
de leur statut définitif seront immé-
diatement constitués auprès du gou-
verneur général et des gouverneurs de
province.

Disparition
de la discrimination raciale
La déclaration gouvernementale pré-

cise que toute trace de discrimination
raciale disparaîtra de la pratique com-
me des textes. La réforme judiciaire
sera poursuivie ainsi que la révision
du régime foncier. La législation du
travail sera améliorée et complétée.
Aucun effort  ne sera négligé quant au
développement et l'amélioration de l'en-
«ergnemertt. La déconcentration et la
décentralisation des pouvoirs et des
services de la Belgique vers le Congo
doivent se poursuivre.

La présente déclaration ne concerne
pas le Ruanda Urundi.

Si la trêve de l'E.O.K.A. se transforme
en une paix permanente

affirme le gouverneur Foot
NICOSIE, 13 (Reuter). — Dans une

allocution radiodiffusée sir Hugh Foot,
gouverneur de Chypre, a déclaré mardi
que l'archevêque Makarlos et d'autres
déportés pourraient regagner l ' î le si
la trêve de l'E.O.K.A. se transformait
« en une paix permanente ».

Le gouverneur venait de faire re-
lâcher 35 détenus politiques, il a in-
diqué que tous (il y en a environ 1500)
pourraient être libérés progressivement
«1 une paix véritable s'instaurait. Les
camps d'hébergement pourraient être
fermés et l'état d'urgence supprimé.
« Il n'y a qu 'une condition i la vio-
lence devrait être abandonnée défini-
tivement ». Le gouverneur a conclu en
ces termes : * Tout le monde à Chypre
est maintenant mieux disposé à recher-
cher une solution dans un esprit de
tolérance et de compromis. Les chances
d'un accord en 1959 sont plus grandes
que jamais .»

Mgr Makarios
pourrait
regagner
Chypre

PARIS, 13 (A.F.P.). — Le gouver-
nement français a décidé d'assouplli
les mesures économiques et financières.
D'autre part , le président de la Répu-
blique, le général de Gaulle, adressera
jeudi un message an Parlement.

Assouplissement des mesures
économiques et f inancières

(Tél.) Hier soir s'est déroulé à Lau-
sanne devant 7000 spectateurs un im-
portant match comptant pour le cham-
pionnat suisse de hockey sur glace de
catégorie supérieure. Ambri Piotta a
battu Lausanne par 7-2 (2-1, 2-1, 3-0).
Cette rencontre, fort bien dirigée par
MM. Olivlerl (Neuchâtel) et Aellen
(Meyrlez) qui n'eurent aucun hoc-
keyeur à expulser, vit les Lausannois
jouer de malchance. Jamais encore,
ils ne manquèrent autant de buts pour
un rien. Le match fut très équilibré,
mais alors que les Tesslnois réussis-
saient tout ce qu 'ils entreprenaient, la
malchance s'acharna contre les Vaudois
qui se dépensèrent pourtant  sans comp-
ter. Le club vaudois voit ainsi sa po-
sition empirer. Les buts lausannois fu-
rent réussis par Wehrli , à la 9me mi-
nute du premier tiers-temps et à la
Ire minute  du deuxième tiers-temps
alors que les Tessinois obtenaient les
leurs par Scandella à la l i m e , F. Juri
à la 20me minute du premier tiers-
temps, les quatre autres buts étant
l'œuvre de Kwong (6me et 20me mi-
nutes du deuxième tiers-temps et 14me
et l l i n i o  minutes  du troisième tiers-
temps).

Un autre match s'est déroulé hier
soir. Il opposait à Zurich les hoc-
keyeurs locaux et Viège et comptait
pour  la coupe suisse. Zurich s'est qua-
l i f ié  pour le tour suivant en battant
Viège par 6-2 (4-0, 1-1, 1-1).

Les hockeyeurs de Lausanne
malchanceux contre Ambri

CHAPELLE DES TERREAUX , 20 heures
Pour ceu.v qui cherchent la paix

par M. F. de Rougemont
Union pour le Réveil

En TURQUIE, un pétrolier a explosé
et un remorqueur turc a été at teint  par
la déf lagra t ion  dans le port d'Iskende-
ron. Les deux bateaux ont sombré.
Cinq cadavres et 22 survivants  ont été
recueillis par les sauveteurs jusqu 'à
présent.

En FINLANDE, M. Sukselaincn , pré-
sident de la Diète et agrarien , a cons-
ti tué mard i  un gouvernement  composé
en ma jeure  pa r t i e  de membres de son
propre parti.
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AUJOURD'HUI
Matinée à 15 heures

Soirée à 20 h. 30

Les tricheurs
LOCATION OUVERTE

tous les jou
de 10 h. 15 à 12 h. 15 et de

14 h. à 18 h.
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25,000 hommes défileront
(sp) Comme on le sait, le 1er corps
d'armée fera des manœuvres au prin-
temps prochain. Or on apprend qu« le
jeudi 14 mai, le ler corps d'armée dé-
filera à l'aérodrome de Payerne à l'is-
sue des manoeuvres. Ce défilé, auquel
participeront 25,000 hommes, sera ho-
noré de la présence de M. Paul Chau-
det, président de la Confédération.
L'organisation de ce déf ilé sera assu-
mée par le coloned Bullet, d'Estavayer-
le-Lac.

La vie militaire
(sp) La première école de recrues de
l'année a commencé lundi , à Payerne.
Il s'agit d'une école de DCA, qui est
commandée par le colonel Andrès.

Collision
(»p) Deux voitures fribourgeolses «ont
entrées en collision près du passage à
niveau de Glatigny. Il n'y eut que des
dégâts matériels.

PAYERNE

Afue Michiko Shoda , f i l l e  d'un
minotier japonais, est depuis huit
heures mercredi matin , officiellement
fiancée au prince héritier du Japon,
Akihito.

Le prince héritier Akihito
est officiellement fiancé

Société Dante JE Jk
Alighleri M& M

des beaux-arts MESES P^

Conf érence
par M. le professeur Nlcola VALLE

« Arte colta e aria
pepofara In Sardegna »
avec projections , film et disques

Gratuite pour les membres
Non-membres : Pr. 1.20

Invitation cordiale k tous

ta galles
NOS ASSIETTES DU JOUR :

Busecca 1.50
Œuf au foie de volaille, nouilles . 1.80
Boudin k la crème, choucroute . . 1.80
Escalope panée, nouilles 1.80
Tête de veau en vinaigrette . . 2.40
Langue de bœuf au Madère . . . 3.—<
Poulet sauté chasseur 3.20

Qualité et cuisine au beurre

MOSCOU, 13 JA.F.P.). — Le gouver-
nement néerlandais a donné ion agré-
ment à la nomination de M. Molotov
comme ambassadeur d'U.R.S.S. à La
Haye, apprend-on dans les milieux di-
plomatiques de Moscou.

Molotov
agréé

par la Haye



AU JOUR LE JOUR

Chaque année, la Société romande
p our  l'é tude et la protect ion des
oiseaux organise un recensement
hivernal des oiseaux d'eau de nos
lacs et de certaines de nos rivières.
Le dernier dénombrement s'est dé-
roulé du 21 décemb re 1958 au
4 janvier 1959. L 'avant-dernier —
c'était le huitième — a eu lieu du
22 d é cembre 1957 au 5 janvier 1958 ,
et l 'intéressante revue « Nos oi-
seaux » vient d' en donner les résul-
tats , commentés par M .  Pau l Gérou-
det , animateur de la Centrale
ornithologique romande.

Les observateurs mo bilisés pont
ces recen sements ne pr é ten dent pas
du tout obtenir des ch i f f r e s  exacts,
car les espaces s'étendant au-del à
de deux kilomètres des rives sont
prati quement inaccessibles aux j u-
mel les , mais non aux oiseaux, et
certaines esp èces , comme les mouet-
tes, sont très d i f f i c i l e s  à dénombrer.
Les éva luation s sont toujours fai tes
avec pr udence et les totaux résul-
tent â la f o i s  de comptes précis —
quand l'occasion le permet  — et
d'estimations comportant une marge
d'erreur p lus ou moins f o r t e .  Quoi
qu 'il en soit , de te ls recensements
sont d'une grande utilité scientif i -
que , consti tuant une base de recher-
ches comparat ives sur l 'hivernage
des oiseaux d'eau.

Pour le recensement 1957 1 195S ,
douze observateurs se sont éche lon-
nés sur tout le pour tour  du lac de
Neuc hâtel et ont dénombré 8793
oiseaux, tota l i n f é r i e u r  au p récéden t
et qui sem ble dû à une diminution
des canards de surf a c e  ( co lver t s) .
Les mi louins sont aussi moins nom-
breux de moitié , tandis que les mo-
ri llons remontent, ainsi que les
grèbes hupp és , les harles bièvres et
les f o ulques. Voici que lques chif f res
pour notre lac : 32117 mouettes rieu-
ses , 1H 6 f oulques , 1272 canarcls de
surf ace ( indéterminés ) , 1057 ca-
nard s colverts, 522 grèbes h upp és ,
370 f uligules mori llons , 2011 grèbes
castagneux , 17 11 cygnes tubercules,
13b garrots , 80 f u l i gu les mi louins ,
76 goé lands cendrés , 74 harles biè-
vres, 33 cormorans, 29 hérons cen-
drés, 12 canards p longeurs (indé-
terminés) ,  11 sarcel les d'hiver ,
7 p longeons arcti ques , Il macreuses
brun es , 5 oies , 3 goélan ds bruns , etc.

I l a été dénombré 577 oiseaux sur
le lac de Morat , dont 280 mouettes
rieuses et 180 f o u lques.

NEMO.

Le recensement
des oiseaux du lac

Tribunal de police de Neuchâtel
Le tr ibunal  de police de Neuchâtel a

siégé hier sous la présidence de M. Phi-
li ppe Mayor , assisté de M. Gaston San-
cey, commis, qui fonctionnait en qua-
lité de greffier.

C. J., récidiviste, est prévenu de fi-
louterie d'auberge et d'un vol au préju-
dice d'uni consommateur à qui il a
dérobé '28 fr. dans son porte-monnaie,

Il regrette le vol et s'engage à rem-
bourser. Il accepte d'autre part que
l'aubergiste qu 'il a grugé bénéficie
d'une  cession de salaire.

Tenant compte de son passé, le pré-
s iden t  le condamne à 35 jours d' empri-
sonnement fermes, sous déduction de
21 jours de prévent ive, et aux frais de
la cause, soit 230 fr. 80.

Le huis  clos est alors prononcé, car
le tribunal tranche le cas de W. C,
prévenu d'outrage publie à la pudeur.
Comme il s'agit d'un délinquant pri-
maire , le juge le condamne à 20 jours
d' empr i sonnement  avec sursis pendant
3 ans et aux frais, soit 16 fr. 20.

Pour avoir causé du scandale en se
battant avec un camarade qui a retiré
sa p la in te  concernant les voies de fai t,
le jeune M. S. est condamné à 10 fr.
d'amende et 7 fr. de frais .

E. G. est prévenue de d i f f a m a t i o n  à
l'égard d' une  j eune  femme qu 'elle au-
rait  accusée d'être la maîtresse de son
mari .  E. G. aurai t  même prétendu que
son mari  ent re tenai t  la plaignante.  Le
procès p énal se déroule parallèlement
au divorce des époux G. et il est dif-
f i c i l e  de déterminer si le mari de la
prévenue a ou non intérêt à fa i re  con-
damner sa femme par personne inter-
posée. Le président  retient  donc les
fa i t s  reprochés à E. G., estimant que
celle-ci a outrepassé son droit de re-
cueil l i r  des preuves pour son divorce ,
mais  n 'étant pas abso lumen t  persuadé
que la p l a ignan t e  ne cherche qu 'à dé-
fendre  son honneur, il prononce une
amende  de 30 fr. seulement  à rencon-
tre  de E. G., qui paiera en outre 61 fr,
de frais.

Le t r ibuna l  s'occupe ensui te  d'une
a f f a i r e  d' avor tement  sur laquel le  nous
rev iendrons  la semaine  prochaine
q u a n d  le t r ibuna l  aura rendu son ju-
gement .

D. C. a violé à p lusieurs reprises ses
ob l iga t ions  d' en t re t ien .  Il se défend en
arguant  que sa femme ne lui permet
pas de voir sa f i l l e  conformément  au
jugement  de divorce. Il n 'a versé
qu 'une  somme i n s u f f i s a n t e  par mau-
vaise volonté  pendan t  p lus d'une an-
née. Il est condamné à 45 jours  d' em-
p r i s o n n e m e n t  et aux frais  de la cause
soit 65 fr.

Escroquerie
Y. W. compara î t  ensuite.  Il est pré-

venu d' escroquerie au préjudice d'une
maison de vêtements prat iquant la
vente  à tempérament.

Il est d i f f i c i l e  d' a f f i rmer  qu'au mo-
ment  où Y. W. a fa i t  venir  les trois
comp lets à choix il avait l ' i n t en t ion
de ne pas les payer. Ce n'est qu 'après
avoi r  reçu la l e t t r e  de la maison lui
en jo ignant  soit de renvoyer les vête-
ment s qu 'il ne garda i t  pas, soit de les
payer, que le prévenu a commis une
escroquerie. Il était  alors démuni  d'ar-

gent, avait plusieurs délits sur la cons-
cience et savait parfaitement qu 'il ne
pourrait faire face à cette lourde dé-
pense. Il n 'avait au reste pas besoin
de trois costumes.

Y. W. ayant été entre temps condam-
né à une assez lourde peine, le juge
prononce contre lui une peine comp lé-
mentaire d'un mois d'emprisonnement,
mettant les frais par 67 fr. à sa charge.

Le tribunal s'occupe également d'un
accident de la circulation qui a causé
de graves lésions à une  passante. Nous
reviendrons sur cette affai re  lors de
la lecture du jugement,  la semaine
prochaine.

Après une collision à la gare
Le tribunal de police doit établir  les

responsabilités de divers agents des
C.F.F. dans une collision qui s'est pro-
duite le 9 ju in  à 5 h. 20, en gare de
Neuchâtel, une course de manœuvre
ayant  heurté une autre locomotive,
causant a ins i  des dégâts matériels as-
sez impor tants.

Le chef de la manœuvre C. J. a com-
mis diverses négligences qu'il reconnaît
d'ailleurs avec franchise, expliquant
que débutant dans ce service, il n'était
pas encore assez expérimenté.  On lui
reproche surtout de ne pas avoir donné
suite à l ' injonct ion de l' aiguil leur.  C.J.
a fai t  un geste s i g n i f i a n t  qu 'il ava i t
compris ce que lu i  cr iai t  l'a i g u i l l e u r ,
alors qu il n avait pas entendu ses pa-
roles dans le fracas de la manœuvre.
Il a donné  le dé part sans avoir regardé
le signal , croyant à tort qu 'il était  ou-
vert. De plus, il n 'a pas observé l'ai-
gui l le .

Quant  au mécanicien de la locomo-
tive de manœuvre, E. S., il s'est entiè-
rement f ié  à C. J. et a cherché à obser-
ver un s ignal  placé derrière lui , ne
regardant  que trop tard le chemin qu 'il
devait  parcourir.

Le conducteur  de l'autre locomotive,
G. R., est également  renvoyé devant  le
tribunal. Il a exécuté consciencieuse-
ment  les ordres reçus. La voie étai t  li-
bre pour lui. Il a aperçu soudain que
la course de manœuvre  se dirigeait
contre lui et a tenté successivement
deux manœuvres pour l imi te r  les dé-
gâts. Il a tenté d'abord de forcer le
passage, puis voyant  que son véhicule
n'accélérait pas assez, il a bloqué les
freins.

Le président estime qu'aucune né-
gligence ou imprudence ne peut être
retenue à I'encontre de G. R. et le li-
bère des f i n s  de la poursuite p énale
dirigée' contre lui .

Quant aux deux autres agents, une
négl igence est r e tenue  contre eux.
Comme il s'ag i t  de deux emp loyés sur
lesquels on a de bons r e ' i> ' , :'"ii,,ll '>n t s ,
le juge ne condamne C. J . qu 'à 100 fr.
d' amende  et 50 fr. de t ra i s  et E. S. à
60 fr. d'amende et 35 fr. de frais.

Etat civil de Neuchâtel
DÉCÈS. — 2 janvier. Pitzé, Alphon-

se-Oscar, née en 1881, caissier comp-
table à Neuchâtel , époux d'Henriette-
Louise, née Décosterd ; Gilliard, Paul-
Albert , née en 1885, ancien horloger à la
Neuveville , époux de Blanche-Ida. née
Rieser. 3. Roulin, née Guillod , Hélène-
Mathilde, née en 1879, ménagère à Neu-
châtel , veuve de Roulin , Jules-Edouard.
4. Schiirch , Walther, née en 1898, comp-
table k Salnt-Blalse, célibataire. 5. Mae-
der , Adolphe, né en 1871, ouvrier de fa-
brique à Neuchâtel, divorcé ; Berger, Lu-
cette, née en 1923. professeur à Neuchâ-
tel . célibataire ; Frossard . JoseDh-Domi-
nlque, né en 1897, artiste peintre à Neu-
châtel , veuf de Wilhelmine-Laure, née
Blanchi. 6. Porret , Charles-Louis, né en
1892, chocolatier à Neuchâtel, époux de
Marie-Odette, née Bardet.

Le comité can tona l  du pa r t i  socia-
l i s t e  neuchâtelois a décidé de recom-
mander aux électeurs de voter en fa-
veur  du projet  i n s t i t u a n t  le suf f rage
f é m i n i n .  D'aut re  part ,  il s'est prononcé
en f a v e u r  de l ' i n i t i a t i v e  popula i re  pour
les t ro i s  semaines de vacances qui sera
également  soumise aux électeurs le ler
févr i e r  p rocha in .

Prise de position
du parti socialiste

LIGNIÈRES
Concours de fond

(c) Le troisième concours de fond s'est
déroulé dimanch e sans incident. La
neige était excellente, le temps splen-
dide.

Résultats du concours
Elites : 1. Jean-Bernard Huguenin, la

Brévine ; 2. André Sandoz , la Chaux-de-
Fonds.

Seniors I : 1. Jean-Michel Aeby, la
Chaux-de-Fonds ; 2. Maurice Allenbach,
Arolle Lausanne ; 3. Walter Bûttikofer,
le Noirmont ; 4. Hans Egger , Yverdon ;
5. Fritz Vogel , Krlens ; 6. Marcel Vallat ,
Saignelégler.

Seniors II : 1. Benoit Barusell i, Saigne-
légler ; 2. Marcel Bollat , les Breuleux.

Seniors III : 1. Ernest Hânni, Arolle
Lausanne ; 2. Willy Grandjean , Arolle
Lausanne.

Dames : 1. Denise Cattin , Mont-Soleil ;
2. Huguette Hanni , Arol le Lausanne.

Juniors : 1. Guy Baume , les Breuleux ;
2. Jean-Paul Junod. Dombresson ; 3.
Bernard Brandt, la Brévine ; 4. Denis
Scheffel , les Breuleux ; 5. Antoine Jean-
bourquin . Saignelégler ; 6. Jacques Bal-
mer, Tête-de-Ran.

Les femmes de Peseux iront aux urnes
A l'occasion de la votation fédérale des 31 jan vier et I e' lévrier

Une des objections masculines contre
le s u f f r a g e  f é m i n i n  est celle-ci : on ne
sait lias ce que les f e m m e s  elles-mêmes
en pensen t ;  désirent-el les dans leur
majori té  le droit de vole ?

A cette question , Peseux donnera une
réponse le f e r  f é v r i e r  prochai n. En
e f f e t , le Conseil communal a décidé
d' organiser , en marge de la votation
fédéra l e , une consultation des f e m m e s
sur le s u f f r a g e  f é m i n i n .  I l  a paru inté-
ressant à l' autorité executive de mettre
sur p ied un tel « test » , dont les résul-
tats peuvent  donner d'utiles indications
sur l' op inion fémin ine  dans un terri-
toire l imité .

L' organisation de la consultation est
dé jà  f o r t  avancée. Un groupe  de dames
sont actuel lement en train d'établir bé-
névolement la liste de leurs conci-
toyennes qui sont à Peseux quelque
1500. Le Conseil communa l enverra
ensuite sous p li à chaque f e m m e  un
document établissant son identité , son
âge et sa qualité d'« électrice » , soit
une sorte de carte civi que. Les op éra-
lions électorales se dérouleront à la
Maison de commune aux mêmes heures
que les Dotat ions f édéra le  et cantonale ,
mais dans un local d i f f é r e n t .  Le bu-

reau électoral et celui de dé pouil le -
ment seront composés de f e m m e s, qui
bénéf icieront  pour l' occasion des con-
seils sinon de l' aide d ' un employé mas-
culin de l' administration communale.

Le Conseil communal n'a p lus qu 'à
rég ler certaines modali tés , ainsi le
vote des malades. Quant au vote des
militaires, on espère qu 'aucune S.C.F.
de Peseux ne sera sous les armes. Si
c'était le cas, que de comp lications!

Cette initiative semble avoir été bien
accueillie par la popula t i on  f é m i n i n e
et masculine de ta commune. On se de-
mande si cet te  consultation , se dérou-
lant en même temps que la votation
f é d é r a l e , aura une in f luence  sur la par-
ticipation électorale masculine. On
peut supposer  en e f f e t  que les « élec-
trices » entraîneront leur mari aux ur-
nes et vice versa. Mais ce dont on est
sûr , c'est que ju squ'au ler f é v r i e r , les
Subiéreux et les Subiéreuses ont un
passionnant sujet  de conversation !

C'est la première f o i s , sauf erreur,
qu 'une telle consultat ion est organisée
o f f i c i e l l e m e n t  dans le canton de Neu-
châtel, d' où l'intérêt que cette expé-
rience ne manquera pas de soulever.

D. Bo.

(sp ) Le tribunal de police du Val-de-Ruz
a siégé mardi , sous la présidence de M.
P. Brandt, assisté de M. J.-P. Gruber ,
substitut-greffier.

Mme A.-M. R., à Engollon , quittant
son domicile pour partir  en promenade,
avait laissé, un peu trop près d'un poêle,
des objets de literie qui prirent feu , pro-
voquant un début d'incendie dans l'im-
meuble. Le tribunal condamne Mme R.
pour Incendie par négligence à 35 fr.
d'amende et 10 fr. de frais.

Par défaut, A. M., pour perte de maî-
trise dans la conduite de son camion, se
voit infliger 35 fr . d'amende et 20 fr. de
frais.

Au tribunal de police

Au tribunal de police
(c) Le tribunal de police du Val-de-Tra-
vers, présidé par M. Paul-Eddy Martenet ,
de Neuchâtel , a eu à s'occuper d'une af-
faire qualifiée d'escroquerie et qui ame-
nait sur le banc des accusés H. R.,
d'Yverdon , qui s'occupe de la revision
des machines à laver.

Le prévenu s'était rendu chez M. G.
dont la machine ne fonctionnait pas.
Elle lui fut  confiée pour une remise en
état dont le coût avai t été fixé à 200 fr.
environ. Le travail terminé, la facture
s'éleva à 260 fr.

Un peu plus tard passa le représentant
d'une maison concurrente qui estima
que la réparation n 'aurait pas dû excéder
80 fr. M. G. porta plainte.

Le tribunal a constaté que H. R.
n'avait pas, selon les pièces du dossier ,
commis d'escroquerie et que la déclara-
tion de la maison concurrente était su-
jette à caution.

C'est pourquoi H. R. a été libéré — sur
un air de « Blanche-Neige » — des fins
de la poursuite pénale dirigée contre lui
et a mis les frais à la charge de l'Etat.

En ce qui concerne une histoire de
dommage à la propriété, voies de faits
et injures qui mettait en présence un
couple fieurisan qui vit séparé et est
en instance de divorce, le mari prévenu
a contesté les faits et le Juge a décidé
de renvoyer les débats pour que les preu-
ves soient administrées.

MOXT-DES-VERRIÈRES
Un début d'incendie au collège
(sp) Mardi  soir, vers 19 h. 30, l'alerte
a été donnée aux pompiers, un début
d'incendie s'étant déclaré au collège
du Mont-des-Verrières. Ce bâtiment
comprend au rez-de-chaussée un garage
où se trouvaient deux autos et au
premier étage, des locaux scolaires ac-
tuellement désaffectés.

C'est un agriculteur qui en passant
devant la maison eut son at tent ion at-
tirée par un brui t  insolite. Avec d'au-
tres personnes qui se trouvaien t juste-
ment à la laiterie, il constata que trois
poutres commençaient à brûler au bas
de la cheminée, dans le garage. Les
hommes aspergèrent le foyer jusqu 'à
l'arr ivée des premiers secours. Ceux-ci
utilisèrent une  pompe à mousse et
n 'euren t  pas à mettre en action la
motopompe qu 'ils avaient prise avec
eux. Par mesure de précaution , les
pompiers démolirent une partie du pla-
fond entre le rez-de-chaussée et le pre-
mier étage. Vers 21 heures, tout dan-
ger était écarté.

Les dégâts sont peu i m p o r t a n t s , et
ceci grâce à la r ap id i t é  des secours.
Au garage, du feu ayant  été fai t  sous

une chaudière pour tempérer le local.
On présume qu 'un t u y a u  défectueux
est la cause de cette chaude alerte.

Une f erme isolée par la neige
(sp) La ferme des Baulmes, au Mont-
des-Verrières, a été bloquée par l'amon-
cellement de la neige qui , par endroit ,
a t te int  trois mètres de hauteur. Les
habi tan ts  ne pouvaient  plus livrer le
lait à la lai terie du Mont-des-Verrières.
Ils mirent environ une heure et demie
pour a t t e ind re  la route  can tona l e  dis-
t a n t e  de 1200 mètres. Mard i soir , une
souffleuse étai t  en act ion pour ouvrir
le chemin qui mène à la maison isolée.

LA NEIGE ET LES CHEMINS DE FER

La régularité avec laquelle une couche de neige f raîche tombe chaque
in iil  a causé bien des incidents et un surcroit de travai l  au service de
la traction de la gare de Neuchùle l .  De nombreux trains, surtout sur
la ligne Berne - Paris, subissent des retards allant jusqu 'à 50 minutes.
Samedi soir, un train a traversé une petite avalanche entre Boveresse
et les Boyards. La locomotive a subi quel ques dégâts. Hier matin, une
avalanche de neige poudreuse a obstrué la sortie du tunnel du Haut-
de-la-Tour, au-dessus de Fleurier. Une locomotive a été bloquée, la neige
envahissant, pur  le p lancher brisé , la cabine du con ducteur.  De retour
à Neuchâtel, la machine endommagée a été débarrassée de la neice à

l'aide d' une torche (notre pho to) .
(Press Photo Actualité)

Assemblée annuelle
de la société de chant « Union »
(c) Notre chorale a tenu, samedi soir,
son assemblée annuelle , en son local
du restaurant des Deux-Colombes, sous
la présidence de M. Roger HUgll.

Les rapports présentés ont permis de
constater que, durant l'exercice écoulé,
l'« Union » a eu une activité normale,
sans faits saillants, étant donné qu 'à son
programme n 'était prévue aucune mani-
festation importante.

En revanche, 1959 sera une année
exceptionnelle pour notre société de
chant, puisqu'elle commémorera le cen-
tième anniversaire de sa fondation. L'as-
semblée, en conséquence, a décidé que
les manifestations suivantes seront orga-
nisées : une fête d'été, un concert qui
sera précédé de la cérémonie officielle
et , enfin , un banquet suivi d'une" soirée
récréative.

Le comité de la société a été réélu et
conserve la composition suivante : MM.
Roger Hiigl i, président ; Eric Laurent,
vice-président et secrétaire ; René Bar-
ret, vice-secrétaire ; Charles Berger , cais-
sier ; Emile Champème. vice-caissier ;
Charles Kettiger et Daniel Porret , archi-
vistes.

D'autre part , M. Henry Schmidt, direc-
teur , et M. Frédéric Baer , sous-directeur,
sont confirmés dans leurs fonctions res-
pectives.

Enfin, M. Pierre Perniceni est devenu
membre vétéran de la société cantonale
pour 30 ans d'activité, alors que MM.
Edmond Kttpfer et Théophile Zûrcher ,
pour 25 ans d'activité, deviennent mem-
bres honoraires de la société.

COLOMBIER

(

Aujourd'hui

SOLEIL lever 08.10
coucher 17.00

LUNE lever 10.36
coucher 23.08

t Potage aux pâtes d'Italie i
Saucisson i

? Chou gratiné j
i Pommes -rissolées j
? Bananes f lambées J
: ... et la manière de le préparer i
| Chou gratiné . — Cuire des feuil- j
t les de chou à l'eau salée pendant j
t 20 minutes. Les égoutter puis les i
i hacher. Mettre le légume dans un j
r plat à gratin avec sel , beurre , un j
[ peu de crème et du poivre. Sau- 1
! poudrer de chapelure, parsemer de j
l flccons de beurre et passer 10 ml- j
i mites au four chaud.

î LE MENU DU JOUR !

Observatoire de Neuchâtel. — 13 dé-
cembre . Température : moyenne : —1 ,9;
min.: —3 ,7; max.: 0,3. Baromètre :
moyenne: 712 ,9. Eau tombée : 4 ,7. Vent
dominant : direction : ouest , sud-ouest;
force : assez fort Jusqu 'à 16 h. Etat du
ciel : couvert. Neige de 1 h. 15 à 9 h.
environ.

Niveau du lac du 12 Janv. à 7 h. : 429.31
Niveau du lac du 13 janv. à 7 h. : 429.31

Prévisions du temps. — Valais , nord
des Alpes et centre des Grisons : ciel
couvert . Chutes de neige , par places
assez abondantes. En plaine pluie possible
dans l'après-midi , spécialement dans
l'ouest . En montagne vent modéré à
tempétueux d'ouest , températures en
hausse. Sur le plateau températures
voisines de zéro degré dans la jour-
née , tendance k la bise.

Observations météorologiques

(c) Après les abondantes chutes de
ne ige  de vendredi et de samed i, les
s p o r t i f s  ont pu bénéficier d'un diman-
che ensoleillé pour pra t iquer  leur sport
favori.

De nombreux skieurs venus de la
v i l l e  sont  venus s'ébattre sur les
champs de neige proches du village.
La route n 'ayant pas été sablée, les
lugcui 's  eux aussi pouva ien t  s'en don-
ner à cceur joie. La pa t inoi re  déblayée
accuei l l i t  aussi  un nombre record de
pa t ineurs .

La commune, ayant  acquis un nou-
veau chasse-neige propulsé par une
jeep, put procéder sans encombre et
à la satisfaction de chacun au déblaie-
ment  des routes.

. . IO.\T_ . _ .OI _ l _ l.\

. La neige

Monsieur et Madame
Richard MOUGIN-DEBÉLY ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de leur petite

Fabienne - Antoinette
le 13 janvier 1959 •

Maternité Fontainemelon
Neuchâtel

¦

Reunion de parents
(c) En ces mois de janvier et de février ,
les parents sont placés devant le diffi-
cile problème qui décidera de l'avenir
de leurs enfants : école latine, collège
secondaire.

Une séance d'information, convoquée
par la commission scolaire , réunissait,
jeudi soir , une soixantaine de parents ,
qui écoutèrent avec attention les cause-
ries de M. P. Rieben , président de l'école
secondaire régionale, et de M. Bonny,
inspecteur scolaire, lors de l'intéressante
discussion qui suivit, le corps ensei-
gnant , par la voix d'un de ses mem-
bres , formula aussi quelques réflexions.
Cette séance, empreinte du meilleur
esprit , permettra certainement aux pa-
rents de juger mieux du problème si
important des études secondaires.

CORCELLES-CORHOIVDRÈCHE

Au tribunal correctionnel
(sp ) Le tribunal correctionnel du Val-
de-Ruz a siégé mardi, sous la présidence
de M. P. Brand t , assisté des juges W.
Dickson et R. Kuster et de M. J.-P. Gru-
ber , substitut-greffier. Le procureur gé-
néral Colomb occupait le siège du minis-
tère public.

P. R., domicilié à Neuchâtel, a travaillé
dès 1936 dans une fabrique de Fontai-
nemelon. durant les dernières années en
qualité de chef de l'atelier de. menuise-
rie. R. est accusé d'avoir soustrait du
matériel ainsi que de l'outillage au pré-
judice de son employeur, puis d'avoir fait
travailler , pour ses propres besoins, cer-
tains de ses subordonnés. La somme dé-
tournée par ces divers actes est estimée à
2000 fr. Durant son activité, R. a donné
entière satisfaction à ses employeurs. Le
prévenu regrette vivement les gestes
commis à l'adresse de ses employeurs .
Retenant l'abus de confiance, le tribunal
condamne P. R. à quatre mois d'empri-
sonnement , avec sursis pendant 3 ans
et au paiement des fralis de la cause,
soit 121 fr.

• Lire également notre chro-
nique régionale en page 9.
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Le comité du Groupement des con-
temporains de 1919 du Val-de-Ruz in-
forme ses membres du décès de

Monsieur Félix B0NAT0
père de leur fidèle membre M. René
Bell ini , à Neuchâtel .

Pour l'enterrement, consulter l'avis
de la famille.

Le comité de l'Association nationale
des combattants et vétérans d'Italie,
Bection de Neuchâtel, a le pénible
devoir d'annoncer à ses membres la
disparition de leur ami

Felice B0NAT0
ancien combattant

Pour les obsèques, prière aux mem-
bres de consulter  l'avis de la famille.

Le Conseil d'administration et la
Direction de GARDY S.A., Genève, ont
le regret de faire part du décès sur-
venu à Neuchâtel le 13 janvier 1959,
de

Monsieur

Charles de MEUR0N
docteur en médecine

père de Monsieur André de Meuron ,
Dr en droit , leur administrateur-délégué.

La Commission ouvrière de GARDY
S.A., Genève, a le triste devoir de
fa i re  part du décès survenu à Neu-
châtel le 13 janvier 1959, de

Monsieur

Charles de MEURON
docteur en médecine

père de Monsieur André  de Meuron ,
leur administrateur-délégué.

La Commission des employés de
GARDY S.A., Genève, a le pénible de-
voir de faire part du décès , survenu à
Neuchâtel le 13 janvier 1959, de

Monsieur

Charles de MEURON
docteur en médecine

père de Monsieur André de Meuron , leur
administrateur-délégué.

Le comité des Anciens Etudiens a le
regret de fa i re  part du décès de

Monsieur le docteur

Charles de MEURON
président d'honneur

décédé le 13 janvier  1959.

n n'y a donc maintenant aucune
condamnation pour ceux qui sont en
Jésus-Christ.

Rom. 8 : 1.

Madam e et Monsieur John Grandjean-Bol.ini, à Neuchâtel, et
leu r fi lle , à Berne ;

Madame et Monsieur John Jeanquartier-Bollini et leurs enfants,
au Locle ;

Madame et Monsieur  Georges Bobillier-Bollini et leurs enfants,
au Locle et à Genève ;

Madame et Mon sieur Jul ia  Lura schi, leurs e n f a n t s  et petits-
enfants, à Côme ;

les en fan t s  et pet i ts-enfants  de feu Félix BoUini, à Côme et en
France ,

ont  la douleur de fa i re  part du décès de

Monsieur Abramo BOLLINI
leur cher père , beau-père , grand-père, f rère , beau-frère, oncle ,
grand-oncle et ami , survenu le 12 janvier  1959, après une très
lon gue maladie , dans sa 79me amnée.

Vilars (Val-de-Ruz) et le I.ocle, le 13 janvier  1959.

Celui qui habite dans la retraite du
Très-Haut repose à l'ombre du Tout-
Puissant.

Ps. 91 : 1.

L'incinérat ion aura l ieu j eudi 15 janvier, à 15 heures, au
crématoire de la Chaux-de-Fonds.

Culte à 14 heu res au domicile mortuaire.
Une urne  funéra i re  sera déposée devant le domicile mortuaire  :

France 23. le Locle.

IN MEMORIAM
A notre chère et si regrettée maman

Maria BERT0LINI
1958 - 14 janvier 1959

L'absence est une souffrance que le
temps ne peut calmer.

Tes enfants et petits-enfants,

Situation le 13 janvier 1959, à 7 heu-
res : Neige : 90 cm., poudreuse ; piste :
Chaumont . Nord ; route : bonne pour
la luge ; température : — 9 ; ciel : neige
et vent.

Sports d'hiver à Chaumont

Madame Charles de Meuron ;
Monsieur et Madame Guy de Meu-

ron et leurs enfants , à Bâle ;
Monsieur et Madame André  de Meu-

ron et leurs enfants, à Genève ;
Monsieur Maximilien de Meuron, à

Berne;
Monsieur et Madame Alfred de Meu-

ron , leurs enfants  et pet i t s -enfants  ;
Monsieur F.-A. de Meuron , sa f i l le ,

ses petits-enfants et arrière-petits-
enfants ;

Monsieur Charles de Montmollin ;
Monsieur  et Madame Rodolphe de

Merveil leux , leurs enfan t s  et petits-
enfants  ;

Madame Jacques Beau ;
Monsieur  et Madame Paul Carbon-

nier , leurs en fan ts  et pe t i t s -enfants  ;
Monsieur et Madame Gustave Roeth-

lisberger, leurs en fan t s  et petits-
enfan t s,

ainsi  que les familles parentes et
alliées ,

ont la douleur de faire  part du décès
de

Monsieur le docteur

Charles de MEURON
leur dher époux , père, grand-père, frère,
beau-frère, oncle et parent , qu 'il a
plu à Dieu de reprendre à Lui , dans sa
84me année.

Neuchâ te l , le 13 janv ie r  1959.
(Maladière 23.)

Mon âme, bénis l'Eternel et
n'oublie pas un de ses bienfaits.

Ps. 103.

L' incinérat ion aura lieu le jeudi
15 janvier .  Culte à la chapelle du
crématoire de Neuchâtel , à 14 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
Prière instante de ne pas faire de visite

Pour moi, m'approcher de Dieu
c'est mon bien. Ps. 73 : 28.

Monsieur Henri-Ulysse Lambelet, aux
Verrières ;

Monsieur et Madame Gilbert Del-
brouck- Rychner, aux Verrières ;

Messieurs Laurent , Jean-Michel , Biai-
se et Alain Delbrouck, aux Verrières,

a ins i  que les familles parentes et
alliées,

ont le profond chagrin de faire part
de la perte douloureuse qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Mademoiselle

Adèle LAMBELET
leur bien chère sœur, tante, grand-
tante et parente que Dieu a reprise à
Lui le 12 janvier 1959 après une longue
maladie supportée avec résignation.

Les Verrières, le 12 janvier 1959.

L ' inhumat ion aura lieu aux Verrières,
le jeudi 15 janvier, à 13 h. 30.

Culte pour la famil le  et les amis,
au domicile mortuaire, k 13 h. 15.

Venez à moi vous qui êtes
travaillés et chargés. Je vous
soulagerai.

Mat. 11 : 28.
Madame et Monsieur  Willy Sandoz-

Bot teron , à Sa in t -Bia ise  ;
Madame et Monsieur Jules von-Arx-

Botteron et leur petite Lysbeth, à
Bienne ;

Madame veuve Emma Morel-Botteron,
à Marin ;

Monsieur et Madame Ali Botteron,
à Marin , leurs en fan t s  et pet i ts-enfants  ;

Les enfants  de feu Hélène Rousselot-
Cachelin ,

ainsi  que les familles Walker , Burki ,
Tétaz , Perrin , YVidmann et Schultess ,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur Albert BOTTERON
leur cher et regretté père, beau-père,
grand-père, frère, oncle , cousin , parent
et ami , enlevé à leur tendre a f fec t ion ,
dans sa 74me année , le 12 janv ie r  1959,
après une  courte maladie supportée avec
résignation.

Saint-Biaise, le 13 janvier 1959.
Que son repos soit doux

comme son cœur fut bon.
L'incinération, sans suite, aura lieu

jeudi 15 janvier 1959, à 15 heures.
Culte pour la famil le  à 14 h. 15 au

domicile mortuaire, c La Crête », Saint-
Biaise.


